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1-.L .. \.A . lU{. LE DU: ET LA UUl : IIL~!:-iSI~ DE 1\E\'T 
7Jhotog1'apl1iés dans lew· s tudio de Coppins /t1e1' rful'lques Jow·s avant le tro­
{JÙftle accident du Suddcl"la11d qui fi ca.usp la nwrt du Duc de kent et de s11 

s11ite. Le Duc de l~cnt, ainsi que toute la famille I'Vyale, s'est mis dès le )JI'C­
micr jour au service de l.a patrie ct de l' lwnwnilé s~,.tiva.nl de ]11'l\~ l'cf/'ol'l t'l 

l'action hhoiquc de la R.A.F. Sa toul'née d 'i llspection au.c Etats-Unis el a11 
()anada ct où il a u1uvc1'l Cll aviQD- 1;).()()() m:illcs testel'a com1uc une de sc,· 
llll'illcures prourss!'s. VitliHIC dl! dauir il 11 r/ouué su r•Îr' pour telle R .. l.F. 
qu'il a6mait tant et dont les 1wuts-fails l'f'SII' 'I'rlllll r:onune 1e plrm·1' /1• plus 
rl'latnnt dt· ('('/Ir· {/111'/'i'l'. 
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Nous voyons la gloire de I ' Hellad~ assombrir la lotn·de grandeu•· 

de fa Rome mussolinjenne. 
Une nouvelle Hellade est nee pour réaliser le; rêves des poèers. 

Deux ans viennent de 
s'écouler depuis l'aube du 
28 Octobre I9-+0 où Grazzi 
présenta l'ultimatum infâ­
me envoyé par Mussolini 
au Gouvernement Hélléni­
qne. 
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lions d'habitants croyant l'intimider et obtenir une 
victoire facile. Pourtant les héros des fortins de Rupel. 

veillaient et malgré leur 
nombre- infime ils gardè­
rent en respect les Italo­
~azis pendant plus des 20 

jo11rs préférant se faire tuer 
jusqu'au dernier que de se 
rendre. 

Et voici après la Macé­
doine et la Thrace, l'heure 
de la Crète. Cette Crète hé­
roïque qui lutta désespére­
ment pendant un mois du­
rant lequel elle a vu ses vil­
les détruites et ses vieillards 
femmes et enfants massa­
crés par les barbares qui 
restèrent quand même stu­
péfaits et pleins d'admira­
tion. 

Deux ans viennent de 
s'écouler depuis cette aube 
où le "Non" historique par­
ti d'une villa de Kiffissia 
retentit non seulement aux 
quatre coins de la Grèce 
mais partout l'univers. Ce 
aXon)) que le peuple hellè­
ne tout entier proféra avec 
courage et noblesse ayant 
en tête son Roi bicn-aim,.; 
Georges II comme Sym ba­
le et espoir. 

L'aube du 28 Octobre fut 
un des moments. ublîmes 
que la destinée réserve aux 
peuples et le peuple hellène 
conscient de son histoire 

S.A . R le Diadoque Paul, la princesse Frédérique, S.E. Sir 
Miles Lan{pson, S .E . M.A. Kit·k etc., il la sanie de la Cathédrale 
G 1·ecque Orthodoxe de St.-Nicolas du Hamzaoui où une Messe de 
Requiem a été dire le jour anniversaire de !"entree en guerre de la 
Greee, en mémoire des Grecs tombés au champ d'honneur. 

* * * 
AuJourd'hui 28 Octobre 

rg.p l'heure de la vengean­
ce est arriYée. Le Couple Princier fut reçu a s''" arrivée et son départ par des 

orations enthousiastes et Jes ;h:clanl~Hion:; frenétiques. Le peuple Hdlène, qui 

et des traditions de ses ancêtres montra au monde 
plein d'admiration qu'il est capable de renouveler Sa­
lamine et Marathon, Missolonghi et Arkadi. C'est 
pour celà que Je jour trouva tous les Hellènes, hom­
mes, femmes et enfants décidés ct enthousiastes cou­
rant prendre les armes non seulement pour défendre 
leur honneur, leur territoire et leurs foyers, mais pour 
défendre la plus noble et le plus sacré des idéaux la 
Liberté. 

Et c'est ainsi que malgré le nombre écrasant des 
fascistes, malgré leur armément cent fois supérieur 
les Hellènes chaque jour annonçaient une nouvelle 
victoire. L'histoire tracera avec des lettres d'or des 
exploits des soldats Hellènes sur le Pinde, l'Ivan, la 
Morava, Corritza, Argyrokastro, Chimarra Clissou­
ra, Tepeleni, et leur sacrifice sublime. 

* * * 
Mais le stylet Nazi était là, et au moment où les 

hellènes voyaient pointer à l'Horizon, l'aurôre de la 
libération, le matin du 6 Avril une formidable armée 
de deux peuples de ISO millions d'hommes, se rua sur 
le plus héroïque des peuples, sur un peuple de 7 mil-

malgré le joug terrible, n'a 
jamais cessé la lutte se bat sur les Œontagnes de Ra­
dope, au Peloponèsc ct en Crète.Les patriotes hellèms 
sabottent usines, déraillent trains, et les ouvriers dé­
clarent des grèves qui paralysent l'activité des oppres­
seurs. 

Les forces helléniques, de la Marine, de l' Avia­
tion, et les troupes de terre, réorganisées quelque part 
dans le Moyen Orient, se battent aux avants-postes 
d'El Alamein avec leurs camarades Anglais, Ecossais, 
Australiens, Néo-zélandais, Sud-Africains, Français 
ct Hindous ct le cri de guerre qui rétentit durant la 
campagne d'Albanie ((Aeran (qui veut dire en Grec 
<< Air Purn) rétentit encore une fois sur les plaines dé­
sertiques de l'Egyptc prouvant au monde entier que 
les peuples alliés veulent vivre libres et respirer l'air 
pur de la Liberté. 

Les soldats Hellènes conscients de la lourde tâ­
che qui leur incombe et ayant en vue les souffrances 
des hellènes opprimés dans la mère patrie, lutteront 
la tête haute, jusqu'à la libération du monde et cou­
vriront leurs héroïques drapeaux de nouveaux et im-
mortels lauriers. S.S. 
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M ES SAGES 
"'l'Iii:-., \\H;-; \\'l1ul lll.lt.rlil J,l' '''JII'I'il'd 

11'11111 <1 F'<lii<ll11 êilld l'ulll'il!2'1'1ill:--> JII'(Jjdt• 

"''"' ''" lu illl'il lillllll'i<llld. '1'11 ll111:-'<' 
\\lill jlll'l'l'l' Ill l'llill]ll'llllliO'I', Iii 1'111111\\' <1 

l'lllll'->1' 11/' <''\JII'dÏt'[ll'\ Ill' /11 èljlJII'ilSI', 1 
""' !Inti r;,.,.,.,.," il'J:-o "''1 <Ill 1'\illll pl1· 1~> 
1'\ 1'1 ~lill l' 11/' li:-> llt<il \\ ,. IIIIISI l'ul/11\\ lill­

Iii lill'"''"!''" ''l'" 111' 11'''''1/11111 ,.,.1'1·\ \\ lll'-
1'1' il!< /li"lllll.!";ll l11 1 I'ÎI' JIIO' dllll]lin. 

PRÉ.;m~::'\T HoosEYELT 

«l~·èlll dl'lllÎ<'I'. Ï<l\ëiÏ:- 1'.'\JII'Ïillt; lliJII"I' 

l'l'I'OilllHISS<liii'P ]111111' l'l' CjPI' ~~· Jll'liJilt• 
"ï'i'(' rl\'rlÏ "i rail('[ I'Oillilllllil l'nil'!' JIOlll' 
[l t'flll,-t> nllit'-1•. L·n,. rillli'l' Hlllll·.,. \ ' ÏI'lll 

,Jt• :;Ï•i'lllll<'l', !UI <'11111,.; 1/1• lriijllt'lil•, it•;-; 
1'11\"éiiiiSSI'lii'S dP \<Ji l'l' jlil\S 11111 li'llil.'. 

J'éli' lu f'II/'I'P JII·Uiè1l1' 1'/ /;1 i'illllÎlll'. d1· 
/1 lïlll' l't·'l'ltl ,J1• J'illl/t'•JII'!IdHill'l' llt•lli'•­

lliiJIII', IJ-: 1 Ill l··l'!llllli.' l'i \ 't ill'!' t'111ll'è1,Q'I' 

(IJIJ..;J IJLI" voir·· I'S]'I'il "'' l'l ·· si:::IHill'l' 
dn11s l'ni/\I'I'SÏIJ'· 1/l'llll'lll'l'lll dt•s 1''\Plll­

p'i·s 'i\nnls Jlillll' li•-; \<llirlll" l IIÎI'f'». 

\V. LrJL;Hctn 1.1. 

J_,.,, ll'illiJII'S lii'Ïlili111Îqllt•:-->, !lill JIHI'iil­
l.!l'' '''J'l' iJJJ'rll·llillt'. \lnis 1·,·,~111· t11• ln 
IIJ·i•,.,. n't•,:l pn::: stJI,ju!.nll·. , .. lrï, :1 l.ull­

drt•:-o, '"''''' H11i. ,.,, . ,.1· Prt•lllÏI'I lllllll:'-
11·,• <'i \1111'1' lllÎIIÏSII'I' ,Jt• ln J)i'•li•IJSI'. IJLIÏ 
-'t' ::'11111 j11Ïlll-: ;'1 llllll ... , ]ll'l;jléll'l'lll ]c•-. 

jd<lll" dt• ln lil,t'•nliillll d1• Iii 111'1\1'1'. '"''l' 
l"l'illil'.l't' t'tliJIÏilll!'t' tjlll' ln \ ic·ltlll'l' t•l Iii 

liiii'I';Jii,tll "'" l'fiJljll'lll'ilt'ill t'lliiiJlll' jlllll'. 

Al'ITIIONY En~~" 

A LA GRECE 
28 OCTOBRE 1942 

« J•:vanéi.ov q' m•évroç rigqxva{ov JTU(}Ôç•. 

l',.,, t(U Jill'> J!l'ofonrl til' /'o/)1'1111' f)lll' s'11/l11nu_· /o 

j/t/1/1111/' r/1 I'I'SLJI!iJ·. 

Comment les muses défaillante::, pourraient-elles aujourd'hui dirr 
ta gloire et ton martyre, ô Cr{•ce douloureuse. 

Vers toi les enfants d'une autre mère douloureuse, ct qui leur apprit 
toujours à t'aimer, tournent leur:-; regctr b plem-; ck pleurs. 

Car, pareil au deuil de ta pathétique déesse, ton deuil, ô (~rèce, em­
plit la terre ct le ciel. 

Comme Déméter, tu t'es assise sur la grève d(·scrte, au bord de la 
mer murmurante, et, ramenant ton voile sur ton visage, tu dem~ures muet­
tc dv douleur. 

!\lais puisque tu souffres comme une mortelle, nous voyons ton corp::: 
flétri , tes mains tremblantes, ta lwllv tête lourde de détresse, penchée sur 
les tronçons de ton épée. 

Et les gémissements de tes fils agonisant dans les chaînes ct dans la 
famine montent vers ton coeur maternel tandis que tes yeux interrogent 
l'âpre sol de tes montagnes ct de tes vallon;, qui produisent avec tant dt­
peine autre chase que des héros. 

Quoi! nul mortel, nul dieu, nul oiseau •véridiquc ne t'apportera-t-il 
le message de l'espérance d'or? , 

Zeus n'est-il plus l'Olympien de Phidias, dont l'inaltérable et lumi­
neux visage saisissait d'un respect craintif les coeur confiants Pn la justice 
cJ.i,·inL, le:-. tot:urs de~ athlètes. des poètes et des penseurs~ 

Comme au temps de l'implacable Homère, le superbe et ironique 
Daemon se satisfait-il à peser l'existence des peuples aux rigides balances 
elu Destin? 

La Promachos de bronze est-elle toujours brisée au pied du Parthé­
non? La Parthénos d'ivoire d d'or ne se dressera-t-elle plus jamais devant 
toi a n·c une Victoire dans sa main? 

~ouviens-toi pourtant, chère Grèce, tes poètes, comme 
t'apprirent à supporter les maux que les dieux nous donnent, 
des immortels le génie des résurrections ! 

Regarde et rappelle-toi! 

tes sages 
et tu reçu,; 

Il y a deux ans un peuple, qui fut noble, mais qui voulut se fair.: 
une âme de ruffian, ayant détroussé le cadavre de la France, s'est jeté sur 
CL' que nous appelions ta faiblesse. 

Oü sont m~tenant ses guerriers, et ses chars? Ils pourrissent aux , 
peute..; du Pinde, et ce ne sont pas des soldats que ces odieux matamore<; 
qui jouent aux \·ainqueurs dans les rues de nos vil1es, silencieuses ct 
smtilléc;,. 

~un! tu n'es pas vaincue, Grèce douloureuse,. Car ce n'est pas êb-e 
\•aincu que de succomber sous les coups du fléan qui frappe, accable, en­
sanglante, étouffe le monde. 

Tu n'es pas vaincue, car tu ne consens pas à être esclave. Ah ! dis­
nous que tu ne connais pas ces hommes qui mettent le masque du sacrifice 
et empruntent gauchement le style des rois pour mieux sceller la servitude 
de la pa trie. 

~ons! nous savons que tes fils sont de la race des palikares qui bon­
dissaient sur les rochers des Parnasses, leur fragile fusil à la main et prêts 
à tirer la dernière cartouche qu'ils déchiraient a\'ec leurs dfnts. 



Au fond de sa coupole d'or, la miséricorde du Pantocrator fait tou­
jours le geste de bénédiction sur ses fidèles, et c'est ta douce Panaghia, 
la toute sainte, q ui dirigeait naquère et dirigera demain les coups de tes ca­
nons vengeurs. 

Rappelle-toi et regarde ! 
Là-bas, vers l'horizon que tu contemples, vois ces navires qui sont 

les tiens, ces frêles embarcations au creux de ces mêmes vagues que con­
naissaient tes Botsaris, ce sont tes fils qui fuient pour combattre et quittent 
le sol de la patrie pour mieux retrouver son âme. 

Et là-bas, sur le sable ardent du désert Libyque, ces tentes, ces 
chars, ces longuE;s li_gnes de soldats? Ce sont les bruns enfants de 1' Hellade. 

Ils n'ont pas désespéré, parce qu'ils savent que c'est au plus pro­
fond des ténèbres que s'allume la flamme de l'espoir, et que, situ es la terr·.' 
de la lucide raison, tu rs aussi la terre du miracle, ct contre la barbarie dé­
mesurée, il~ vont défendre les miracles de la raison. 

GRÈCE - GRAND E 

BRETAGNE 

\1. \\. t:ltti!Tlilll r>l \1. 1). 1 :nlltll·llrl­
JIIHilr':- Jiltllill_!.!'l'iiJillir '·~ ;'t lïs:-;lll' d1• I'1•Jl· 
!1 l', li Il. 

!Jl!I'Ulll :<till \il)tl!-(ï' ù \I I!SI'flll \ 1. \V. 
t:JJut·c·ilill :-:·,,,._, Hi'I'L'II·· nu l:nil'l' t~ù il il 
<'Il t!Ïillji(ll'lilll[<•:-: l'llli\l'l'siilillllS il\1'1' 
,Jc•l-' Jll't·:-:r,ttllillilr'•;: du Jlllllltlc· JHI!Jiiqll'' 
1 •1 <1 IJ ', 11 ill H Ji !J LI 1'. 

\1. \\. l:ltlllï'ilill il ,··,!tillt•Jll!'ill ]ï'l,'ll 
n l'l' l1· Ol'l'il:-:ion :,. \ 'wi'-Pt·l'·sicil'lll tltt 
t:llll:'l'li iti'Jii•tlf' 11\'1'1 ' it'lj\11'1 jj i\ l'li lill 

11111(! ''llil'l'iÏI'Il r·lllJ'r"itil dr• la plus rrilll­
' ·1 11 · 1 · cJI·d in 1 i 11··. 

P JEHRE JocoeET 
De J'Academie des Inscriptions et Belles Lettres 
President du Comité National Français d'Egypte 

V l•ll«! Prlncl~rfi! d Alexandrie 

.\u t'lllii'S dr• lr'lll' <il'lïlli'l' ,;t•jrllll' ,·1 
. \lt•Xclll<il'Ït'. 1. 1,. \ .\ . n i-t. ,,. Pt'Ïilt'l' 

J>nt1l "' la i 'J'itll'l'sst· Fn'•rJ, '· r·iqttP ·"'' 
lrt'l\1'1' 1 t:-;ill'rt'lll l îl t''i'il<tl l li '• llt'·ntqttl' 
d·.\11'\fllltll'il', ""lb la tlin•t·iilill dt• 
\l. \1 . :-1a\n!.!tt . Jlt 't':->ll [t•ul de ln t:unl-
lllllJHllllf'• 1·1· .J,. \I.S . i'aj,adopoultls 
Utlï'<'it'LJI' dt• ' lii''Jilli!l Cnzzfkitlll. \­
pri·~ till t' lon;.tllt' lll:'[H't.:ltOll dt• l ' El·l­
ldi,;~··tllt'lll. !t•:-; ;Jj,;litH!'Ut'•s \·isiJl'llJ':-; 
:=:t• r<'liri•J'I'tll l'lli'it<Jtllt•;:; ·dt• ln IH•llt• !t·· 
ntw dt· lïlùpilal. 

Pliltt·,;ltt\Ulli lt·u,· \ · i.-<ilt· l1•s llt'dt·.-; 
ptïlll ' it .. l''-' \ t~ili•rt'Jll ln <'lllllllllllli1tilt\ 
dîlilïiltillllt'll, !1•:-; lluitlPS JlPilèllt'S II'S 
l·:t·:;ttl't'lli'S ltr•lli\ltr•s, Jc•s St·ou!:-; dt• ln 
lllill'illi'. 1 l':' I'I'Uit•o-: _!.!Tt'('lflli'S IJ1• 
t:JtaiJJ\· . J,•,; <li'LtalliSitlitlll." dt• <t.\/ rll/l!r/n 
•lll u/U!JI'I ' du ~u/r/t/lu 1'11·. <'1•·. Utll'ilill 
l1•,; ·\ l:'iJ,•,; lill <'lllilllll"iilSil11' Ïlldt•,;t'l'i]l­
liJ,J,• a•·t'li<'tllil jJilt' 1tilll S .. \.H. il' l>in­
dr'HJlll' 1'1 Iii Jli 'l llf't':':-'<' J\11\ilit•. 

* * * 
f.t• (;lillSilJ ()l ''i)l'l( iJ dt• {il't'lï' Îl .\Jt•­

:\élll<il'll' ['l'lli'tlillll ,··.t.rnlt•Jl)t'lll til· !t•lli' 
prt~~il!.!.t' tltlllllil, tliitls lt•s l<lSÎI'" '-'.;lion:-: 
dtl I'IIIISlllilJ l 'l l~ili, lllli' l'l't'i•plitlll 'lll 

t'(Jttt·~ <il' l;lqttl'llt• \J.l:. \'nllis i't't'-"''llit• 
Ail ·t ï tl 1 ]' !1' J!l' i Ill' i t' 1' J,. J . . ~~. J ~. . \111[ 1 •1 
llëlll'k IIH:-:,;"iillil ill') ,!.!tlll\<'I'Jli'tll' Ji'.\ 
11'\llltdrw, t•l \ltttll'<l 1\atlll'i l'a<'llil, 
lJit·tTII'IIJ' !.!t'lli'l'il <i<' Iii \JLiilÏl·ipniJ!, ··. 
!'.\lllll<tl t:r•·s\\t· . l. lt• \lt1·alni .lit\,.,'''''· 
\ 1 . . \ . 1 i . \\ 1 Ji ' d 1 1 ·1 d ill Il:-; i tJ Ut • ;J ·, ·,; nl'fï -
L' H'liS "liJll'l'it•ttl',; JwiJt\111'" 1'1 J>l'iiilll­
lliiJ Ill':-;. 

* * * 
Le• l:tiiiStll !.!t'' lll.'l'ill dr• (ilïllldt• Bt'l'­

lapîll' ;'t .\:t'\ilttllt·tt' 1'1 \lntr' 1:.1\. ll t'illlt­
l'illi• :-itttillt ol'l'l'il'l'l\l ,·.p·ult'lllt'lll, tlllt' t'·t·· 
l't'Jtlitltl 1•11 lïttttlttt'ttt· t!t· :-1 .. \ .n. Ir• Uiil­
tltt'flll' l'iliil "'' (il 't .. l'l' 1'1 dt• Iii Pt•itli'I'SSI' 
1•' 1'1.'1 J •'·r IIJ Il<'. 

l 'iltïlli lt•;:; 111\' ilt··s 1111 t't'Jll<ll'lflJHil: J'n­
llltrïtl l::t\\il<ltii:-;. !1· l'tlll:-:lll ~n··nt'·ral tit' 
:;r(•t'l' ,.J \lmt· 1:. \ nllis. dt· JHilltf,l't•Ust·~ 
lli!l<l]Jifilt'• s ;J' \lt'\illl<il·il•. t•l pht:-'il']ll'-.; 
IIJ'fÏt•it•J'S "lill!'! Ït'lll':-; lil'Ï';lJlllitjlli'S t·l 
il 1' IJ t'Ill',;. 
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MESSAGES 
< <f~ ll t' l' St'('O i ld ill liii VI'I'~tlil't' dt• l'a l lél,­

IJllt' lli<'UI' I r i t> t·P de· t\Ju sso li tli L'Olllre l a 
Ci n\('t', j P t l {•s irP , ,r(•st'l J:cr un l1omma-
12'' ;'1 l ' h t'·ro i qt tl' Jli' li JI:l' gTPc·. q ui a u jou r ­
tl' llll i po u J·s uil l a lull P, tldi•t·m in6 uni­
qt tl'mc·nl ù co nq ut'·r i r, sans 1\l r y décou-
1'<1Vt'· Jléll' J'oppl·t•ss ion Pl la fafn ine . . Je 
:-ai:-; l'l' qui PSI fa il l'Il irl'l'l ' l' ]JOLlJ' gèner 
1•l t'lllJII'dwr l't·ntH·mi: je· sais parfaitP­
tJlt•nl t't' qut' l'at·m(•r·, ln nlaJ·ine ri l'a­
linlion PTl'l'lflii'S rouf il'i: L'arnH\~, 
_!.!ï'l'l ' lfllt' l'ail j>lt'liVI' ti!':-; lllèJllPS quali-
1(~~ l'nmllallivl's tlull:-; !l's sailles tlu dé­
SI'!'! r'IIITIIlll' I"Jli• J'() raiJ düllS Jt•s neigeS 
d•· 1'. \ IIHltlil'. L<l lïollr· _!.!'l't't''[llt' <1 punr­
,.;uil·i sél l<lclw san,; atTèl, ni pnust>: l'a­
' in lion gTPl'lJllt' <:si llllt' J'nis ilP pius 
d;tn,; lt•;:: nil·s .. \ ltlltl lt• jll'tl]dt• f!'l'I'C cl~~ 
:-:t•s rot 't'PS, jt• snuiJail•• !Hillllt' l'!lant'P en 
t·t·ll ,. lroisii'nli' t•l j'1•sprt·r•, dl't·n irre an­
tit'·t· "" .!.!ll<'l'l't'. Yivt• la 11t't't'''"· 

H s CASEY 

Ministre d'etat 

1 t' ,ft'-sir d1· t·t'·JaldiJ· la (fJï\t'l' dan~ la 
.Jiii1· 1•! ln lilwrl:'· lil't'tll• tiHih lt• t'tH'III' tlt' 
l111il <lll!t l ilis . 

OuvE LvTTU TOI\' 

.. \\·11,•11 lill' l 'tlilt•t! \nlinn:-: ilil\'t• \\'lill 

IJlt' \\<li' llJt• llililll' or ()J't'l'l'l' \YiJl J)f' 

Jtip·li, <'\l'Il !Ji,!.!']H',;[ lill lill' t·nJ[ 11f ),.,-
Ill lJ li'" · 

L INCOLN MAC VF AGH 

M inister to South Africa 
U nited States 

"l'tlliJ' l1• :-:t'l'llllti <lt l ttil ''t·:-:nit·t· tlu jom· 
litt l;t nt·(\l'l']'t·i' pt~silin11 Jllllll' sn lilwrl(•. 
:-;t•ttlt• aux n'lit~~ dt• !<1 flrnlltli·-Bn•la!me, 
i•' :-:His IJllt' \Il li~ SI'I'I'Z t'' ill li d'app'J'Pll­
tft·t• tJLli' lt•,.: so!d:1ls /-!'l't't'" sun! LJ11P fois 
ti<' Jdu:-: l'Il al'linll. .Jt> \tltt,., PllYOil' me::: 
:-;llllil<lil;-: I'<'S]ll't·!tll'll.'\ 1'1 l't'li.\ dt' it'UJ'"­
I'ôllll\ll'ildt•;:: SlltJ,; lllllll t'l!llllllillltlt".l1Wl1l. 
l,lllt' f)i<'ll rn:-;:-;c' !Jlll' ln llillillll ilPllt'n'' 
:-<ill l'll]tÏtit•Jlit'lli <J(•Ji\ï'i.'l' tl•• St'S t'llllt'-
111 j:-; lit;l't.'d i 1 è1 i l'l'Sn. 

Génénd 
SJH II ~HOI.I) ALEXANOEH 

Commandant en chef 
dons le Moyen-Orient 

u ll tlll'lllll],,• '1 !Ïllslnllt'll mililailï' 
dt•\illllt'J' J'Jlllltll'llt'l' 1'\l'lï':'(' :-:llJ' lt· 
tïltll'" tiP ln ~"''''l'l't' pnt l' d•'•i<tl impDs,·· 
J'ill" !;1 ,·;nnpa{.!ïli' d1• (iri•t't' lill'\: opéra­
Ii 011,; d r• 1'. \ .'\1'. 

H.ft• l'l'llÎS jllllll' llltl j\ill'' IJllt' Jt•::; J'I;]Wl'­
t'll:-;~jlliiS 1!1' ,.,. t! (•lai s·t'·lr•t Jt!it·•'lJI atJs::;i 
!t'ill Jllt' 1'1 lttlïtl l t• {ipJrr• i>l'l',;ique, IH 
\11'1' Hl!tle!'t' t'l l1•:-; (~lllilillli'S tl îl r•t•(·tlli'n . 

Sm P ERCY L oHA l l'\E 
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FRANCE ET GRÈCE ALLIÉES DE CŒlJ R El D'ESPRIT 

Lrt ilr't'Ue 1d.-rt Mrtncillai~r·)) tlaus S(!Jt IWI/tPJ'U du 
JI utlo(lrc pu/JlitL rel rtl'iide éiHOUVaHI de :;;.Ji. M. ,ln­
t/J'I; .\lil'lwloJluulo, Jliuislt'l' Uree de 1'/nfonn.ation. 

\Ill/.\ .\1111/1111'\ stil'.\ If lU' //US fetfl'tLI'S 11111/ .\ .W/11/'0JL/ 

yrf tf'III'IIÎI" l'l'}JJ'(I(/IIÎI l'l'fit' r>tllc/1" r) cause dr• fil /ta'lliC 
[liJI'Iée 111nrale tfliÎ su rléyrt!fl' et dr•s !>C1!1Îtuellls t'.ljJI ·i­

'"r'·' Jill/" /'éutillc/1/ ltuuwu• d'l~tal. 

Hitler, avec l'intelligence de son mauvais géniv, 
a bien compris que, pour réussir i imposer d'une fa­
çon permanente au monde la sauvagerie primitive de 
son système, il lui fallait éliminer d'abord les valeurs 
spirituelles. Et c'est contre elles qu'il dirigea pendant 
les années qui précédèrent cette guerre, ks activités 
multiples et sournoises, les armes de sa propagande 
et de sa cinquième colonne. 

Bien entendu, la France était le but principal de 
ses menées, car l'apport de la France à notre civili­
sation, au bien commun de l'Occident, a toujours été 
immense et la culture française opposait fermement 
la. clarté de sa pensée constructive à 1' oscurantismc 
pseudonomystique du Lebensraum allemand. 

La France se trouve placée au centre de l'Euro­
pe, connne une sorte de paradis terrestre. Son elima~, 
comme son peuple varie, mais dans son ensemble, 1l 
est modéré, propice, bienfaisant. Les rivières de Fran­
ce sont larges et tranquilles. Elles alimentent avec gé­
nérosité la bonne terre de ce pays d'agricu1teurs. 

Quand je pense à ces belles rivières, à ces charr:~s 
verdoyants, à ces terres fertiles, au labeur magmft­
que dont est capable cc peuple fiè.rement a~tach~ à so:1 
sol, j'ai foi que cette grande na hon ne faillira Jamat·· 
à son destin, et que des mains robustes et franches d · 
ses paysans, la cité française se relèvera tout animét: 
d'une vigueur nouvelle. 

Le sort, le bonheur du peuple français ne peu­
vent être indifférents aux hellènes. Car, si les Fran­
çais sont redevables à la Grèce antique d'une grand-2 
part de leur savoir, de leur esprit lumineux et de leur 
équilibre nous autres Grecs devons à la France l'é­
tincelle qui embrassa cette guerre de l'Indépendanc.e 
d'où nous sortîmes, après de longues années de servi­
tude, un peuple libre. 

Car ce furent les doctrines de la Révolution 
Française qui inspirèrent nos pères. Ce fut en elles 
qu'ils prirent la force et l'audace de reconquérir leur 
liberté par les armes et d'illustres Français comme 
Maison, de Rigny et F'abvier, vinrent en Grèce et mi­
rent leur épée à la disposition des patriotes hellènes 
qui tirèrent grand profit de leur expérience du com­
bat. 

La Grèce n'a jamais oublié çet éminent service. 
En r87o, une légion de volontaires hellènes s'est bril­
lament battue pour la France, contre les Prussiens. 

Entre nos deux pays, les liens adroitement noués 
depuis lors. ne se sont pas détendus. C'est dans les 
Universités et les écoles de France que la jeunesse 
pensante de l'Hellade allait, en grande partie, cher-

pat• Andr~ Miehalopoulo 
,1/il tÎs/re ltf'llr'lle rie llllj'Ot'lltfllton 

cher la nourriture de son esprit. Ainsi, les coeurs des 
Grecs se sont émus aux malheurs de la France que 
l'ébranlement des valeur'> morales en Europe occi­
dentale et le choc de l'infâme mC;Lchine allemande ont 
concouru à provoquer. 

Cette machine a réussi à submerger la belle ter­
re de Grèce, mais au poison de la propagande nazie 
l'âme de notre peuple est restée impénétrable. 

Aujourd'hui, nous combattons toLts pour la li­
berté du monde. Dans les rangs des Alliés, les soldats 
ct les marins d(' la Frande libre montrent l'élan et 
l'indomptable courage qui, toujours, ont distingué 
les Français. Je sais qu'en France toute la nation 
s'est reprise et n'a ttc nd que 1 'instant, peut-être pro­
che, où l'occasion lui ser.a donnée de prouver une fois 
encore sur ses champ:; de bataille et- espérons-le­
sur le sol allemand, que le drapeau tricolore demeure 
avec fierté à la tête des nations qui luttent pour la li­
berté, l'égalité et la franternité des Peuples. 

ANDRÉ MICHALOPOULO 

AURORE DE L~ATTIQUE 
Al'X (,LOHIEOX ~IORTS 

IJE . LA G.Rl·:CE DI~IOUTELLE 

Un jour rosé, tranquille, 
·estompe à l' horizou; 

L'étoile qui scintille, 
Avec lui se confond, 

Elle perd son. éclat, 
Et doucement s'efface 

Le crépuscule au jour 
Déjà cède la place. 

La nature endormie, 
Doucement se réveille, 

Une b1'ise légère, 
La caresse, l'éveille. 

Puis le ciel s'embrase, 
Et le premier rayon, 

Transforme en émeraudes, 
La ?'OSée du, gazon. 

Dans un :ruissellement, 
D'or et de diamant , 

La lumiè1'e s'éPand, 
Dans tou(le finnament, 

Elle teinte le ciel, 
De l'azur le plus beau, 

Pare ensuite les fleu?'S 
Des P,ltts jolis joyaux, 

Argente le Parnès, 
DMe le Pentélique, 

Et fait un paradis 
De l'adorable Attique 

Aurore de l'Attique 
lncompa.1'able Aurore 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 0' 
Quand te verrai-je enco1'Û 

LI' ('(fin•, :!H Ut·lollt·e l\1~2 A. TUFFERT 
l'r,;,idenl <lu Comilé :'-alionul Ft·an<:nis d'Athl-ne• 
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SUCH- ARE THE BULGARS 
by P. Pipinelis 

Former Greek Miqisteur of Sofia. 

trs Bulgm·e~, ltonni · de' JICIIJJ{i'~> civilisés r) rmtsr !Ir· l11 iluplirilé 
de /l'l/J' politil]ue, semblen/. dé.WI'Itutis pus11a,dés que lelll's . Wiés lier­
nwnn-ltnlirns perdruul N'Ife rJ'll't'rl'. \ussi nltf-i/., inilil; 11ne r·rulljlrtgne 
souJ'noise ayant pmu lm/ 11'11hnl'll <rrtpil'our·r les Allir;\. snus Jln'lr•.rte 
que le pcuplr f11tlgare n est pas J'eszw.nsable des fautes des ses l!iriueanls 
1'/ ensuite d' iutinLir/e1· /11 U!'i•1·e par des IHeJwces !JUCI'I'ihes louchant 
l'iutégl"ilé de ses {t'Dnlil>n·s. Dans l'ru·ril'/e 'fi/Î sui! S.K .\l.P. J>ipinelis, 
'titi J'llllllillistre dr• Gri'l'f' ,) Sofia el 'tlli 11111/IIÎ/ IJiPn Ioules les classes cle 
,.,.Jill !J' crJHISI' d'wu· j'ar;nu III!I(!Ïs/J·a/1• lu tll()llt:aise J'ni el le génie d' intl·i­
!fiii'S lfUÏ crtrac!él'isen/ la politiiJUe IJulwu ·e. si déso~lrPu~e ri l'éuanl rles 
JICIIJI/e.,· alliés de la Urèn•. 

S.E. M. P. PlPINt-:LJS dans son bureau. 

llu{!J'II·ia 'l'. !lu· iu.-,//'111111'111 nj' (;,'riiiiiii.IJ ·' Jinfii'!J ni 
<'')il/llsinu iu !lu• Hu/k1111::;. 

Hul!.tetJ 'JH, a st•rr 111' 1111' \'is Pu\\·ers, ]la." ju::-1 dl·t· ­
litt·t·tl \\ ;li. 11.11 f'rn·nl Bt·Jiêlitt and llw l ' nilt't l Sla\1':-<. Tltt· 
fulurt• \\· ill ~lHlll c•nltt!'ltlt·n tl::- l' t ill~ as lll llw mo l i\'t'.:' 
\\l!il'll lta\c' Jllljwllt·d lu·r lu 1111:-' dr·r·ision, l1ul, \\ltttl­
l'\'L'I' lill' r·xplanalitlll lll < t~ · lw, litt• fi:l!'l l'l'mains llwl Ill! 
y!'[ anollll'r oc ·r·nsion Hulg<:tt·ia is ranging· l!t•t·st>U un 
fltt• :'!dt• or n(•J'lllilll~ and a~ontinsl Crt•al Brt 1UIIl ami 
lrJ'I'ill Bnl<tin'=- ali\. l{tts:-'lft. 

.\lnwsl ·onlinLlllUSIY rrulll litt• linH' lllal sht• IH'('.(\­
rtli' un ittdt•pt·ntl~>tll :o;tn!'c• Bul(-!<ll' ia tws, undt•r !lw gut­
dnllt't' or l\\11 Slii'I'I'SSÎ\'1' 1\ll~êll llonses, S(IJ'V('cl Ger-
111<1!1\'·s jltdil') of t':\jl(l!lsion itt 1111· Ball.;::l.ns. 'l'Ital l'n<"l 
llêls n \l'n inl]HIJ'Ianl III 'Hl'Îllt-t' uJUiH' silualio_n in Soulll­
l<:asii'J'JJ l~t//'OJH'. :titd dc·sc•t'\'I'S t'IMt'l' examllln\tnn. 

Urit-J' /,islnri({l{ ,.,;, .111111; nj' IJIIl(JIII'ia's pn,iliult Ill 

{//1' fiiJSI. 

Il sc•t'Jll!·d al llHtl Jill!' llt<tl l\\·o factors liu• nwr-
kPd <lfrltlilil':-' of J'lll'l' nlld lill' ll't'illf'JltiOIIS tlt•ld 111' gT<l­
liltldl' lltnl sl11· Jwd inrlll'l't'd lo \\UJ'tl lwr lilli'J'C11oJ·s 
\\OIIId in lltl'lllSPI\'c ' s IHt\' 1' :-'uffit·1•d lu mnl\.1• Bulg·at'!Ot 
itdopl ft IIOiin C'il'i:HI~ nliptll'·tl \\JIIl_lll_OS!·'. ur I~LlfiSia, Ill 
lill' lït·sl itlslanr·p, and ol' <lt·c•nl Brtl,atn 111 ilJP st'CülHI. 

\r•\o~'rilll'l!'ss t'YI'tlls lw\·('. prnve<l oltwrwisr•. H'rutn 
lill· IWI.l'illllÎilft' ur BtilgHJ'IHll i!ldi'JH!lldl'lll'(' ltt•r lïrsl 
Jii'ÎJH't' . . \lt>xantln 11l' Hnllt·llllt' l'F rwllo llHd IH•en 
hJ'OUFlll IIJI ni lhP Coul'l nl' SI. Prtersburg, w.as )iOLJlltl 
h\ r·lttst• Iii':-' Jo IIH· lmpt•IïHI l'amil)· nntlllatl IJPI'l1 nu­
n1iJifliPii l1\ lite Tsar .\ :t•:-;andn Il ' had no StJnlH'I' 
rnnttnlc·d (j,,. T.llt<lll!' lllnn l11· so111·dtl an1l ll]dntJit•tl IIH· 
supporl ur c\uslt•ia and (li'I'I1Hlll~. Slwl'll~· nl'lt'J'\\'<1J'd~ 
li!' liiSilliSSt'd !lis l{t!SSÎHII Fl'll('r<ll:-' üllcl aJitl'd iiJJnSI'Jl 
willlllis J'oJ'mci· enPmit'S, IJH· LilH•r·als and lllr·ir l1•ndr•r, 
''S.atnl Tsatlkorr.·· ,\g:aitlsl Hussin's \\ islH~s, lw IJI'I']Ittt·­
l'·cl l'or IIH' éllli.H'Xcllion of l ~nslr•J'll Rnunwlla. UisJ·r·g-ard­
itJg· H pt·omi~w givr•JJ Jo IIH· Tsat·*,. tu• lc·nl ltis_ supporl 
lo lllr' n~rilulions or Ill!' Hntl!lll'I!Ol 11PVOlttllull.Hl'li'S, 
nntl t•ntl~·d l1y tlnl\\ inF ttpun 1Jil11sl'H !he a.ng<'.r ~ven 
tJI' !Jis pJ·otN·Iol's. Thr Tsnr remov<'d hts nm~1e _Irom 
lill· l{ttssiclll .\rl11\ Lis! und nJt•l lw: t'PIJW'sl lill' lorg-t­
\t'Jl!'S::' \\ illt !Lit' [~illliii!S disa\'11\\ftl: "ln [Uilll'!' [du nol 
\\ islt (() IIPHI' illl\' lhitlg fllt'lill'l' <tli!Jlll 1111' J>rilH'(' ur Bal-

* "Lr•.;; r;, Pllr'!Jt ('llls pol iliqll l'" •·n Bnlgari<·· · par A. U. 
1 h<uHln.r. ]J. HJJ. 

lt·tJiwq.r.·· Il is, nJot·t•tJ\ ,., .. \\·c·tl l\110\\ 11 thal Ille final 
rnilliJ'(' lll' !lis cll!r•Jlljll (il l'I'<ISt'i'lll[ lill' llli'Ulll', ai'lt'l' IIi::; 
aiHlit·nlinn, fuJ:u\\l'li !l11· t'l't'PÎJJI nf 1111• Tsnr·s lhn'a­
J,•ning· !l'lq.nntn nf !lw 1U.t SPpll•tniH·t· , I~XIi. \\l1ilr• iJ,, 
\\ <:J:::; utt his \\ïl~ ln St1lïa.* 

.\flt·t· lli" PriJH'r'·:-' <llulicnliml l{us.-'Îil II'Î1'd !11 n>s­
lon· frit>urll\· J't>lalilllb \\-illt Bulg-arin: lltal \\·as Ill<' uh­
jt •t·l ur lill' 1\aulil<ll'·~ mission, \\"llirll l'CSlllteJ, llOW-
1'\' t'l', 1!ltl\· 111 :lu· St'\o'J'Ïllg Il[ diplomatie n·lnlions anü 
ntltl in lill· l'at·linmr•JJI llotJSl' of Sufia. llit· ptt!'lrnils ui 
Ill t' Tsars .\ lt·xaJJdt·r Il <llld AlexanùN lll wcrc remov­
cd. Hussia t>Jlpo;-;Pd ll1r• uuminalion ur nnoiÎI<·r priJH't' 
to llJL' Hulf!·arian Tllt'Ollt'. atH! il was solcly on Lhe rc­
rnmnrPndaliott nf Ille' J<;n1]lt'l'LH'S nl "\ uslria .and Gt•J·­
man~· lllal llw tll'\\ t·andidale, Fl'l'llinatlll of Coburg, 
llt't'Dllll' 1\ing, lltlpÏnfl· l11 ohlain lill' assr•nl ol Ille olllet· 
Jllt\Yt'I'S al n lnlt•J' dal1· . 

Tht• Ill'\\' l'f'Î/-('11. l'Pi~ ittg• Hl lllt' llli(S!'[ Ill) lill· dil'l:l­
loria: Jlll\\1'1' ul' S'anllHIUinJ'J', lllt'l'l'l~ i!'H\·r• J'urlher em­
pltrlsi~ lo litt• c>J'ÎI ' tllaliun uf llw t:lllllllr~ ·s tlipi11J11clt'\­
ln\\Hl'lis .\uslt'Jit and lill' lallt•r'::; a:--so,·inlc', Turl\t'Y. 
\\ ·,. knn\\ Ill>\\ lwt·sislt>nll~ Hus~in nppt)Sl'd lilis poli­
~·~, 11!1\\ sl11· pt·tl\t•siPd nguins llw Pur(i>'s J'l't'ngnilwn 
111' Ft•rtlillHtltl. <ttltl llm\ lli'I' ]>l'U]ttJSüls l'Ill' n r.np]ll'IH'hi'­
Jilt'lll, jU't'St'lllc•t! l1~ Pnsi!l'll. in LXH!l, nnd, H lill],• lalt•r 
l1~ Uolgnt·oul,olï' \\.l'l't' t·~'.it•t'll'(l l>\' Slallliltlltloi'L Lil\1'­
,,· jsc>, \\1' kllil\\ or !lw lallc•J•'s 0\\'ll proposais, niming· 
ni a Turt'rl-l~ulgnt·iatl <l~rt ' t'l'llll'lli tlit'l'f'il•d nl.!ïlillsl 1\u-'­
sin, and ('llJJtlilillllHI llllllll l ill' I'!'Cilgnilioll or Pt·im'l' 
l1'r•t<lilllllld, illlll, IÏJJall~· . til' llw St'tï 'l'i <l)l'l'l'l'lllr'llls COil­
l'illtiP·d \\ÏIIt .\uslriH Hill[ or \lw l'lOS!' n'lalii)Jl:'; I'XÎSiing· 
IH'l\\t' C'll illt• Hu!QïJt·inn anrl .\us!J·ian (1<-nt·rnl Slafr::;. 

Tilt · l'ail l)r 'till' pn\YI'I'ful ,]idalot· in JR~H l1rought 
Jl(l intnH·iliniP l'itLlll"t' in !Ill' gï'lll'l'alnrit'lllalion of llw 
l'tJIJJllr<~ polin. SI~Jilnfr, \Yltn sttl't't't'cit•d SlamiHHilti[J, 
lntlk l<tl·t· '' IH·n lw lïn;l iiJIJlt'nrrtl lldnrl' llw Chaml>cr 
r1r Dt']Htli1·s Jo l'tnpJwsisr• llw J'act !hal H11igaria'~ poli­
r·,· \\(:IS ll<lsr•tl lill lill' Tt'('HJ.~· or Rt•J•li tl .(11111 ''lllal .n [JI•al­
ll1~ ' nnd prlltlt•ttl Bul,!.nuiatl policy lill~~~ 1\Pt'Jl in slt5p 
\\ÏILJ lill' \Ît'\\'S til' lill' SltZl'J'ilJJl (:illll'i, \\ltl('il. Ill J[lt' 

* ''l cannot <LJl]ll'OVt> of your rl'turn to BnlgaJ·ta, for ­
"<'f'Jl10' as I do, th<' 1·Yil ennsNJlH'llC<'s it may produer in that 

0
' · 1 .. th 'l' '1'1 countn>, that is alrP<tdy ,.;orl'ly-tnec.' \\l'ote · . e <;<Lr. lE' 

Prince. bimst'll, wlwn signing hi abcliea.i.ion. \\lt" at pauJ-; 
to <'ltll)ba.sist• "thr> sad truth that our dPparl.ttl'l' f_rom -.Bul­
g;Hia will fal'ilitn.t1• tlw rf•storation nf gotJd rPhttwns with 
l'! ussia. · ' 
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l'll'l'lllll~lniH't'~ or lill' iÎilil', \\ilS t'i[UÏV<lli'lll lu ~il~ lllf.!' , 
liwl HUI FUI'Î<l·~ [llllir~ lï'lllt\llli'tl IHtUUtl lo llwl or ,\u ~­
lrin .~1llt.1 r(,rl'l'l1l<111~. \\llo \\t'l't' illl'll llH' lillllill' "pi'll[l't'­
itll'S ul .L url,i'\. 

li \\·as !till< rt'lllll lill' \l'ill' IK\Hi. lllldl'l' litt• sailli' i1-
F'I'i't'll11'l11 of sinilorr, 11H11 ·" '' illttll'tlvt·t.tll'JJI ''as twl.te •·­
nli:l' in ll usso-Rulgnt·i;t rt•lnliolls, l'ollo\>viJig lllt~ Crrl\\11 
Ptïll l't' Hor·is's t'Oll \'t•J·s ion !tl lllt~ 1 )t •l ilntlo _\ l•'ni llt. Al 
lill' l'liS[ oJ illÎS S<ll'l'ii'll'l', \\ ili1 \\ hi\']1 ]lis 1'1111SCII'Ill'i' 1 

ns n ]{ lllll<Jll (:allw lil'. lnll!-!' l'l'[ll'llili'llr·d ili111, i•'r•J'tllllHlhl 
il('hir•Yt'd a J'l't.:illl('tlialtllll ''till llus::Ha; \\lJtGh was :>lill 
l'tll'l1ti'l' ili'i'l'lliunlt'd"llt 1\lf\X al lill' linll' ol' lill' dt•Giara­
linn or indt•peudt'lll't' or lill' l-llll1-!'<ll'i(l slult•. \\lill gl't'dl 
-tttlJ·oilnt•s:,; Hu:,;;-;in ::-;t·t~t·tl lilt' (lppul'luuil~ li' JllUIIliP::-1 
lH't' lntdilinnal s~ïllpnlit\ lu\\;trd:-< Hlll!--!<trin. Slll' \\'ils 
Ilir· lîrsl lu l't'l'll!-!'llist• F l'rtlillnlltl ih T:"<ll' cd lill' Hulg:t­
riHllS, Hlld f<ll'liililli•tl l]ll• :'Wiilc•Jlit'lli of lili' i'IJHIJII'Ii!l 
quc•s liutlS urising !till ol' litt' tll't'IUI'alÎtJll ol' illdl']ll'll­
dt'llt'l' !1~· IHI\illg 11\1'1', 111 lill' lïl]llll'il) ol' Slli't'l'illll Sl<til', 
il ]lill'l or Bulgcll 'ia's ll{'ldR lo 'l'urkP). 

Il \\ilf' 111 IJJ,. ('i1JliH'Ii~ or Sl17.1'1'<lill slalt• lltnl lllls­
Siilll poli!'~- \\ils .uldt· ltl 1'\l'l't'i. c• 1IS inl'lllt'llr'" iJJ Ill•' 
Ba11,atlS ill I]Jr• .illit' til lllt' l'tl1'Jlli1li"n tll' lill' 1'11':-'l Bn:kall 
:illt<tlll't' rJilll [ill' tlll!'i' Hlll)-!<11 i;l st't'llli'd lo ill l'Il !11\\ itl·ds 
llit' ]'tdit'\ ni' Ill'' Etllt•lllt• llliS!'Iit. Frnl1t't', (irt•al Bn-
1 n 111 . 

'1 t'[ t1ll litt'\ 1'/'1 llliilï'lt\\ td' lll' Sl!-!'11111!.!' (Ir lill' St J'­
l~tt-lilltu·al'ian Trt·nl\. 111 Fl'l,nlnn, tnt:!. l\lllu Ft•rdt­
l\i1tltl ,, ilS :-wi/.1'" \\'ill! l't'Ill til St', Ill .\l;n·dt nf tl Jal \t'ill', 
itt s[tl'ilking 111 lite• Hl!..;siilll \lllti"il'l' lll' t''\jli'I'S"I'tl t'\ r•n 
hillil ttl' i1Jl1ll'l'ilf'I1KÎIIII tlll lill' ,!.!l'tllllltl,.. I!Jitl il11• il'l'.tl\' 
:-il/-!'llt•d \\ ill1 St•J'itiit J'liFIII lll't'olltc· ill \ 'tl'llllll. u\\ liitl 
\\OIJltl Ill~ jlllSilinll ill'u. lit' Sil\1[ lu \1. \l'kltltioiÏ, •ti' 
litt• rdd Emprt'OI' FJ'.(llll'i~-.Jnst'jilt \\t'J'f' ltl lt•Hl'll Il[ 1111' 
lt••iil~ 1 ltHYt' signt·tl \\'ltidt !tas t'\1'1'~ appl'Ul'i'lllL'I' of 
ill'lll!! IIWÎilh tlil't't'[t•tl il!!iiJII,.;i liit• [].(l(tSiilll ':..! \lcllliii'­
L'h~ -~" \1. \L;J,!udiJI'I' "''"'·n l'tl ;li lllt' rnd 11f t'lti:- inter­
' li'\\: td IJrl\'t' 11:-:[t•lt,•tl \\tilt ;;"lill' HsltlllJ;;Illllt'lli l" llw 
l\111,!.!·,_ :un!-!· t''\1dHII'tlltllls. in '' llll'lt lill' ·lillllt '"' mix•·cl 
'' illl lit·s. and tdt::--rllrt· ilp]'rulJ,·H:'-i•)ns \\ tl lt l't'dl <111tl 
l't'il l''· Il* 

Tltt· tïlltlrilitlll liitldt•Ji ""'''' 111 FPl·diniilltl·,_ l~t•;lt 'l 
\\ilS !l'tl ltlllt!' ill t•lïlllilt'lllt!' ils .dl'er·l. llltlll<'diall'[~ itl'-
1!'1' 1iJ1' Ra:krlll Dlili':-· 1'11·s1 sltl't't'SS ag·alltsl Turkl'~. 
Hulp<lt·inll pnlil'i~, itll'i'iltl~ pt ·t·pnring· l'tJI' rt/-lï't'SSIII!I 
<1!-!'i1itlB1 hPr nii!L'"· IUJ'llt'tl t'\'1'11 111tll't· cll'iiJ·I~ lil\\l1rtls 
,\us'rin. \\"llilc· 1111' \\'ill' \\il!' siJII iu JII'IIFTPss. l•'t'l'lli­
JtHtlll Sl'lll 11!11' or lib ('lllliÏdalllS. H\ldji-Callrltt'l'l', ln 
l:otlslnnliJlOJllc· ln l" O[lltSt <1 't'J'ara il' Jtt'ill't' 111 IIi<• 
Turks , a lltiSSIIIIJ \\ ilit·lt fai[,•d nuly on lll'l'llUl11 c~J 
Htt1i!rll'inn l'1flillls i11 Ill<' lllilllt•f' (Jt .\dt'lilflll[''t· llt'­
t't'111lll'l' 1\JI:! .. \ lilllt• 1ail'l' <1/-!l 't't'Jlli'll: \\il,_ l't'l1<'lH•!] 
''''1\\<'l'n ltim Rtlll .\ll:-;lt·ia , pc•rmiPinŒ Bulg<lt'iil lo nl­
lac·k hl'l' [\\tl nliit•:-. lndl'l'd, \11:31rin st'<'ltlt'tl n·atlr ni 
till!' lll()J1lt•lll ln gi\'1• lllllilnt·\ ao;:-:isl.anr·t· :tl nulg-at'ill 
fllltl il ,,·as tllll' ln llaly's "I'Jl""ilion ;llollt' litai litt• 
Hnlkun l'rJIHla/-!Tflltrtll dit! tl11l itl\·oJ\·t· \Ji:-;II'IU 111 lill' 
\\(1 r·. 'x 

TIH· sad l'tltlill!-!' or Jlti:-; I'IJIIS]lil'èll'). 11111 l'l'l'l'ltl ln 
lll'ecl dPiai!t'd ltll'llii1111. r·ould ]JrJ\'t' hal] nu nlltl'l' I'PRUlt 
111-ûll ln l•ind Bulf.!'HI'tn it·r·pyncald)' to lhP policY r1f !lw 
(:r•nlraJ Pnwc•rs. Tlll' Hnrl<iS]êJ\(lrr no\I'J'lll1lt'01, I'Ol'lllt'l' 
inJmc•dinlt'h al'lr·1· litt• t•Jtd til' ill<' :-;Pcrmd H:llkiill \\il !' 
, \11/-!'U<. !~ll1 ' !Utlk t'llill'f.!t ol' ill'l'ail':". Frnlll lltiil lllll­

llll'lll l{ul;taria I'Duntl IH·rs,·lr t'tlsl<n·ed lo litt' !:Pnlrill 
Pll\\r•r:-;, and lalPJ' ::;ltiii'Ptl lllt'ir 111ililary lt•l'ltlllt':". 

!Julurtril/. ,. pu/ir·!J riJ'Ir•r liu· l'lit/ u{ liu• 11 udr/ Il Ill'. 

. \1 llt<' t•nd 111.' 1111· \\ ' tll'lrl \\ .nr, Ille itltjll'<'sSitJil \\R)' 

I'Jï'Hir·rl l'or a linw \hnl Hul!-!'ill 'li1, t·ltaslt'J11'tl 11~ disaslt•J· 
\\'fiS I''''Jléll't'd !11 l't!llll\\ <1 jll'''l"''' polil'~ 111\\<ll'tls ltt'l' 

* .. ~~·kludt~ff. "Diplcllnatic R;•minist·t•JH' ''-'·· · l'· 6.-J. 

** R••y,•]atirm,., tllade Il\· Ta.k·• Jnn~sctt iu ''Hutllllaltta 
(issu·· clat'-!d ·< /12 DI'<'I'Jillwr'. IH!l) antl a statt•nu·nt madP 
IJ~· San Guliano. Itn,hall :\fini,..trl' of F'ort'ig11 .\l'l'al rs tfi. 
ti11• Ita1ian C'ha1uiJl'!' 011 ::,:7 j!l "\ngust, lHJ:~. 

llt'tFlll,uut·s. '"'' at<ls tilt' \\'t·slt'l '11 l'o\\ t'J':-; HllÜ l.o­
\\(11'11)' l ~us:-;in. Stll'c·c•ssi\t' ~,,,·c·rtJJIJc•tJil' lord, pains. o:t 
l'\'('1'~ - lll'!'<l:-<IIJII, [o Si!'I'S~ lJti'U' Clillllll'~ ·,_ jiHC.ilïc• lllii'Il· 
t-iou::-;, and lite· Ill '\\ Tsa r noriR Tll'V('I' [IJ:c·rl or pror·Jai­
Jlllll_t(' lill' l'ltllljil!•lr· illcl!-jit'll<il'll('f' ur 111:-: polic·y. li e 
-ASRPI'il·-tl li1itl Ill' \\lllllil nol , i11 ntlY I'Vt·nlllnlil~· or tn 
Hm· ·I ·J ' ir·tltW;IatH·c·~. H!.tain t'l'Sor! Lo ru·ms whalever his 
r•lnims migltl ill'. 'fit;. tiL'I1Jantls l'tH a modilïenlion o'I 
lil1• Trc •iJ I\ 11! \1'11ili1 \\l'J'l' l'tlJ'llltliilli•cl 'ill H \\ltollv 
JH1t'iiïl' gtii,_,,., ilittl Hitl!-!·nri.a, '"lw Jwd JIJin(·d 111e Lea-
1--flll' ur \a[J(IIIS , iljtji!'HI'i'tl 1'1'11111 IIJr• \'l'l'~ i'll'SI lo ill· 
pH~ Ill/-!' jlill'lll'lliill' illil'llliOll ill lilt• lllljll'fl\l'lll!'lli ur hel' 
J'Plnltllll:-; '' illt !111· \\ ·,·slt'J'JJ Pli\\ t'J's. 'l'lt1s. il se"med, 
lwtl l'lill\ itl!'t·tl 1<:111'11]1!', <l1lti t'\'t'll ill lllr· mo.-1 PXIJPI't. 
dijiloruillll' c'Î!Tic•s ill ll11· \\'t>sl llll'l't' ,,.,.,.,. liiiJSI' \\lld, 

1\'Îllt ali lll1· l'nc·ls lwicJI'I' liH·lll. cd'lïrllJt•tl lltnl htng Bo­
ris·R pt•rsoJtlll :-;r·nlintt•Jlls \\r'J't· 1111\\ l'rank!\ tiJJ'f"('tPü 
lmnl!·d~ l•: tlw:<tlttl. 

'fltnl "';'" Jll't'llitl'" lt·ui• n::. lu11g as liu· '\\ 'es tern 
l'n\\-t' I'S, Ill UJII]i~jilllt•d C'llllll'<li oi' ll11• \\()l'id ' . ..:; dt•slî­
Jlli'S, 1''\I'I'I'ÎS!'tl 1' .\l'l!ISI\'(• illiÏlll'JlCI' lill i•:ilt'OlJI 'art a[­
fciÎI'S. \t'\l'l'illl'lt'S:-; SIJ.!'lll-< !11 IJ11· I'OJI[J'ill'~ \\l'l't' Il()[ Jat:­
killf!'. "lll'lt, l'ot' 1':\êillt]til', a;:; 11w \ t:-:11 ur .\larslwl HallJü 
illlli llls SljliHrll'tJI1 l11 \ Tiii'Dfl. Wllt•J't' llt• lllildt• H Slf[llifi­
l'illll 'i"''''"IJ; litt• \l~JI lo Sc1fid tJ[ IIJt• l'IJII'i 1:rcml IPnu­
l'ISI, Pil\t•lilc'lt. <til tl ll11• S[lli'lill \\ r·ic'c!Tllt' il''l'lll'dl'tl :o 
itlnJ: !]tt' ,.;l!.!llllll!' 11f H ]J't•tl[\ nJ' I'IJ)II'!IÎilllllll \\ill! lfllll­
glll'\ \\ lttl, t'\'1'11 ill llwl llltlllll'lli, \\il::; l<1\ Ill_!!- ,,,. louu­
r1al Îilll:' or il•'l jil'I'SI'lJi-tlil~ IJ['IPJ11Hlltlll. ~L'\ [•]'[]ldeSS, 
11n tilt' \lltoll-, tllil' rïJIJitl IJH\1' sait[ li1nl Hulgartél look 
U'UIIcl l'.iJl'i' l'til !11 l'lllllJII'Ull11:'1' [Lt'I':'I'.J' \\tilt <ft:l'l11iHl.1·, 
r'::'jl('('lllll~ ns sl11· \\il~ torn l1~ fic·t·t·r· c·i\ il ~:nr,. itlltl in­
IPI'Ilèil l'l'i~t·S. illl<i llll lliitl ar'Cillllli, i'J'(illl lllt' l'lltl ur 1111' 
\\rtl' lllllil llll' \lilt't'tlrJiliëlll l,t'il!!îlt'S \\<'l'l' dts:;cd\l'rl Ill 

I!J:1'•. """ lllliliJ!I' lu pursuc an Hl'li\'e rort>itm pnlicy. 
.\[ ll11S pt~tll[, lill\\<'\'l'J', []!l'l'l' tll'l'lll J't•d '111 1'\'1'11[ 

o]' ]li'Îilldl') llll[!lll'ldll<''': lw l't'-:'i]tjll'<ll'Hlll"i' ul' (~ei·ma-
11\. tJIIdt•t llillt•r':- !.!llldilllt'''· Cl"' illl 1 so-r·nlt<tl fadtll ' m 
r~ ·u'l'llJII'illl ]t<tltt·~. 1\ill:.r Htl!ï;o:. " sa;.tdt'ltliiS dipltJI11H! 
''"ul<l 1tnl ri1il lt' diSi'PJ'Jl lill' imtut"'rlSt' pnssi)Jilities 
\\ 1111'11, 1'1'11111 lltiil Jltrlllli'lli. \\l'J'l' lll'id 0111 [Il llilll. 

F11r H IJtllt' litt· l''"~'~~'s ' alJtllls 111' Httl .!!'ill'iil·,_ ,!.!ïiiJd­
'' til t'lllllinltr•tl ill ruJI .sln·ngll!. '\t•\l'r'illl;lt•:::s. a secret 
1'1'-nt·miii~- '". lht• r'lllltllt'\ ull<il~ t•nouglt nt·r'ompanie.l 
llH• \\IIJ'l, 111' Hjl]lt'ilS!'Illi'lli \\']tit'll []tc• llu\'t'l'llllli'll[ L'lül­
lllt'tl lo ill' 1111tlc•rlnldlt,!.t. Tlle puilll \\~ts 1'\1'11 t·r•adtt•tl, 
ill tin:3,', (Ir illl oi'lil'i<11 l'I'<'Ognilirll1 or Bul.~·arta's J'i~·ht 
111 J'r•at'J11 :-;n]onii'H l'Rd, .lui~. Hl:~ ' J: lllt::- was fiiYt'll 
al lill' c·u:-;1 ttl' a pnt·Jrl!' alïïrmalitlll rtl- 11(1 rl'ul \ahtt'. 
l11'l ' llt'i!-tlt!IIJlll'::--. liJ't'd uf llllil\·aJIJugh tlJ•IlllUllcing lwr 
<·onsl11nl \ÎJ•:ati<,ll"' 111' lit<' tlisnrllHlJllt'lll c·lau,;t'f' 111' ll1•' 
Trt·al\ (Ir \t·ttill\. t'tllkd l1\· ~ti\ itHr ttlîïl'ial J'I'CO!rnition 
lu lltc,' l't'jlili 111' lit•· l'l'lt'Hlll[- nrill'];•,; nf 1111' [J'l'elly, Îll 
lill· ]111])(' lltul ,,,. lilis èll'l nr !.!'(llltl\\ ill lllt·~ \\'tlllid in­
il1lt'l' n t'i!HIIfll' ni' opinion ill BulgnJ 'Ïii Ill r<1\'cHll' uf ~~ 
pnlil'~ HJI]li'H:-i!'llli'lli. 

Tilt• I'I'Sllll \\'ilS !ill' OJIJIU~ill' or lili' Ill](' lt11]ll'd fol'. 
Hc·-i-l!'tnalllt'lll Jllc•t·c·l\ ,;[t'l'ti!.dltl'li<'tl llw clt•si).ms tl!' nn 
1innaiisl t'it'l'il's. p<ll'iintlarl~ al lllill monu•nl \\'l1t •n 
(it•l·mnn~ ·R ntpitl sut·t·t•sst•& in 1111' \\ ,·sl nl'rnrrlt•tl Rlll­
garia 1 ilt· l'il!lllt't' (Ir _!.!'I'I'Hit-r di plumai il' nc·l i\·it~·- H.t·Yi­
sioni:-;l daim:- <H·quitï'd frrsll imprlus: untl before 
lt.lll/-!" 1111'~ \\l'J'l' ti[H'lll\ éldtlpi<'rl Il\ lill' Blii!.!'Hl'Îê1l1 (itl­
\1'1'111111 '111. 

111 .\pri l, 1\l:HI, litt• Hulg<HÎrlll J>rillli' .\liuislt'l' .. \1. 
1\:it~sst•i\atlltl'l ·, sultl111llt·tl a l't'Jlt'l'l lu lllL' Foreign _\f­
fairs ClllllllllSSIIllt td' 1111· (:llallllH'l '. 111 Ill'' t'O\II'St' ~~~· 
,,·hidt. l'or lill' l'it·f'l linlt', Ill' dt•clat'c>ci t1Jll'll1~ · .antl 
Lll1i:Hll}Jigio11Rl~· lllal lîuJgaria aspil'l'tl ln ill!' l'l'!'lüJ'i'l­
lion of lill' l't'lllllit•J'S ni' [Ç)I:~. 

Tllt •sc• clc·t·l;-ltïliÎlilb, \Yltkl1 ni lilt' !imt· t'J'I'ilit'd n 
lt·r•l1l!'lldnus st'llS<llinn. \\'l'l'l' J'P]'t>Hll'd n 1iltJC lalrr in 
an ,.,,.n n1tU'i' t·nit•u·nril'nl 1'111'111 ill nn inkt·,·ir,,· !tiYen 
,,~· \1. ,,,,.s..:;, •i \nltt!i'l· 111 litt' Pnri..;-,'·-.,olr. ' 

In .Jul\ ni' litt' silllll' \t'Hl'. \1. hi<t,..St'i\anurr <11 lu:'l 
~ iPitlc~l[ tn' tilt' it'l11]'iêl[i(IÎI uf \iSilill!--!' lkrlin. Whüe 
ll](•n· \\ <1"' 't !.!l'J'ai tlt•al nr lalk .ni1111ll lllt'lllnl'il':- ni' lit•· 
flt·Pal \\ill' illitl nl•nul llw sulitlilt'l[\ 111' nntinns \\ h'l 
\\'f'l'r• [[tl' \ ll'iÎIIIS (li' Jll'ill'l' ll't'él[ÎI'S . . 
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/Juluaria's Hcei~iouisl /l'lldeJu'il'~ drive fier ln­
H'ard · t·olluuul'ution zvith Uennany . 

\'et, ill spilt; ur Llw l'PwrUUl'SCt'llGe o[ llw Dètliüllèl­
list spirit, l'\'l'll llw lllOSL impalit•ni or Bulgarian ·sia­
I('~JlWil \\'CJ'l' nol u'ua\\'Hl't' I)Hll LJ1 l'ti' \\'lSlH'S GOU],t 
Olll'J' I H~ r-ealise\) IJy a g'I'I1C' I'H I l't'-shulï'ling or ll l l' l:i:u­
l'Opr•an status quu. i.('. i11 GOLH'c'l'l will! UPrmany. 

An isol.alecl ac t of aggTt'SSÎOll JJ~· Bulgaria againsl 
beL' neigllbours '\vould have l1ad no chance of sucx:css 
as long as llH.: nature and t'Xll'nl nf Bulgaria's Llcmancts 
'\\erc suwh- as will lte sc·c·n lalr>r -thal a rwaweable 
s!'lllenwnt. wilh hcr rwigh!Jout·s was, in .advance, 
dounwd lu f<ü:lll·,,. 

Cunsequcnlly, lllt'"''' a~pil·at iu11s cou id nol lw l'ea­
list'll t'Xt'qil lllrnugh 11 P't'lll'l'al dt•slruction nf lltP l~u­
l'O!JI'é111 nnlc•r, ],~ (j,•,·nHtJJ~. 

1'!11• rnll' lita/ Huiuiu·ia Jllï' Jirll<'s tu plo!} iu the ~·.ru­
l'li/inn oJ' 1/u• Cien~talt plan o}'ll{f(JI'Cssion. 

\\ ïilwul L:Oll1JH'Uilll~ing· lwi'Sl'li' ü[Wlll), 13ulg.<ll'li1 
<bsltlttuu.sl\· arill S\'Slt·malil'all\ lle\ulell he1· eHorls Lo 
lili' promoiwn of iit•nnnn~ 's J.>lao nr aggn•ssitul \\ i­
lltlll tlw splH'ri' of S1ntiiJ-r~astnn ~urope. F11r llli::; 
Jllll'jliiSI' slll' l'lll]'lOyt•tl il \t'l'Y ~liCGI'Ssiul lcr;hnique by 
t'llSlll'illg llll• failun ur i'\ L'n· l'l'furl thal Ille Soulll­
b:uslc•rfl Slalt' miglll makt• 111 urganisc lhell1Sf'ht•s 111 
Jan• UJ' the dülH-!'1'1' 11J' (l!.!ï'l'i'SSiilll lilal [lJfï'[l[i'lli'tl f]ll'lll 

a:L Il~ olJslntc'tiJl).! 1'\';'G illlernpl al orguni,-Hllilll 111 
illl' Soulll-~~asl, and lt~ ''''""''ning Ballu111 sttliliHr·it~ 
in \Yilhlwlding UDf' of lill' s'r·ategit'allr Yilnl ''lc•nil'lli" 
ur sucll snliclarily. Hulg·.at·ia t·onlrihull'cl gt't•all~ l•J 
Uw succt·ss oJ UetïnanJ '::; [ill! Il of ncliu11, ''''''11 hdm·t1 

this plan llad t'lli<'l'l'il lJl<' phll$1' n[' lllili[tl!')" il,!.Q.(TI'SSÏOll, 
jn ll11· S[J'il'll'l' SP!lSi' uf [}]l' il'l'lll. 

Ttlda~ Bulg:ariclll s:aii'Sllli'l\ till IICI[ rail lu f'l'l'flll 
lllrs c•onsrdPralîon iu Ja,·in!.! l'laim lu llll'ir ri!.d!ls 111' 
fllï'l'Prc•nlia.: prolt·clion al n~·rmall) ·::; !Jaml~. ()~lill' n•­
l'Pllll\ 1\1. .\lonehalltlff, u fof'llli'l' J>l'illl•' \lilllsli'I' anrl 
a poÙtkian geuerall~ dt·serïlll'cl as a \lt~~ll'f'élît•, tll't'l:l­
reil in lhe Cllaml>er or f)c•jtll[it'S :l'lill ~OVPllllic·r, Hl'll 
lltu' Bulgal'ia hat! I'l'l1tit'l't'd Ot·I·man~' an inestimable 
SI,'J'\it'l' ill ]Jl'Îllging .(l]!(llll 1]11' fnihtl'l' O[ 1'\'1'1'~ tlipbt­
lll<Jiil' cnml>inalioll linhl1' to :lrt'l\!.l'll1r•ft lill' H<llkilil 
pt'll]JIP~· l'i'SiS[(]UI'I' lo lill' C'llllll111111 dHJ1!-ft'J'. 

l~'jfnrls nl Nuluariu·' IU'Îrtltllulll'' lu sr''GIIJ't' 111'1' 
1'1 tl/11 {Jiu·a 1 inn. 

Tli11:' in J!J:fl \\']ll'll Ill\ rlc·tl ],,. l:<llli'l IIHlllll, JI' 

llfl• JHlllll' ur Turkt•Y alltl (;l'l'l'l'l', tu' aullel'e lo lhe Ül'C­
co-TurkiS]l (iual'mJ11't' [>.net. \\']111']1 ilatl just IH't'l1 ~~­
gllt•cl i11 .\nkai':i, Hulp·ari<l rf'l'usecl ller participation. 
\'isil CJJ' lt'111Pl lnnntt ·éltJd Ht1.l11 "\ ras lo Solïu St'J•-

li'llllll'l', 11!:3:3 Likt·wist·, iu .\oH·mher of Lll•~ samc 
>''ill', slw \\.as irlvilt•ll IJ\ 1\ing <:ni'Ol of IH.oumania­
''Il il 111c·l 1\ing Boris un 1111' J)anuiH' lu la kt• pal'l in 
lill' Hnlkart i>éH'', llwn lwipïl llt'g'O<'ialetl, and agai11 l'l'­
t'll~l'tl. T\\·o olJJI'I' ailt'lll]lS, lltutlt• lu lllt• sailli' l'tltl lt\ 
!\ill,!.!' .\.:1'.\:(lllifl']' IJf ) ll,!.!ïl~irl\ 1(1, \\'l'l'l' l'l[llilll~' lllH\\<Il­
[lllf!', 1 Ill lllt· 1'\'1' of tilt' sigïlitlp 11[ IIH· Balkan t>n('l 1<',. 
ill'tlilr~, ID:H,, Hulparin \\'ilS in,·il!'cl lo al lt•asli·unl'lll­
,jp rion-aggrt'ssiun ]JèlCl~ w1111 litt> stgnnlories o[ lltl' llai­
J,Hll Pac: ltlil a~.miti lll'ltl hill'k. 

1111 1111• 'till FPIJI'llar~·. J!l:n. Ille• four sit.malorics of 
Il)(' Ha 1 "<Ill J> a t'[ ,!Hl v l' ' tl'lï (' i {1 1 l!lll ll'i (':lill Ill l () lili ' nul g; 1 -
rin11 \llllislc'J' ni B~·l,f.:'''iltli' 111' lllt'II' ii<'RÎI'I' lu ~i,!.!'Ll puc•t,­
or llilll-Hg',!.!ï'('SSiUll \\'illJ Bulgnri<l. \o l'f'Jih \'\liS gi\t'll 
lo l l tt•i;· pr·upo~al.s. Sl101'11~ all\'nvnnls, in .\la.J, J\J:Yt, 
.\ L YC'I'Iil', liH' \'ugosln,· .\ l iilislt'l' of li'orTillp . \ rrnir~, 
IIP1tlt• él Jl!'\\ ulï'"r Jo !Ill' l~ulgarian J;'oreign ·\linistcr, 
\1. Hulolui'L und, ln fal·ililnlt• il!" ill'l't'J>L<ll1('t' lt~ l~u·:.!.!,1-
tïn, lll' r·t·nouncr>rl lill' t'lllllSI' dl'!'illing lbc aggn•ssion 
\\'lltdL 1111· Bulg'~ll'i;~n <lill'g't'd, 1111'~' t'oUlil nu: <lt't'I'JII. 
\1. Balolllfl' pr·ornisl'd !11 ,!.!1\'t' llti;,; Ill'\\' )ll'Pflltsnl llrs 
c·onsideralion, hui nol J't'JIIY !Jus IH't'n forlhcoming. 

t;],•af'Jy Bulg·mia w<1s ll0nt. on tlefcating, at ;my pri­
CI', ll1is iïJ'SI .flll!'lll]ll Hl B<likHII sulidarily. Slit' tï)lli'l­
JII•tl ill'l'~t•IJ' :u sig'lllll,!.!', 1]11'1'1' \ l'(ll'S [:lftol', i111d lllltlt•f' 

Cil:'rman Jll'Pssur~; * a lH:td of frienllship wilh Yugosla­
Yin alune, ,,.l1icl1 olJYiuu&~y serveil a H:r~- different 
p urpose- llll' task of disrupling the LUJily of l ill' Bnl­
kD il Pac:l. 

For a lime, Lo wards Lhe end of Lhe K iosseivanoff 
,\Jilüs t.ry, B uJ ga1·i.a al lo\\Cd 11qrself Lo movr· .a lmosL 
impercl'pLilJl y i n ll 11• clirecliou of Ba llŒn sol1Llai'! l y . 
Un Ille occasion of lhc• v isi l Lo Sofia o!' \ L t.\lelwmenl­
soglou, Srcrelan·~GI'nel'al of the Tmkisl1 .\l inislry of 
Poreign AJ'I'air::;, Ille 13ulgat'ian Governn)('nl gave lhe 
assuranc·c· thal Bttlga r·ia \YOU ld tlefPnd ht>r nt')J lralit~· 
againsl an~ ali'lmpl wlwlsOQYel' lo infringc· il ' .l an ua~ 
n. H)',Q . ll o\\'t'VI'r mtHle:e:l Lhis lwginning may haYe 
tif'l:'l11E'd, il \\'rb llOJl<' tlw IPss grePlecl \Yill! real salis­
faction lty B11lgarin's llt'Îf!'ltom·s .. \L \lt•LJel1ll'11l~ug•:uu 
a\<JÎIPtl himsPJJ' of tlH· oppol'lunity to p·iH 1111' Bulg,t­
t·inn U0\<'1'11llli'lll llu• must furmal asstit·anc ·,>s as lu Ille 
i'J'Ît'lltll\ i·Jllt•nliuiJs 111' llwsl' SlaiPs. SiJllila1· rlt•GJa.ra­
lions ,~-l'l''' Jll<H il' in l~l'ltl'Uary, 19Hl, on JJollJ sides, 
\\Jic>n \L Sarnlsoglou pnsseLl Lllrougll on his way to 
BPl,gïatlt>. Tltt· ( :nunt·il of the BaiiŒn l~nlc•nlt· mel m 
Ht•lin-adt·. and \\'ill! a \ïl'\\ lu t·ncout·agJng lllt;, gooll­
\\ ill ur llJc• Bui~HII'Î(lll (;l)\'l'l'Jll'l1H'lll tll'l'illt•tl lu initiale 
witlwul tll'lu,· 'illl (",t'IJUll!!'t' of ,·iews IJelwrrn Ruma­
llia and Bulénria, \\illl a \ie\Y lo salisJying, as far as 
J•os::;lbll', lllt' ·~all!'r's n"piraliuns in lllt' matie·!· o[ lht· 
])td>l'lldjn. ]lll!llc'tiÎilli'h arten\"artls lhl'lï' \\'èlS talk of 
.\L Tal;ll't'Sc'll·s \ i"llirlp' Sofia. 

l)tï't'i~t·l~ ni thal lllllll1l'lll a t'ompll'lt· rt'vulsio'1 
[llok ]tl<ll't• ill 1111· nulgnrian ~;apital. fi'J't•sli J'mm a re­
SDllllcliJJ,!.!' i'l<:·l·icll'al tr·,umpiL \ 1. 1\iosst·ivanun \\'LIS 
•li~nlissc•tl l'mm olï'it'l' il ll tl \1 . Filoi'J', n )li'Ofl'SSUI' ·>[ 
nrdHlt'ctlog~, of no tlr>finilt• volitical all~giance, was 
put in ]10\\1'1' \\ illt n' i,.,,. lo his t·aJ'l'~·ing oulllw Ki11g's 
polin· '''''Il li1t•l'i' n::-sitlunusl:v· lhan his prt•tlrcessoi·. 

Tl was al the 1 imc \'t•r·~ Llifficu:t lo grasp lhe n·al 
JIIII'J'Ul'' ur this changt• m Sofi.a, \Yhich 'lYas as unex­
Jl~'t'ltotl ns il \\as c'tlllll'ill'~· lo parliamenlcu~- rules . _\ n 
t''\planalion \\as fot·illt'tll1ling ,.:uon ofll'l'\\'êll'tl~. "lwn 
llw f't'Jil'1':"1'11lalions nf ll11· inlt'J'I'Sic'tl l·ounlrit•s pttl 
!")ll't'ifi~· q lii'Slions ln ·'Il. Popoff, the new 'Minister of 
l''uJ·,·ign .\ l'l'airs, ns tu his ÛO \'t'rllll1f'tll's adiH' l'l'lll'P ln 
llH' affirmations madt• Jo \L\ l. .\lt•nr•mrnlsoglot.~ and 
Sarajoglnu .. \ 1 lïi'SI .\1. Po]JOl'tf evadPtl l iH'su l[lll'slions 
tmcler· lhP pi·elexl oJ nol ycl having caref'ully .consuHecl 
his tlnssic•rs, Jn1l h1· rndPd h:- slanl\tng IJ\llh' Sitn]tl~ llHil 
no tll'('laralintl of lllal li'lllll' l1atl IH'I'll madt' 11~· his 
prt'dPcl's. or, \ 1. 1\itlssc•iyauofL Thi.s. in spil1· til' lllt' 

- fac·l :Jtal lllt' ofl'il'iill tllilll11Ulli1JII•', pu!Jlislt,•d in So­
lïa on 1111' l'lllt Jaituan·, l~l\0, <ll lill' t·ntl ut llw laJI.;" 
\\ ilh 'IL \J,•nPilll'lllsopluu r-x,pressly rei't'l'l't'tl lo iL 

Bulgar1:1 llllls l'l'~lll1lt'd l'ull Jilil'rl~ tif ndion in or­
tin ln cunlinu" lll'I' l'l'forts lo thwarL lly cnry means 
in lH'l' IHt\\'1'1', lh1' sulidarit~· nf llw Balkan r·cn1lllrirs 
(lr·rman~, Hln•ad) ni \\Hl', \\'<:IS maki nt!· ill' l' plï')lt!J'il-
1 itlllS J'or· IIH· ·I'Olll,UI'Si ur ll1C' Snllll1- l•~ë1SI. and, or n;o_ 
r·~·ssil~, 1-lulg'nria'" l'ollaiHlraliou lwd lo lll'eome more 
a clin' . 

1'111' 1'1/JJJII'IIrlll'lllell.f ll'i//t (;1'1'11talllj (/1'0/l's. 

1\in~ot Buris 111'!-!Hil 111 pa~- mun• frt·i[Ut't1l 'isrls !•1 
(iPI'lllan~. \\ltil1• llul.~·nr·1n ll't'llll'tl wil!l illl]Hll'lcllll Ut'I'­
lllan 'isllllf'~. St•t'l't'l-t'tllli:ll'lo; SPc'llli'tl ltl l11' l't•-c·slaldi"­
lit•tl ol' \\'lill'lt full tl1·lnils \\ill t't'l'lain!~ ill't'llllll' kD0\\':1 
ltl'i'l•J'I' ]illlp. J.'l'lllll :11is lll•>l1li'llt \'ÎSiJtlt• ;-;igilS Uf an Hl'­
)j\(-' t·ullaltlll'Hil(lll in llt<' mililarY sjllJt'l'l' \\l'l't' tlaih· 
i 1\l'l'i'<ISÎllg'. 

111 l llt' l'i1·sl plnt'l', lltroughoul ll1e ~·l'ar W:3ü, the 
I'ClllSlJïlt' l iOI1 uf Ill'\\ lil'l'lldi'UJ11t'8 \\'HS I'Clt'lïi'd Llttl Ul1 
<111 i'XIl<\PI'tllllnn st·<ill', in o l l\'ious disproporlion Lo the 
plllt•Jllialilit•s or'nulgnrintl H\'ifilj())], Ill lolit' St'L'tllld pl<ll'l', 
lne c'CJlllJIJIIDP' of lll•'::w flt'I'Oill'lllllc'" ,,-ill! t1Pl ' I1H111 ma­
t'ltlnt·s \\él!" Jlltslll'tl 1'111'\\ili'tl iu a lll<llllll'l' allt·a,·lrng· 
P'~'llt'1<11 alit'nlillll. I l ]II'C'illlli' impns!"illlt• ''' dollltlllwl 

* SPe tht• detailed in ftnïtHttion on this subjl'd gln'h 
h,r th(' Ro~'al Institute of Fc!n'ign Affairs Hl its rt<eent 
ls~Ul'. "Soutb l:!:askrn Etnopl' " (p. -loO). 
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lil'l'lllflliY. jll'l'JlHI'Illg liu· l:Lllll{lii'SI or lht• Hnll, .ull~, \\<IS 

!Jt'g'lllllitlg :, • lcl~ llt'l' llilild~ lill litt• nulgëll'iHil IJiiSIIIILI 
\\' illl a YÎL'I\- lo lnl\ing \ugoslaùa in llle l't'Hl' <11111 l'in ­
ding lll'n;e][ wt:ll plnt·t•tl l'ut· il J·apitl .adion .agaiJJSl 1111' 
.Slr•ails and ûg·ainsl Un•t•ct•. The 13nlgaJ·ian A1•my vva::; 
rapidJy complding ils 1'1'-<II'Jllillg !1y Hwans ur :->UJI}llit•s 
St'111 i'i'Ul\1 {îpJïllflll\. 

Ill lhl'·l'Ulll'SI',III lill· \\itllt•i', IO'tU-'il, lili::; ,[11<111 tl!' 
al'liun ,[,·\·l'lnpJH'ti \\lllttllll inll'i'I'UJliWll. Tilt' (iPI'­

lllilll:- \\t'l'l' .ult·Pail~ ilt•spull'l!lng ~~quipl1ll'ill l'or lllt:iJ· 
di\ lO:lllllS: uu·uuu11 lllf' llgPJW\ ol' lllf• Hulg;n·inu l'ëlll­
"a' s admmislra' ti,iJJs il \~'its s',·nl flll'\\'at·tl 111 1111' llPÎ!..dl­
lltJLtriJnud or llll' Tlli'kisll illltl (il'l'l'" [rnnlil'l's. dl:l'­
lllê:1Jl nii'L'1ll1i<'li111Su [llllk jlii~St•::;siun til' Bulgal'LHll lll'J'U­

dl'Olllt'S, \'\llilt' tllhi'l'::; ll1~lullt•il uirTt·.afl dt•ll't·iors nloug· 
lhe \\'ltolt• r·aug-1' uf lht• H<tll,aus. Tlw mnrk111~ or lili' 
l'tli.lds in <lennnll \\ilS [ll'l'pnt·ed und signposls v.ere 
asseml!led ill pliH't•s tll' snl'l't~· . Tlu• Bulg<II'Îllll \nn~ 
\\<ts l'tillL.:i'l11rntin!.!· ltl\\'.iil'il:'i llit• Turkislt rronlir>1· HJIII 

h~ suG·CL:SSÎ\\' itJifH:nls t'o1' nsnvisls ~lw nccessar~ 
rtJI'L'I' was SOilll !.!'<tliJt•J'(•tJ ill l]ll' t.:OIOlli'S, ill llHl\illl\lJll 
t'li't'nglll. Tltt• ra' il\\ii\S .~u~pt•lldL•tl liu· tïlltllill! . .!' ,J!· .,1 

Jm'l.rt· numl'"'' ni 11 <~ttl~ tlltmt::::lal'ftl l•: ,. t'\' idt·tH'•' •il 
11lt· mililill'\ ltiill'\J '" 'ls lltnl \\Pit' <1\\iltl,·tl. 

. t \11/r/it'l' ·' , . ,,,./, Il/ htllltJ'Il/'. 

lrt ~pilt; td' ;dl llti:-. IÏ1t· BUI_!.!Hl'Î <lll ( itl\' t'l'llllt•'lll 
\\,ilS jll'Ul\lSP \\' Îll! }lt'ëll'(t•il'll illltl illdi~'lHIIll jl]l!\t·SIH!iUllS 
ul ils guotl Jll :t•Jllllii1S ltl\\ill'd~ Ji::; Ut'ig[r}ll!lii'S. 'litt' \lt ­
i\.ÎS\l'J'S. in Uwir slalt·nlt'nls tu P<HiialllC'lll. 81ltl lllt' '""!-! 
111 lus nw~sngt•s, llt'\t't· t'f'ilst·t!J·L'[II'almg ÎTil[lt't'lli!'l'nld\· 
llli.ll lluJg<U'Ja \\ih llH'I't'l\ iiSL'll'ill!.!' lo ]lt'êlCL' êllld \\'Utli•l 
lak1· Ilil <H'Iiuu "ltnlsiH'\f'l' lirai mtghl 1H11'll1 11er neig-11-
J,nur: · iult'l'I'Si.•;; èllltl litai ;:;]r,• \\ould tltscu,;:-; I!!'J ' 
,·JninJ::; at liH· Cll!ll't·rT!ll't' (.;Jidt•. Tllt' _\lilll:'i\Pr ol J<'n­
l'l'lpïl .\l'l'air,;, :\!. J>uporr, I'<'JIPHII'd lu an\· \\llO t'êll'l'd lu 
lisli'u. llHtl ' illf'" Ill•' liulkarl Jtt'OptPs WC'l'<' ca!IPd ll]ll'lL 
L'lii11P \\1181 InU\, \11 li\' t.: ;,:,;[t [J\ Siflf' \\'JilJ Ullf' itllfil [li' J', ii 
'' uultl !1<-' a ('I'Jilllllili Ht·l lt1 lhtrtl, of rPali:-;in;.:- il'l'I'Iill­
' ;:>] llllllS o[lll'J'\\' iSI' IJtilll }1\ H fr•(t[l:l'll(]J il!!'l l'l'llll'lll 
111'1\\ l't ' li Ille inii'Î•·slt·t! par·i It's. lit• rlPl'lnn·tl· lllnl ll11• 
sJ11;dding ol a sin,!;:}\• tli'll[' 111' ldootl (lll1tJI1f!' lh1'111 \\ould 
ln• au irrt'paJ·aldl' di ,·aster·. Till· .\rmy !~ltil'l' nt !:-ilnrr, 
Cit•il('l'(l] Jlarljijll'lkofr, ,!HlVt' [IÎS \\lll'<i of lilll11Hir ilS ,l 
soldit•r.· ln !lJC> On•,•k (Jr•n,·r ·nJissimn Pnp.atws. llwl in 
no t.:ircumstanct•s \\'lial>.:ttl'\1'1' \\11Ultl Hu~gar·iit tnJ,,· 
R('lron ag-Rinsl Un·t'l'l'. 

TIH' \Ya\ ill "ltll'ir Ill' l,r·pl his \\urt! 1s !ltJ\ 11111,­
llll \\'11. 

\l'ft!J Uu/{JIII'itt i' Cllllljill'/ll'li tu pllf~J {;1'/'llltllt!J ' , 

fjl/111 ('. 

Tlris Jlf'l::'l:'lt'lll't' ou illl' pn1·1 ul Bulttïlt'IH Îll [r,•J· 
.allaclnnenl lo GPJ·man<s Jlfllic~ req.uircs an t•xplana­
lion. Il canuul lH· snll'l\· tlllt' ln l'llam·t• ct!'l'tllr1Sl<lllet•'-' 
OJ' Ill lhP Jif'I'SO!lal Sl'lllil1lt'lliS or lllJ'C{' Slll'l'l'SHIVl' SII­

\\'J't'ig"llS thal durinp· lwl.r a cenlury Bulg<aria has con­
st.anllY round hl'l'Sl'!r ul o!lt' \\'illl Germait\' in nil lllt' 
latlqr·s CJllemps Hl l·~ur·oJH'Hn donrinallon . · 

llo\\'P\'1~1· sm;]Jiïsinp· lili~ ma,· appear al lll'SI g,!Hn­
t·t•, il is nul tlil'finlll lo dise''"'''' lllt• rt•al r·t·astlllS for il. 

Tlw \Yf'slqrn p,,,\ t·J·s, as\\ qll a_ Russia. havrng nn 
SJH·ciall~ împrwlant n ims tn r·t>alisf' in llw Balkan::\ 
l1H\'P, Hl []11' sanli' 1 i!lll', Jlll liHlJUl' Îlllt•J'I'S[ Îll lii\'IHll'Îll~ 
HulgnriCJ·::; clt•sin·s for t'\:IHllt,;i,lll. . l j'ol'liot·i llH•y t'.i.11l­
r!lll und Jlt'\'f'l' lt<l\'1' \\·ishc•tl lo l'nYtJUI· injuslit:,•s al lllt• 
1'\:jl('llSP or UJP olht•(' Jll'fljdt•s Il[ lill' Balkan t>c•i)II\Slli<l. 
I<'c•t·lings or juslic1· nnd ·rlecen~;s have rlt>lrned them 
flï!lll Sl.Jc~. a<'lio11., .antl llrt·ougll \hey llavP, on severa! 
uceasi on s. :-;hown ll11· tt·,·r·n ksi sympa th y for su ch of 
hr•1· •aspirations a>.: "l'l'l' lqrilimalr. lhe~ IH1\ ,. nt'\'i'J' 
giVI'JJ llll'il' Sll]I]IOII [li [ii'OjPL.:lS t11a1 ainwtl al int:OI'['U­
rali11!,!' in llw BuJp·a t·inn Slnlt• proYincL·s inl1abileù b\' 
majorilî~>s of ollwJ· J·aePs. 111 \Yllich Bulgaria \\as nol 
c•nli!led eilber un elhnological or historJcal grounds. 

This, ho\\ t'VI'!', tlot>s nol appl~ to (]pr·nwuy. fla­
"·ing no suc1, s-cruples slle has always airnecl aL ma­
kinp· liSP ur Bul,Qïll'iil n,; lllf• llll\'it)U,; <1)2'1'111 l'ni' ltl"l' plAns 

11[ cc,nqu,·,;l irt lit(' Soulll-Easl. lr1 1111~ r nrli!Pt'ltull Bal· 
gariH i::: n1r c'SSI'illial sii'J']'i!lJ2. sluu.• in C.lt·l'lllany· . ..: 
Jntil'l'it lo\\aJ'ds 1!11• .\Pal' J•;asl, lllf• ell\l'[r·tl ulJji\C[ ni 
Jwr aspirai ions in lllis (Ji.tl'L or !IH• \\'Orld. l u t.:ollsequeu­
l'C', lllf• lt•Jli}('JH:ÎI'S or IIJI' lwo COlllll!'ic·s 1\flltll'ally coin­
ciodr·, anet il iR nul s111'JH'ising lilal t.ltt•ir t;olln.boraLion, 
ludHy as Jt•siPn l u~ · , c·onslilules a r·c•alil~ llwl no up]Jeal 
ln ju~lic·t· or· lo gl!otl Sl'llSt" t'uultl al11·t·. 

Il 1 · , likt·wi~t·. ol1vit1U~ lltHI tl11• pï'llf.!'l'ilplric:œl pro­
pingtlll~ 111' (ifii'IIH\11~, Ill l'IIUit·oJ <d' IJ!I' IJHtlll}ll' !Jt1sirL 
olî'PI'S l~t·r }'nssiJJJ!ilies Jeu· mililttrY acliun lirai arP- noi 
a\·ailaldt• lo lill' \\ t•slt·r·n Po\\ t'l'S. antl [{us~ia. <LI l-tll\. 
ralt• ::'11 ltlll!-( il~ (i(•rJJHlll~ and litt' all-pOWUl'fUl bloc Of 
{iPJ'll\(.lllÎC ['f'UJIII'S rl'iaitl l.'llit!rul or lill' Car·palhian 
l'flllg"l's i.lltd hctltl llw rail\\·a~ npJtl'tl(!t·Jtp.., 111 llrt• [mnu­
J,c· nr1cl lili' }{;tlknns , "!ruse rail "~ slt·nJs dil'rt•r J'torn 
1]1tlSI' oJ' }{ li"Siil. 

Tltt·sc• pulilic:nl nll(J slr·alt·g·ic n•nlilil•s will always 
l'L' n cil't'iiling ra,·ltll' i11 Bltlp·nrian Jmlit;~. and appeab 
lu t·t•fls(JJI t'iUt J111d uu truc rcspü11sc in Sofia. 

. • \rt/i()lll/li .-,,1/ 11., 1/u· dtl'it/irlu J'ttl'lnt· 111 iJIÛ(JtJrian 
pultc!J. 

':\Jr,,.,.t,\1 ' 1, llt1· ··xlrl'llll' na1runttlisnl tJI lhf• Bulga­
rritll ruliug ,·J;rss, c·l"vc·t'l' r,,..,lt•J·c·d <tlltl "li>;lainf!d fot 
!!l'lli'IHiîlltts, lrits Plltlt•d IJ\ c'l't'HIIIt!.! 11 [,!lltl til' naliona­
Tisl ,·untJdt·x, itl-!'ilJnst wlt,,··lt llti ar~:unH·nt, tir nn~ l\ind, 
could [II't'\'nrl. \t!lollg lllf• rutin~· ,- . a=--~ J11d lu spr·al~ 
or tiH· t.\ltH·c·doninu mHI m!lilan cJrcles . lhere is a 
tlc•Pp <litt! l!lilt'l'l'lll l'lill\ l<:liiJll tl!a i lill' l'ronlwn;- llra\\'U 
li) lill' Trt•illl:- or ~()Jl Slr'rano ('IJJlSI!Iillc· (lit mtlispula-· 
hlt• lillt·-~l,•t·d, ''slaldt-;liiJlp· fo1· ali linw Hulgaria":; 
ri!.r!Jis \11 1111' {-!Tt•fll,•t· pat·l ul litt· lhtiJ,an Jll'llinsula, 
nnd llwl lu Il.\ i\11\ I'J'IIlllii'J' sllorl or llw,;c~ laid clown 
111 llwl ll't'ill\ t'llltsliltilc•s a nw•l irtjllsl!t't• luwartlS 
Blll!.!ar·îa. 

\\t' knn\\ nnl\ luc1 \\·•·Il \\'lrnl tlw lt'll" \ 'd!\ll• uf that 
c·pht•nwJ:ill !l't'ill)· :tns l 't't'Il, "llltl Rll11s Tf t•l!Yisagecl, 
<~nd "lwl ils ral1· wns in Uw his!cJry of the period. 

\\ r Ill n ul Il a r 1, 111 !.!' 1 ll1t ·1, to 1 ll a 1 t·lw p lt• L' t.d. IlL 1 ory. 
Llwl ~~ l11o "''" ktto\\ n :o r·t•t[Uirc· tll'IHill'd '''J>lnnaliou, 
tl wrll J"' c•JitJlll-!ir ni lllt::; ['uinl lo quult• ll!t• ,.i,·ws of <l 

\{l)::;Siilil \ll'lli'i' \\llo, a:; llis l'tlUlliJ'~ 's rc'J!I'l':'iPill.atin> 
ill So!Ïfl. rs spr•t·inll~ qualîfirrl !1) deal\\ ilh this subject, 
il!lll 11 J{u,;::;inn diplunlal, r·nnnul lw ::;us]ll't·lt'd ni Bul­
fwt·uJdllilJî(l. 

tt'TU\\<tl'd!' 1 ll'~illu, \\'l'ile~ .\J. .\. :\Phludot'f, in his 
l11Hd, ,,IJIJdllnlHIIl· Hr•nJinrst'f'llCPS» 1 p. :3!1 . ,,Russia.l 
pnlrt') \\a::- a:nw:::l wllnlly LlJla\\are ill' Hulgarian na­
lionalism mtd ils aspiJ·ations. ~ \ . far as ,,,. IH're con­
c't'l'llt'd ll11· c·nlirPI) of llw Sien c·aust• in lill' ..\e.ar East 
"cb !'t:lllï':'t'nit-11 h\ Serl1ia, un der Ill' l' nollle prince 
f'\lir·hnel 1 I]JJ'I'tlcl\ ill'IL Tlw t•nlhusiasli,· rlP\'Olee.s or 
lltis cause• sa\\ rn Ill!' Srrhiall prineipalîly a rcPiedmont 
n r Il)(' Bnl knn :-;. " 

.. n,•l\\1'1'11 INïO nil!! l8i~~ Cir•nt·r·nl lgnnlil'l'f, Gus­
::;i<l's. nll[lr\\WI'rttl ttllll1assador· ln ,\ hdul-ll amid. crùisco­
\'f'l'l'ci>> Hukill'ÎH urHI PsJlntts,·tl lwr cnusP al the mo­
!lli'lll - "l!t'll lill' ll1n\t'mt·nt f>UJ' -<1 H1Jlg8r·iau national 
l'lllltTll \\ ns }H'Îll? J'uuntl••d. 'l'lins llw Bulgal'ian na-
1 ion mad l' ils ilJIJII'flJ'.<lll<'P in illt' polilical \Yorld of the 
Ha.~J,<Il1~. w!llt Hu~si<t a::; lwr !.:rudmnllll'f'. l n tlu' nwan-
1 imf', l'rrrh·c• \11\'ltnt•l 1 l],t·,•nt\Yilrlt lH1d IH•r·n assassi­
nalt·tl, iltlll tlurïll!l P1·itH't' \lilntl's minut·il' ~Prhia•1 
poli1·~ - suft't•r,•d. !Itr·nug·l! Jack or n tlt•CP!l! anet respec­
lc·d gn\ t'i'lll1lt'lll". 

Frri·llJ,·r· 11ll litt• Hull!nr sl<dt·s: 
•c.\.cl [!J,. [{c•l'lJsl<ull conl'E'l'PllCt', tu a~surt> our·sel­

\'PS of ,\uslriu's 111'\II'HlîlY. Ol' t'\èlL untlt•r t'L'l'lain con­
iii! ioll ·"· lu ::'l'cu l't' lwr cnÜabora.Lion in vicw of the war 
in lltP \t'ill' li.:nsl \\ lrîcJ1 \\'t' l'Pli ln ht• imminPilt, v.-e 
g-av1• our· lli'IOJ' ,·onsent lo Austria's occupation of Bo­
snia, llc•rZI'i·l'll\ in.a antl I'Y('ll or llll• SaJJjank or ?\où­
Bazar. 111 illl!t•r wortls \YP 11'1'1 !:-iPrldn ht•rsl'lf wilhin 
.\uslria-llung<11'~ ·~ spllPl'P oJ' influcJH~t·. llt>HGf' llH· im­
peraUYL' JH't'Pssil~, fol' our polit.:~, or lïmling Cl ne'" 
aulonomnus ~lél\ stalP in the Balkanf'. which sllould 
·COnslillll<· l1 "Jlllt'l'(' or infhlt'lH'e for HLL"SiH. From lhis 
l'amP \\<11' i1t Ill!' l•:nsl antl lht> eera\ion tl!' llw Bnlgaria 
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til' ~Hll Sll'fano pJll]!l'iH'ill,!.! Ill!' \\!toi~- or \lül'<'tionia nnd 
lttHring· acc<·ss lo SnJoni<'a to IIH' .\ uslrian"', und lu lit<' 
.\i::;cll \'<'lllt•\ lo lll<· S•·ri>Sn. 

".\Pvrrlhe!t:ssn, lw conlinut•s, tdO\\·artls ll:l!JO, ar­
ln lill' .al>dicaliou ur 1\ing .\ l ilan antl lht; t'urmalinn or 
lill' .1ww <1ntl po\\Prl'ttl l ~udil'al :\atiuna[ l>arly, tilt' 
i:-lL'.rl>s U'ill'ally su]>JII<tnlt·tf ill<' But~·cu·ians in Ht1.ssin 's 
1'avut11· ( 1 omit t<oi·I'it'il'ill' l'l sla,·oplliiP" T!Jt' '''·nt~· or 
Snn-sldano \Yas lacill\ I'I'Visetl 1>~ Hussio lu serl1ia's 
nd\<tnlagi'J!. · · · 

Hlluwlog'ir·al JH!.'lliun in !hl' Ball>OII fJenillsllf!l, 
llll.,t•d 1111 Turl.·isll sltlli,/it·,,. 

Tllus lhr Tn·aty ol' San Sldano, an t•pflt•nwro.l 
~t·t·nlitlll of' an •·xl'lusl\· t·l~ polilit·al rhanlclt'J'. l1ns l't'­
maint•d in hislul'\ lllt'l't•ly as llw di]Jiomal iL' creai ion 
or Hussian poli!'~ ur lflt' li till'. l't'lranllt·ss or ail liisl<ll'l(' 
and t•llmurug·icai t'on::;itlt·rnlinlls. "':'i sucll, il \\'Us unn­
ldP ln altracl ~~lll'liJll'an I>J1illion al all Sl'l'it>us ! ~, fliltl 
l·lit'l'l'.(ll'l!'l' \\'C1S lll'Vl'l' ill\ïlkl'd IJ~ llll~ Elll'U]II'i\11 [lU\\ l'[', 
ll'asl of ail li\ Hussiil. l lllkt•tl, t'\ l'l'~ · infotrlll·d ancl im­
partial ol>St'J'\'~1' lias lu•t•Jl il\\HI'I' tlwl, '\Yilll n fi'\\ lll­
signilïl'anl I'XCP)IIions, litt' Bulgarian pPo.pli• have nr·­
\'1'1' i1l'l'll in n1ajorii~ i11 lill' pnpulal1011 ul lill' II ' I'f'ilo­
l'it•s 1~ in~· otilsid1• Ils fli'I'St'lli lJ'!tlllll'!'S. Tilt• Tul'l\isll 
"'lalislit.:s uf lhP linw ur lilt• Ullu111an Empirl', IJH· on!' 
tllli'S lflal COll]d [1(' l'lllllJllllt' d lill llh• SJIUl. l'Uilslillll•• 
illl Plllphali(' J'l']l11tlinliou or H11l!l'lll'i8Jl clsims. t:om­
pikd S\S[I'!11(l[il'<tl\y U\1'1' il long ill'l'illd ur lillll'. tlu­
l'illf.t '' hil'l1 rr·.~ alions li\'1\\t't'Il Httlgn.ria and Tui·kt ' \ 
\\l'l't' ni llwil' clost•s, lill'SI' tliiiHIHI TurJ\isn slulislit'ill 
l't'I'OJ'lls. IUJO\\'ll li\ lllt• 1Hlf1ll' rn tl:-\ïlllH1tlli'Sn, 1211\ l' 
llw rnllll\Yiner lï;.rttl:l's: 

For Tf'ract' 1 Easlt·rn as \\l'li ns \\'Pslt·ru , . 
l!lll'i o:-JO,(jj't Tui'I\S :l:">Î. 10:! Ül'l'l'"S 127,1:-Jt) Ulllf!'tll'l<iliS 
1\IIJ(i 6'tfi,U1~J Tiiïks :~'l!l,Tlî (ir·t·l'ks IJD,81D Bulg<:ll'iill1s 
!!llO (i i :-J,ï:!ù Tuf'ks :{8't,'t(ji !irt•t·ks llll,Dï't BuiQ<lf'iAns 

For .\l rt.f'e_donitl \ïls~l'!s l)r SAionica and .\ftlllils­
tir : * 
f\11)~) llfiï.ilï:~ Tnf'ks li:J't.:-1 11! (il'!'~'"" :lKl,Î:?!J nult-tnf'ill!IS 

f•'of' lill' f'C>fft<\~ ing \l'ili'S lfll' l'tl lins of fll!jlUJalillll 
IÏ!-!ïll't'S ns lwh\t't'll lill' \'lll'irnts nntinn81ilil's, f't•ntai­
llt·tl 1111Hf[l-'l'l 111. ~afllnll}\ :-;illf'l' !111'11 l]lt'SI' J'igltf'I'S }!il\•' 
Ultdt•fi.!ïlllt' an il11JH>rlaill •·iwng•·, i11 so l'ar as li11• Ttif'­
l,jo.;JJ and lit'l'PI\ l'lt'Iltt·nls HJ't' t't>TH't'f'J11·tl, llll'tl\1;.!'11 1111• 
<lpplir·alion tJI' llw E.\t'ltHIIf!ï' ol' Pupufalion" .\gï'l't'lllt'lll 

11 l'illliiOl lfli'J'PI'Ill't' l11• sc•t·inusl~- lli"Jltlll'd ll1al III•' 
Jlllllliwf' nf Rulgétrians inllHI1i'ing· Ill!· t·ovl'll'tl tlislrit·lo.; 
llnd !11'\'t'l' I'XCeedr>tl 1!111'-lt•fllll of lllt• Lllll!l Jlli}Htlalitlll. 
in lill' ('aS(' or Tlif'(\1'1'. Hlltf 11111' 1[11ill'l!'f' ill lill' {()SI' cl(' 
.\lacPti(Jll ia * 

* The'e figun•s arc takN! from the excf'lle11t wor.k. or 
th<' ltalian Amadore Vil-giii "La quPstione Rumt>liota,' n. 
26l, \1 ho has submitted tlw vM·ious statistjcs concermng 
Mar·edonia tu a rt>a.lly seiP ntific <·xamination. 

** Tlw Bulgarians haY<' thLt~ •bei'n ('olopelled to ltav<· 
l'l'l'llUl'S<' to the ethnographical works of \·arious Uf•rn1an 
f1uthors dirf'ctly int<'restPd in th<' matter, in order to s0\1 

confusion among the data 'Upplicd hy the Turkif;h statls­
tics, whiclt, neH•rth<•l<·'s. <'1lHLl1atl• from a C'c·n~us '1'1'\' !t'<'. 
H t·nc<•, in work!' of Bulgarian propagilnda, su('h as th•· 
\\OI'k oJ Guenuff, mentiorwd IJPiow, one notes fl·<•qut•nt l't'­
fpreiH:<'S to the eviùen('c of von 1\';•igand, Hic·hard \ 'On 
~aeh, etc., to which on<' might opposP the works (nf qu111• 
anotiH·r Îi tiportancC' and tnunh~·r) that Le<tr witJwss to tlw 
tr lit' Ktltt<' of affair~, Hllch as th•• works of Anmdon• Vi rg1IJ, 
al r~·a< l y m<'ntioned, of R. W:d:-;h, "'fra vols in Tn rk(•y and 
C'on;;ta.nLinople," of Holl;artli "'l'lit' Ncarer E<tHt, , . n f .1\<1. 
Blanqui. etc., Ali uw~·· \\OI'ks of ll{'('<'Ssi.ty ('X]li'('SS wit.h a 
1arying d<•gn•e of ohjP('tiven<•ss, tlw persona! b1a,; nf tlw 
a,uthor. For that rca'\nn iJ Olll' ~~ isb(''l tp form a, 'iOUIH{ n 
piuiou on tl1is quf'stion lw should rr•ly on th<· nnly possJiiiP 
statisti('s, thn~w of the· So~<·n·<• ign State, Turk,•y. i\part 

' from other considf'rations, the la.tter was O})])(lSPcl to ail 
thf' national minoritit's lil'ing in lwr LPrritory a.JHI, thert'­
fort•, bad llO l'<'aSOll to ~~ itJt!Jo\cl fh<• truth for till' IWlH'fÎI or 
tlw on!' 111inority or tlw otlwr. 

Un llw olllt'f' ltantl, ttllt' cannot l'ol'f!ï'l lll1· l'ad \ il 
is t·slahlislll'tl 1,~ Bufp·at'ian uJiicial :lalislics , lllal Ille­
r f' at·r· lar~tl' numiH'l'" uf ualional minorilir's from 
n•·iglJJJ()Uf'ing slalc•s in Rulgarian lt•nilul·y. 

. \ ceortfing to lltl' ol'lïeial Bulgar iRil figttf't's rqn·o­
tfucl·tf in Utl!' l ll! l 'l"~ f'l't·r•nl \nJI'k ** , in él pnp ulaLion 
til' \,i'li17,71l li H u lp-Ui' ié\.llS living i 11 13ui;.nHia l ill ' l't' WL!rt' 
in Hl:Z6: 

:'>88,10:-1 Turks 
1:3\,8'1'1 TziQ'tllli'S 
ï0,6:3 1 HuÎnania11s 
Hi. i'i:JX .h•" s 
n. :J~::> • ' l'lill· 111 ;u1 s 
1 o ,:-1u '1 n r1 · 1 · b 

•,:lO I! 'n l'ifllls Il ill innalîlit•s 

D:!l ,o:li') lniHI. Ill':!() ill' l' ('Plll. or l.lw 13ulgarian ]IU­
]lllfaliun. 

Tu l11is lï;.:tll't' lltt'l't' lllt i:'l lu•La~ lit· atftfPd litt' lïgure 
ni' 1 \O,IIIHI Tu rb l i \ it lF in 1111· Dnhrutfja .. 

Tilt'Sl' l'igllf't':-;, ur ('()llf'St', r<~lll'l'Rt'lll minimum ii­
g'lll'!'S, l't>llsitft•f·iilg· !flat Bulg<Jrian slalistics haw n~··•ee 
vi\'t'll t'Yiil••nt't• ul' mnhinp· 1'_\-t' t·ssi\ï' .allu\\'Hlll't' f'tll' <~lien 
pupulnlittlb. Tllt·~· l'l'l't'l' lo lltP silualion c•.'\isling in 1926 
itlltl , 1111 llléll ilt'I'Oitlll, \\lioiJ~ · tli,.;rl'g'ol 'd llu• sa\' ilgr· ciP­
llHiinnalisnfloll <<ll'f'Îl'tl t'Ill! ''' Bulg'<Hia ar..rainst the 
Ulil'll jlll]llllilJictllS tt\'1'1' fi jll'l'(otJ or ,111111'1' lll,Hll ha!f il 

1'1 ' llllli' \ . 
.\11 tllt·ftliutt \\liHit'\'t'l' is madt• tll' 1!11· clllllosl ~.otn.l 

di,.;<ljl}ll'clf'Hnt•t• ol' lill' jlll\\ï'l'flll and }ll'IISi'l'f'llliS (irt•t•l~ 
JIO}IlllLtliolls ur f>liili•]I]IIII'UIÎ antl Ill!' l ~lal'h_ St•a lilloral , 
t•XI<•f'lllinafptf in fH'iH't•-lilllt'. in I OOU. ln liu• i ntfigna­
lillll or lill' \\ illllt• \\ ill'ltl. Tlw l'i.f5'UI't:S till llO [ 1'.\'}llain 
hm\· il i;-; lllH l t1 Ol't't'l\ jlltjltlial i ll fl in lwllilill!-!' \\'l'allltY 
1·ilit·s stwil ns .\ l t·ssPnlnia, .c\ llcllialos. 1\ H\'Achi. Sln·­
nimaf'ttos, Pli'. H populali1111 \\']JIISI' ilnpol'lnll('t' \\·as 
J'I'L'";tuis,·tl iJy lll1· Trt•Ul\· or Bt•rliJI, an1l \\ë1S su..:h tllat 
lllt' l1asit· c·otlsliltllioml. IA\Y of Eastl'lïl Huunwlin laid 
il til>\\ïl • Îll .\ f'lll'lt• :!:! lili! ''IIH· principal lHllf!'llaf!ï'S 
ur llw l'llltlllf'~ ill'l' Turkish. Bulgnrian nntl (}('t'Pk ' 
lïtlilll l'iillf tiSt•}f' fli'ti).!Tt'SSI\'I'f) f't•tftlt't'tf ill llllillllt'l' !11 
1111' l'it-!'lll'(' or IIJ,OOO f!'l\'l'll Ulll Il~- !lw td'lit·inl Bl~lgarian 
;-;lali~lir·s. ' f']lt'~ jttlSS ll\' t' J' in siJc•fltï' lill' fll'llt'l'SS or l'.\'­

ll'f'lllinalinll npplil'd lu IIJal ptlJIUinlion, t'\'idt·n cP .)I 
\\ l1ieh is 1-!i\'t'll in lill' intlittnanl l'r•purl ol' tlll' B ril i s'1 
l'l'J!i''"t'lllnlivt' 1111 lill' sptil*; ar1 1'.\lnm inaliolt 1111· nol­
•·d Bulg-ariRn, U . .\aisi'VÎI'Ii, tliplolllnlil· ngt'IJI in <:nns­
lillliirlllplt•, \\ '}lll, J'ullii\\Îil~· 1]11' 1' \ï'lliS ur 1\l()(i, f'1•11 111>­
li!.!·t•tf lu 111'1'1'1' i1is I'I':-'I!-!'11C1IiOil é\lltl sllllf'i ! ~ 1t'lt'l'\\ëU'flS 
\\ f'l![t• <111 Ul' lit·il• ill lflt' :-;o(ia 111'\\SiH\]ll'l' '\lir' Of' 1111' 
:?:.'nd .Jul\'. IDfli. \\'llidt t'lltlt-d '\\ï[ll lllt' \\ol·tl:,;: " 1 ldt 
<:un"lantlnoplt • lll'l'illl:-c· 1 l'l'l' Lou ashalllt •d l11 look ['L'O­
pll' in lllt· l'<lt ' l' :·· 

.\ !lfliHI!.!'ll ttll ll11s <tJIIH'Hl'" in nf!'it·iul slnlislit'S and 
dcwtunc·nls and 1s l'l'lllt'llll!l'!'t'cl 11~ t'\' 1'1'~· Jll'I'SOll nnl 
dt·lil>t'l<ll<·l\ illlt•fll r>n disl't'!.!<Htlin!.!· llw tr·utll. 11n1w llh' 
il's,; in lill; t11 Îi ltl 111' t'Vt·r/ Rulg-~Hian "pal t·inl" Ille 
Ti't'<ll\' ol' Snn Sldil tlo t't>liSlilUlt'S Hul!.!'t\ f' ia ' s J'unda­
llli'lliél! I'IIHI' l t'l' 111' "1·igftls.·· and Hll\ <îtll' tllpl ltl II,_Süll 
ll1is l'ilt1i'lt'f' is J,, lill' sal11i' lok<'n l'l'gan lt•tl <1S Hll unju~l 
\ itk8 ' ion or lill'St' rigil! s .. \ Rulg<ll'ian of' 110[1' (li'Cll)l)-

1111-!' llfll' or lllt' 11111sl impnrlant posititllls in IJH· atlmi­
lllslrAiin ,;~slt•fll or Hulgaria, ltllil lllt' \\Tilt'!', in lht• 
t'lilii 'S<' 1rl. <l l'rit'lltfl~ t'tlll\' t'r:"aliun nn llli" suiljPcl. tlel·l 
I1H1'l'l~ il ~~·nr ng•>: " 1 011 art• JH'rllnp,.; ri)!'lll, ltul do nul 
f't!I'J.!t'' litai ill'f't ' \\t ' ilt't' ali suf'(t·ring l'iï>lll '' !.<'t'lll'l'ill 
Il~ slt•ria. \\ 'l' llil\ï' lll'l'fl St•iZI'd \\'ill! lill' lllHliltf~ or lill' 

*** U. Unt' tluff, Prnf<'>tsor <1t tlw UnivPrsity nt' 1::\nfüt. 
"Dao> Schick sal Bnlgnrit•n)o\ .. , B<'r li n, 1940, p . 128. 

* Set' the ~·~·port of the British represent<ttiV(' on the 
J ntPrnatiomtl L'ommif'sion for the pTepara.ti011 of th<' Or­
ga.nic Stature of Ea~tl'l'u Houm<'lia (British Hint• Bnok: 
Dm·umt•nt~ lllt East<·rn Bounwlia). S c<· al~o thl' l'I' Jlnrt Yr 
Colonl' l Wilson, British Cnmml-Gcncral, datt'd tite 26tb 
.\ugnst, Hli:>O, in tite RltH' Boük,-1880, No. IH, pp. t:3H-l56. 
On this ~uLjl'et th•• <"nllt•etion of texts publi~h<'<l by the .\le­
tropolitan FoLios nf Iriuoupulis in lDlH 'ilwuld also be 
COll~tlltPd. 
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'J'J'l'ill\ til' ~llll Sld\11111, \\'ll<ilt•\t'J' \Ull Jllill IJritlk, il 1:­
<1 f<Jt'l ' \\ l!idl \Ill! IJ<l\1' !tl'""'' lltltl,l\lTOUll.l. 

\\ illwul ;lu1ild li11s \\<1~ ,.;u, .nnd lill' l'at·! tilt! lllll 111 
nny \\a\ slt!'Jtl'ist: liiOSt' \\' lin kiWI\ Bulg-ann. \\!Jal \1a:s 
stli'[Jt'iSIIlg'. iltJ\\t'\t'l', \\ils I!Jnl tiu!'ing lill' llllï'l' 1-\''IH'­
,.nlttiJIS ol' Bulga1·ia·:- L'xisii'IICL' not. one sLaLesman of 
nlrilil> lint! -ül·ist·n, ptlsst•ssing J.llc neucssary courage 
<IIHI l'ur'l'::<ip·IJI lu 11'11 llir' Jll'tljilt• lill' lnilll HJitl Jwll J,IJt'lll 
tlll litt• i'tliHl u!' .rJ!.t!l'I'I'SSI[lll \\ llit•J] ]triS ilt't'l\ J'tl l' [[lt'lll :1 
l'tlatl tt!' t•ntllt·ss ;,;,.,H:-It•rs. 

T/11• pu/icu uJ' 1/u· liulunrttl1t pri11r·,·~ nutl uttllliiJW · 
/isis /ir~' alll'rt!Js /JI't'll "''' )IU/ir·u oJ' tite tfl/tule 11-ulya-
'11111 Jll'llJJie. 

Il is in lilt'l t'it'i\J' ll1<1l illt' Jnlllt') Jlllt'Sllt'tl l1~ lill· 
llll't't' Sll\t'J'l'igns "''" lin\ t' nJ!,·tl on~r Bulgaria, a po­
lit'\ liUSl'Ü till lllal ur (~l'l'lll(lll~ \\il-li a \il'\\ Ill litt' IiL.I­
Iïli.11L'Jl[ ur lill' ll<llltill:tl 1\ isiii'S, IS ru li~ si!HI'I'ti lt~ lltl' 
t•nlit't' l3ul!.türi<m nnliun. Tilt'!'<' lws Irequcnlly l.Hlen a 
lt•Jrdt•Jit'~ t't• I[JI'U\\ litt· rt'SJHllJsiltilil~ fo1· !Iris polit'~ Ill! 
lill' ::;]lUUJtii:'J'S tl!' [J\1• jll illl'l':-; \\Jill lH!VI' l'lllt•tl Ill nlll).:ïl­
t'Ïi1. nnd 111' llu·ir 1-!'"'''l'll!llt'Lils. \\ l1u lJ;nl' lwt'll .; ~t·c·usl'•l 
, tl. n lill i n <11 a L'l ,-. , d' 111/-!1' al i lu dt•, l'l t' . I 1 1 s Ir 111 · till ~ ~ · 11 : 

pnrl. Jlwl is, uni~ 111 s11 lnr ils lllt'St' [ll'tllt;t·s '''"'' tlliirl•· 
Jl\t'lllSo']YI'S []](• L' ilillll)'ÎIIIIS tlJ' JI!JS Jltl[ll'~- . \\]Jil'l! ha:,: 
t'\jttt•,;:=:t•tl lht• st•lllilllt'llls cd· !lit' \\ ltillt· Jtn!JriJJ allllrt,.;t 
"Jlil11lll L':\:t't'[tllull, nnd a11~· ftllll'l' polit·:- \\llllitl !lint· 
!ll't>IIUlil <tltuul lht• i'<Jilnul rllJI\' u[ !lw g\l\ï:'I'I11llenl spnn­
""''ill\.: iJ. ltlll aJ,;u 11! Jlit' lïlfÎII,!.!' JltlJ.lSt'. 

,;, Htltlilitlll, lllt'll -!tlll ::;llllllltl l11• lllilllt· 11[ !111• iiii-
Jtll\\î•r!'lll t•nJ·t Jt!Hyt·tl 11~ llit' \lnc·t•dnui<lll lt•u,!!ïll'" 
\\ !Jit·h, \\"ht'llli'J' Llil't't'l,~~ Il~' llll'ëli1S or [t'l'l'lll'ÎSI pluh, Ill' 
lhl'lllli-!'11 Ill•· <.lf!'t'l1l'~· 111' lilt• ''illlt•llt•t·luals'' Ill' lill' \liit't'­
dt>lliall 11ln\i'l1Wlll. lttlll'!HtJJsJ illltl u[JH'I'S. t':\t'l't'ISt•tl il 
,,.,·îlnltlt· l11ttl'Hl till'l.altli'SIIÎp 11\"t'l' lh~ Bulgarian poli­
Ill' a 1 , "lll' [, t a u tl Jll ·" , ., · ul t ·tl 111_, • ":-..1 ~ r ,. s ~ i un 11 f .. n n .' i IIIJ 1 n 1 -
li<ll IIJIÎilion. Ill split• ur llll'll' '"tiJS::<IllU!ltlll, i!li'SI' lt•ii­
).!'lll':-' IJaYt' HJ\\·a~· :- ('tllllintll'tl l11 t•Xf'ITisP Ille same au­
lhllrill . . and llll'ir iliiÎU<'lltï' lias ltl't'll sll<Ht•d 111 litt· JlH­
!itlllili.lsl Sji]!Pl't' J,~· 'lit• ttl'!'lt't'l'~· lc•:J,!Hll'S. 

.\ J't'jllll'l oll Jill' ]lëlrl pia) '.'tl lt\ lbf'SP Ol'g-H_IIIS<IiiOib 
in !lit' lasl l't•l'ï ~ r•ars i~ gi\t'll 111 " rPc·r•Jrl pullitc·alltJll tt! 
l111' J~n,·ai tnslilult• <li' ltllt'lïlillional AJ'rai1·~- "Suull1 
I~HslPI'IÎ I~Ul'OjlC' .. * in wlJit·ll 1111' I't•ntler \\·ill J'incl sPVt'-
I'Hl jltlÎlliS or 2î'l'il[ illlt'l'I'SI. . 

11 gcws \Yillwul sa~· ing· lllal 1\'P must noL l't'lld lillo 
ll!Js l't')IOI'I llw t•lî't•r·ls 111' a11~ ~Jiinll'nlal allac·lmlt'lll 
to ilt·J·mam·. Tlw nlla,·ltllll'll! t•:dsled only so long as 
(;1'1'111<111)' adtl]dt•d 'US ]!t'l' tl\\ Il litt• \\'ltlllt• htHI~ or Bul­
!.!'(ll'iR"s '"daims ... Till' slig·ltlt•,.;J <ïlllt'I'SSIOII Ill l!H· JI!;Ji­
.l"r or ll!t• Tl't'<l , - ur san ~ll'i'all(l \\t1Uld llH\' t• l't',;lJJlt• 1 
in (;,;,.rn<Ut-1 ·" IH:itlg' ('lifll!:!èd willl li•·aclwr~ and \\îllli.l 
liU l't' nlit•JHlil't.l nil Bulg-<JJ'iHll s~ mpalllil':- i'l'tllll lwt·. 

Siiltï', as \\t' liii\1' St't'll, (il'l'll\HliY IHlS [ll't'll 1111' 
n11ll ,.,,unJn· altlt· lu <11/·tt,·tl lt• satisl\· llw \\llllll' or Bul­
;.rcu-'ia',; 11 islir·s, slll' IHb t'till si ilult•tl lrrr<sPJr l1~ Il liS ''.·n· 
I'HI'I, Jlw illtli=-Jit'Jlsaltlt· t'l'ttlrt' r~r·outHI wlllcli Bulg-nnall 
polin \\'ill al\\a_l's rt•vrtl\ 1'. llppnsi'iun ~tl Jli1,; pnlll'~, 
11hit'h has alt'l'i:lll\ in\oiYI'ti !lw t'titilllry 111 Slt nwny dt· 
sn,.;[Prs, is pulilil:i!ll~ antl ps~ t•lttlio!,rieall~ liliJHt,;s_ild,·: 
antl, in J'ad. slll'h flJ'i"':-:i!itJII lw~ llt'Vl'l' matit· J:--;1'11 !Pli 
in êl!ll t->l'l't·t·l i,.,. 1n11. 

\'\ IH'll. iu HlJ:~, IJ<tllt'li"s p1·u~ï't'SSi\t' pail~. \lill! 
!lit• Slljljltlf'J uf J1lt' llliiilill'~. \\'Cls S[t'i\'ing· ils llilllOS[ [tl 
st't'llJ't' llll' as:-:L·nl til 1111· slill lit',;itnnl 1\in:,r [ti <111 allnl'k 
1111 ill'r Ra~kan nllic•s. !lu· J>rimc \Iinister, GuechoH, 
t•ntlt'êlVOlll't'il Jo [11'1'\t'lli ll1is l'nlril tlt·r·ision. Yt•! Iris np­
JHtsilion look llll' l'tll'tll 111' Sl'iltling in !lis l't•signalinll. 
Till' l lllssifl!l ,\Jini,;li'l' l!nslt'llt'tl lu visiL him nnd JH'Pss­
t•ti l1in1 ln Llrw.n,·tl tilt' Jllilllot•uvrt•s of Danl'I'J' nntl llw 
lllililrtl') ,* antl t'l.t'll lo st•t·urt• llwir· snppo1·1, J,~· <·.nrn­
Îll;.!. illltt Pl'ft-1'1, \\'Ïiillllll rlt•lnr, lill' lll'Ol\U>'i:lls fol' ill'lli­
IJ'illi"ll, fl('r'I'JI'I'd n l'n1 tla\::; t•(\J'Iit·r (1[ Di'il!-!'llll<lll 11. 

* South Eastern Europ~·. A political and t•t•onomlc 
'<nney, p. 100. 

* Nekludoff, op. ·cit., p. 176. 

PnC'!JJI!'IJ U" \\t'Il il~ !1~ !lUt"chofJ'. Tl11· lnllt•r. litt\lf'YPl', 
round littlllillt!. IH•Ilt·r lu du lh<.ill lu Dfkr llis JT::>ignaLion. 

T!Jt' ;itl\t'l'lllllt'lll JlUrl~. flf \\'lli!'lr lit• 11as !lit· Jea­
dn, 1\il" lwslil~· slillllrliJIIt'd Ju Ui'tlt'l' 1[1 t'UI.llt' 111 n tiP­
,·isiun tlll !ill' silliilli11rr. Ils dt•c·JsJnu 11 rll r•·rn<llll tJJH' or 
IIH• Jtl()sl lllt'lllill'illilt• ill'ls 11!: l~ulg.<JI'Illll poli(':-,.. lL \'v"t1::; 
]]l(i\ iJ' lllt' 1\Jllg' \\l'l't' ltt J'nJ'Ill <lllullrn /-!IIVI'I'llllll'lll 
1'11<11'1~'·1! 11 11lr llw lnsk 11f uursu111g" pulll'\ t'tllllnu·~ lu 
!lw llllt' jiiii'SIII'tl ''il !tt dnlt• ,i llHI 1\'ns. llw J'lllin ()J'ar­
IJrlr·alillll Jllt llll'lll]H·r· ul' 1111' ]t<JJ'I~ \\tllrltl élf!Tt'l' 111 join 
ri. lntl ll1Hl IIH· pari~ \\ttllltl Jt•ntl ils p<ll·lianwnlar·~ sup­
port lu , lit' Ill'\\' !!'" t'l'lllJlt•lll tluriJJg litt· \\ llldt• Jtt'l'J(Jtj 
llf lllt' l'f'l"i~. \IIIJ't'll\1'1', lltis dit! lltd jll'l'\t'Jll fl\t' J1lt-'J11-

ill'f'S tt!' 1]11~ Sillllt' Jlill'i~ fi'IJIIl <JI't't'jtiill,!! lllÎIIJS!t•l'inJ Of­
i'll't' ill !li t' Ill'\\ !.!"li\ t'l'lllllt'lll \\ïiiJIIUI tlt-lô\ .** 

LJJ,,·\\ ist·, ,,; J!JJ:-,. 1\ill!l l'r·t·tlllHIIlt.l Sllt'l't't'dP<l. 
\\illl11lll tlili'll'llll~, 111 itl\tdviug lill' l'lltlllil'~· iJJ \\ï\1' un 
!lit• Sitlt• rtl lill' l:t•JIIJ<JI l•~llljtÎJ'I'S ill il lllltllll'll[ \\ l!i•J1 III 
IIIt• l:ll'illill"·'·" tli\·idJ·tl <llitl lwsilnnl Jlltl.Ît'l'll~ ,,·.ns rnnk­
illg li Jllt'lt•llt't' llJ' llJtjlltSiJion. J{t•i> ing Oll IJlt' \'O[f'S uf 
11 Il' \ ,,, " 1 , · 111 tl" l' u : i, · :- r, , '"' Tlt nt c, · . Jlt, • P ri nu· .\ 1 i n i s lt· r. 
\1. H;ldu:-lii\ttl'f. tJII!Ull!r•tl a llHljtll'Îl~ ill litt• Cltamlwr, 
""" !lit• lt•utlt•(' or Jill' , \!.!î'ill'i<lll::'. ~lillll[ttJlliillsld. \\'1111 

[Jild Illdlll!!t'tl Îll il llllllt' i~l'IÎ\1' t'l'JI Îl'iSJil Ill l]lt' jtl'l''i1'11f_·r· 
.. r tilt' httl!.!·. """' l!ll'tl\\ n i11111 Jllï:<Pil '' illt(luf lill· sl.f~til­
lt·,;J 1 t·:lt' ' tiiii 111' HJtl "'' ' '"llttl till il!t• pari 111' Jlll)Jllc opi­
lliou. Tilt' L'llttllll'l \\il:' nlldtilis<'tl nnd all<l<'l\f•d SPrl1ia 
l'rurn Ill<' t t•ar. \\ j,,,,. IIH·st• sêllllf' llfl)Jll;ilinu IPHtlt·r::: Ill 

lit,· t:lla11111l·J' nf IJiïilliJt·s i111JHI-'t'tl upun lhemst\lves a 
prudt•Jll ~~ ~,.,,,., .. 

ln !!l'dl. '''' 1!11· ,.,,.of llw l'l'l'Plll Hd or uggn·s;;toll 
t·uJ1llllillt•tl J,~ Hlllp-:II'Îll, llw ll!t'Jt Print<' \linislt•t·, llu• 
lllt.lll<'i<!lt• .\1. 1\ltiS:-r•il' iltlOJ'f. ]'l'ttCt'l'tit•d Jo l~t~ltlt'll'l'lions 
l'ur a Ill'\\ l:ltrttlllll'l'. 'J'Ill·~~· !.!<tl·,, ltilll a l'l':'lllltltllln.f Yit;­

lun, illltl JIJt· 111 t'l'\\ lwllllinp· lllil.flll'ily 111' litt• 1:Jw\ul1el' 
::;uppoJ·J,•<I 1ls lt·ildi'J' 111 his t•lïot·ls !11 maiiiiHll! pea<.:L' , 
jtl'llt'loilllill!.!' :11 t'l't'l'\ lljtjtlll'l1llliJ\ Jill' I'11Ull!J'{S Üt>SIT'P 

lt• rt·nwiJ! ''ulsitlt· tilt· t'tllJilit·J. 
~udtlt•nl~, J'rq· J'l'il,;llllS lllnl \\ r't'l' l':\jdaint•tl f'ûJ'llt;r, 

lill' 1\Jtt":'l'ilatl<dî. l'<thtllt•l 11<1S u\'I'J'lln·,lw!l and, in Ils 
pl<tr't'. lllt' Fii11J'I' !-!'tt\l'lïllllt'lll. wl1ll'lt \\'ils ln ]tl't•pat·r· lllr" 
\\'(1\ l'ni' Hu l!.!\lJ'iH · ,- atllwsiiJll lu Jlw ,\xis \HIS furme•t. 
Tl!;. parlinllll~lll;u·~ · majurit~·. allaclwtllo \1. Kiosseiva­
norr pc'l'"OIHIII~. furllt\1 tlh ncclaimcd his successor and 
,Lraw ils :'LIJIJHll'l lu lli,; L'\'l'f'Y l'l'fut'l. Il \\'ils llw \Pl'~ sa­
Illi' r:JwnliH·r· ll1nl 1--!t't•t•lt>tl \\illl PlllhusiasJn tlw dt·l'la­
rnllilll of \\ar l'li l~llf!llltld and lllc• UuiiPtl ~tales. 

1 'PJ"l,.ilirlll tlll llw part uJ "puhlic opinion·· Lo lhts 
nalioJIHiisl t'lliï'l'l\1 \\Ils still nul J'orllH·nmintt·· ~1. l~io;:;­
:'Pi\·anorr quit·ld~ ltltlk llh deparllli't' 1'111' his tl!'\\. IJllSl 
as Bul!.!<llï<lll \linlslt·r ni Rt•t'llt' . . \1. \luudwnol'L a l'or­
mt·r Pt'l11lt' \linislt•r, \'t'lllllf'f'tl ln t'XJll't·ss snme miJlul' 
J<'St·t·nllitlll::- as ''' lllt• goYt'nJmt•nJ's polin al tlw 
l:lwmlwr ,;illing- 111' lill• 28Nl ,·l']llt·mlwr. 1\l'tO, lJUl his 
sJH't'l'll \\'as t'tllllJlldl'i~· lt·nn.sfornwd lty lht· ccnsors11ip. 
and li!' liilllS<'If. rt•tluc.t•tl !o silClll'~. fuund llO belier SU· 
Julinn !lian lu t'illl~ Jo !lw suppol'l uf !lw GovPmmen!'s 
pnli('l. , StJ,. ]tJs sJH't't'll or lhf' 1 'till :\m•t•mlH•l·, HH.l . 
The .\~T<Hian Parly. lht· principal cenln• or oppu::;ilion, 
wllir'll. 111 SlHilliltttilinskîs linw. hat! sl!tt\\'11 a t't'l'iain 
lt•nclL'IH'\- ln nl'lil't· n•sislaw:c, \\'as thcn sœn to be 
t'lllllj)ll·l;·l~ iliSllf'!.!(.lllist-'11. Clue or ils lt•<Hil'I'S. YirgL 
Dimurr. iu'nlmt· n l'ltnmpion td. Gnvf'rnrnenl polie~·. 
\Yl1ilt· u. nill'lll'ff [11nk up an alliludP nr pnssi,·il~ ~·l't 
tllll•rt\kt·n. Tilt• 11'1'1 \Yiug nf !lw parl). unûèr Oboff and 
.\lhauasorr, hJ'ol,t• all'al· in orùcr lo undert.ake a more 
ndivt· polit'>, lllll slloJ'll~ nflt•J'\\'al'cl::; \\'i:1S irwolvcrl in a 
st·antlnl. li m1s t•slultlisllt'd il'l'efulahly llla! llwse "lea­
rLPrs·' ,,.,.,.,. in llit• pa~ 11f vtuious rorc~ign oJ·ganisalions 
nntl \\ ,.,.,. ~tl ullt•t·l~ tlisCJ'Ptlill'd lha1 llw~ \\'l'l'l' ohligetl 
lo Sf't•k l'l'i'll;,tï' tJUisitiP !lw t'0!111ln. 

A similtlJ' pns,.;i\ïl~ rf'ignPd ll'illiin :Ill' (:11mmnnigt 
Part~, :"llppt•·s:-:r·d in I!J:!'t and l!:lZil, folio\\ mg Ille welJ­
kno\1 11 C1l'IS tl!' it'lï'lll'ISI11. ·Lt•ading 1'1'\)l't'SPilla[iYI'S .)[ 
lllf', part~ n:tllir•tl Jo lllc· support ni' lill' Utl\'t'l'llllWlll's 
pulin. In 1n:n. al rllt· r·ommutlilll'it'l'iitn~,; 111 Sofia. lht> 

** lhll'ehoff. •· La Folie criminPllc." 



LA SI~'\IAL:\E EGYPTIE.\.\E ll 

pari\ ·s cundidail's uld<.UIII'd a majorily un lill' Ill lill lei­
pal lïlUilt"il, Jml slJUrll~ Cllïl'l"\\"éll"dS mo:>l or llH'lll knl 
JllPir suppo1·l lo llH· <lu\ I'I 'Ilmc·u · J>arl~· . and ,,.lH·n lll l' 
great Grisis Lhal was rle~lllled lo l.mng Bulgana on !.11 
liu· si1lc ot· Cicrm<my nt·nsL' iu liH· winler or HHO, no real 
uppusiliun \YHS i"UI'ill!'ltllli.llg l'ront llHll I[Uûl"l''l". A fPv\' 
unis~ inl<'l'l'lllJlions in liH· 'Clwmlwr. a i'c'\\" l<'.rtl"kls, 
lhHI \\aS llle Slll1l lolnl !li" lill' '\ll'[ivil\" Oi' lltL' !llO:'[ 

r•nlL't"prisinl.r pm·ly in l~ulg<Hia. Th1• naÜcr1+alisl ctuï'c'nl 
!tas quill' nalura . l~ iiPillillalc·d llll' poli l ical ilrl' ur Ill!' 
I"OlllllJ'Y, And IJas. \\ ililuttl dil"lïc•ttll\. di 1lllfU'd or an~ 
O]'[IOSII inti. 

CiuPclloH slll>\\cd llwl lw hatl a thorouglllmowleù­
!.!.1' nf his t'!Jllllln \\lll'll, <Il lill' l ' lld or llis ll1t'lll0l"(l]l]t • 
~\ui · J,. ·•Ja fulil' t.: i·imiJli •]Jt·,·· Ju• \\"J"O[L' : ul;wll'l' Ill!' S\\il\" 
(Ir [iliS pSyCIJ0SiS or lllPg-flJOtn(lllÎa, Ol blind paSSiOJl fOl" 

<Hl\ t•nlut·t • and ur int'lll<lldt· IHI tutwlisrn, \\ l' l1a\"l' mati e 
tllll 'sl'in•s LIH' tit'Sll'll~ t' J"S ur il 1-!-ï"CllltliUSt' " "til ' ''· Il 11 ' 1' 

("""rinut· r" tl(· i-11-'"Jiil'e·tf liu s111" sruf'illli'lll's. 1.:1utwu·1a 
ll ' ill !11' t' l'l{std {roui lill' 1111~]J oj" Ew·o;pe". 

Tlu· ll't' ril>lli'-"" uJ' )Jiilt/it· UJIÏI/ÏIIIl a,, ri )Jnlilit'll[ j"oc­
/lu i11 Jlulartl'itt. 

Tlli 'S!-' \\"til"d:-' of litt' fll/ "lllt•f' !'J·imt • \lilli:O.l!'l' of nuJ­
!.!<11"1<1. \\[111 !'llltltl nctl ]tt• suspt' t' lt•d nf ]lo:-clilil-:- lo ltts 
"'' n t"lllllltn. stllll Ill' 111 llw mns n ' \ 1·alin~· lllalllll ·!' 
Ill!' \"1'1"~ - li3:3i:3 or 1111' Rulgïll"iilll Jll"lddr•m. For I't'è1SIII]S 
llléll linn· ln du will1 tltl' ""'·~ slruclun· 11l" Hulp<lria•l 
'"'lll"ll'l~. tkliiJt'l'<ll<· llllltll·r·nlin~-t· Hl"lion un llw pari of lili' 
l"llllll,!.!" <:JaSS 01" or [lill till' ll]'illÏilll Jtas ]iPt'll , ê\lltl <1J\\.ll~ S 
\\ill lH•, incOllL't'ivaltll'. 

Il ltas Jn•f'U dir!ÏI"Ul ' 1'\('11 lo SJII'Clk ur pultlk lljll­
llillll in llll• tnt(' Sl'llSf' or lill' lt'l'l11, èlS () poJilinlJ rac11JI' 
irl Bul!!'UI'ia. Till' Sllt'IH 1 1'\tllLIIÏIIIl or llll' l'llllllll'l dllt 'Îllè!' 
lllt• lnsl <:t>nlurii'S llas Jti'I'\Plllt•d llw f•tl'llHiliou Ill" n !"l'dl 
rulintr l'ia::;s. an<l. slill mnn·, or il pulJli1· upinion \\orl-
11\ 11f the nanw. 

. \ ~ [J1is point, it•[ LIS l]ll!llt• llt1• \\"IJl"clS of !lllt' or I!Ju~é 
\\ II11 llû\'t' Iles! 1\llfl\\ 11 Ill!· <"tilt Il ln, onr· \\ ilost• t'\' idr·n-
1"1: I'HllllOI ltC li.lrllisll<•tl J,~ jliHiisclilS!li[! Ill' J<l i.' l\ uf S\ 111-
Jlillll~ for llw BuJ:zarians. 

\1. \t•k.lutlorr, rorlllt'l' Hussian \linis!Pr ill Srti.IH. 
\\Tiii'S 1111 lhis Sltitjl'rl :* 

"Ror IÏ\< ' t't'llltti'Ît'~ 1'\'t' i'\' lllol'al Ol ' ini<'llr'<'lll<tl ltn­
:-;Js Iii!~ IH'Pll lnck1t1p· nlllflllp- ·!lw Hulg<nian Jtl'll]Jil'. Tilt• 
lllllll :il\ (li" 'flll\"ëii"S ' \\ 1'1"1' tll"iV1'11 t"t·ol)] !lit' ("Il lill :n ·. ~~~ ­
Ill!' \\"1:1"1' I"Ull\" t~l"ll'll 111 l"lillll <llld ulht•l'S l'lillljll'lfr·d lo 
flt•t • 111 HunHmia. Tilr· itl,·n 11f n national liÎl'l"itJTII\ \\Us 
Hl,olislll'il. Tl11· ilt~·Jwr ranks 111" 1111' dPrp·, \\-1'1"1' 1' \1"]11-
si\t·l\ ( ]J'l'l'k. a11d llit' ( it ·r•t•k:-- \\"lllt. rrnm lillll' illllll1'­
II1111"lni , lHl\'1' !TI<Illlll!Ïill 'd (1 l'lllllft'llÏlül IIH[I·r•t[ nJ" lill' 
Httl!.!ïll'IHllS. 1111'11 <.lotnitl '!lt •tl 1111'111. For t"l'llltii"ÎI'S l ill' 
Bttil-!"tll"itlll Popr•lJél!-i lti_'l'[l Cl Jll'f"~llll l[f'YUÎ!l ur <Ill~ l"it!"lll--, 
\\ illtllltl <"lllltllï', ul"lt•Jl illllc'l<lll', \\ ilose du! il'" C"IIII:;i~lt•d 
ur 1'\"ll"ar-linp- rrulll lllt' ]11'<18<1111, penny h~· Jll ' lllly, llw 
Jtl"ir·t• nf t"l'l'lcl.in r!'lip·iuu~ <"l'l"l·'lllllllil'~, wllif'il lw \\rillld 
JlH .>..;<; 011 :SlliJSI'fJII!'ll J~· lu his itW.'\fiJ"Hit~ t' 11liiSit'l" [[Il' 
(il"l'l'l\ i11sl1np. 

·'\r'\l"i"llli'J!':SS Jll!'l"t' \\"l ' l"t' Ill Jilll).!ï:ll'Î<l l'l'l'l<litl tlis-
11"11'1:-; \\Jtr•!'t' Jl11• illlta!tilnll[S. [,~ · l"l'liSOll or SJll'l"itll l'l'tl­
Jl0111ÎI' l'itll.Ji[iOllS (JI' OJ" 1"1'1'1<1111 [J'<ltliJill11S, t•Jljll\"t•tl t'lllll ­
jtHI 'rllÏ\t' l"lllllforl nnd poss<'Ss!•d sonw ri!,!·llt:-:. Frtl ' 
l'.\f1111pl1·. in SiiliiiH·rn HltlgHI"Îél lht•rt· was n wlwl" dls­
lrll'l \\ [I!ISI' Ill il ]1• JliiJililH ' IIlll, i"J"Illtl J"ai!JI'J" [Il Still. St'['\ t•.J 
ns vHll'is al tlw Sullnn·.._ Lntll ' i al t:otJSl.nnlinoplt'. \a­
ltu·all~- , Ill!'~ 11HIIH1).:"1'il l11 s<l\t' SUilll' Tllfllll'~ \\ Jtidl, 
\\ IJ]J [ill' ]l!']]i nr iHI\\I'I'fll[ jli'IJ[I'l'llli'S (lJ110l1/-2" JJit' ldJil'l" 
Jlcllill"f' SI'J"\(lllls, Ill!'~ \\l'l'l' al tir• ln "-l'l'JI ror l!li<'l' LI;;!', 

J() .:iv1• r·onll'ul"laJtlv i11 ll11'i1· 11\\11 l"lltllllry. 
"l11 atldiliun, 1111'1'1' \YI'I"t' ill l't•mulr• llllllllllninuus 

lï'~-t·ions, lw~·onrl lï'Hi·lt 111' litt' TurJ,s. lowns nnd \ iiiHgï'" 
ÏII \\lli1·l! Jocnl I"OildiiÏIIIlS ra\'lllllï'tl lill' tll'\i'IU]lllll'll1 or 
stnnll and lut'l'nliu· inclttslrlt'"· 

"TJIPS!' 1'(\1"1' i'XI'I']I[ÎUI\S flll'llll'tl l'USI'S in \\'lti<"il, ll]l 
lo <l c·pJ·Iain rwriod. 1111· <Uli'Ï<·nl :-ila\· and !:l1rislian t'ltl­
ltii'I' ltfls ]J(•f>Il ]"li"I'SI'J"\I'd. Stl!'lt \\"t'l"<" Ille dislrids or 

* Neklutioff, op. cit., pp. 157, et sq. 

(}a]n·rn-O, ~:11'1\H tllld [\(ll'lUYO. \\"llf•I"I' 1'\"l'll lu-tla\· Ullü 
slill lïutls the lnu· Bulgarian lYP•'. plll"I'J" lhan itl llw 
n·sl nr lill' cuunlrv. 

"lt' il lmd not 'twl'll J'ur lllese r<:U'P antl frwluualP ex­
I"I'Jtlious Ille \f'l"J' ualll<' ur Ille Bulgarian Pt\Ople ·would, 
in ll1e t·r,ut·sr· of IIH• c·~·nlul"ies, l.létvl' IH·r·n Josl, ror lhe 
n·sl or Lllc> <'UIIIllr~· gav11 lJl"Oof or such a . !Rd~ or cuHure 
a ml or su tl1·gratl ing a ser\"ilily thal il \\'Hs Slll"JH'ising 
llHl' a national crmscil'lll"l' sito'Ulil tJa\ l' managr•d lo 
s Lll"\'i \"l'. 

''TllLJ::;, Hltlülli-!" lill' \·asl majuril~- ol" lill' naliun llJ,•n· 
t'XtSltod no eonsL·iutt:-; J"Piig·ious l't;Pltllf!" nnd till eivilisa­
liull. Tilt• l" 'Ul'lt' JHJSsessc·,l nu l"lt-!·11ts uf nn~ kind, anu 
lllOlll'\. aJOJll' l:Ullld ClSSlll'l' l]l!'JTl 1[11' Sl'lllldHil<'l' of il tle ­
ceul r:xistPlll'l'. 

'· ' ~\tld!•tl lu this \\"t'l"t' a C' Prlain tdJslinacY ul cha­
racler autl u dJ•r·itl<'cl lcntlency Lowanls màterialism 
\\hidt llittl ill''i'Jt llllrotlucr·d inlp lll1• Jtlood ur llw SlaY 
jJOpuialion ut" till• l'llllllll'~· j,~- lhe l'ii'Sl llungcll"ian-Fin­
nish ~.:unqttl'l'llrs nt' Ille Bulg-aria.ns. properly speak­
ing· . .\u mw, lllf•tï•l"ol'l', \\·ill ltl' SLU'}lJ"iSI·d lu finrl ll1al 1n 
lhe pi·r·st•nl-tla\ spirit uf llœ Bulvarians llll'fe i.s no 
I'Otllîl rnr l'.xa : tr·tl ;;PlllilllPllls ur irlt·nlislit: nspiraliuns ." 

"\l llw pn·sl'lll lime. llw rulilw class iu Hub.mna 
!tas ltl'l'll n•cJ·uilPtl r·ill1L·J· rrom arl1onu· !Jourg·eois re-, - p 

•:l'nil~ · f'lll'il"lll'tl ur. mut·r· frt'<Juenlly, l'rom llle vast in­
lelledual prull'lartnl tï"l'üll'd lt\' ll1c s<'lluul 11[ (iPt'man 
psnltlll-sl·ic·Itct·. Il \\as iu Grrman~ li1al ainwsl lhe 
\\lJnk IJIItl~ uJ Bttl)2<11"i<lll ··inlel!Pclunls .. t·umjtldl'll ils 
slutlit•s. Fa1't'tl \\1 IJ llll' tlilïïcullil's Dl' lill' sll"llf.!"ttll' J"or 
1'\iSil'lll"t'. illltl \\ itlllllll ll\1-' SU]I]'ül'l Ill" lllt: CIIJ11f0l·l O[ 
Hll UVE'I'I'itl.itl!2" itll'(); (t,!.(Îl"ül UlJi')tiHJICl', llln \\"f'J"I' llO[ 
llll1/-(" iii allat'llillg ilil'lllSt'h"I'S [Il flll\ pnlilil'nl ]IRJ"iy [JJ,1L 
llli,élll Sllllll' d<J~ jll 'l/\îtll ' [)1'111 \\·illt illl' llli'i111S Of JiVt'­
llll!lnd. 

L; ntlt·r· stll"il <·t>ntliliull:-' polilinli pnrli1·s ar1' mc•rt>ly 
lill' l'l ' !li"I'SI'JI[Hii\I'S u J" JICII"licular ,!.!ïllll]l:-> o[ ÏJ1[1'l"I'S1S 
d1 ·vnid M an\' lÏX!'tl ttit'<tlU!tical nullonk. .\n unlimiLed 
nti:l{!'l"inlisnt ;[llllllllil[t •:-; iill,']tOlilit·al lift• ur lllt' t"UUllLn· . 
.\ll\ itl1·a of u IllOn: <'XHllt•tl na ' ttl"l' \\'t llt :tl lw itii'H]'AlJil' 
!If altnwlill!.!" llll' Fl'lli'I"Hi itlll-'1"1':-'t Ill' tlH· l'lllilllsiasm ur 
lht· n)ass, •s. Il is fol' llt<ll t·t·asun llwl illl I'Xll'l'll11' nalio­
nnlism lHlSPd on malt•ri<llism, lias lwctlllll' lllt• suie cul­
lct· ' î\ '1' I'XJII 'I'Ssillll 111" Htllg<Hiau palrioli::;lll. 

ln lllis cotllll'l"lionrm<' ma,- J"l'r·.ulls,us a \'l'l'\. l'IJUnlt.:­
lt•J·Jslit- t'.\ïllll]Jll', llHtl lill' I"I'Yisiol11sl l"(llll)IHif(ïl·r·otllllll'l­
t•d lt\. ll11• Bulg-8J'intl jJI"I'Ss. i11 ]Jar·li1·ular ngninsl (]J'l:'eG•', 
}Hll!; lt!'l'll J"oS[!'Iï'tl aJillilS[ I'Xl']liSÎ\"t•l~ l>~ tit'Sl'l'i]'tinll"­
llf llH· I"il"lii'S nr Tillïll"l' and \lr)("t•llnnin, nr 1111' I'COLIIl­
lllil' ll! ' t'tls lll" Httl~·al·irttt r·ommt•t' lï '. "ntl nr lilt· '·g•·opo­
lilir-al'. l'!'<lSilllS f11l ' 1'1'\' ISÎllll. 

··\\ ' ,, <tl 'l' s ~ nn· Ptl ttl" .~ a111l, an•l \Ye nt:r•ll lllc• sea Lo 
slnkr· Olll" l]liJ"SI."" Tlu•st• \\ ' ('Jï' lill' !-inti,; or slttg:an:-: tlÎS­
:-'I ' Illitl<lkd J,~ · [JI!• jii"I'SS <tS il S]llll" J11 lill' JHl[t'ill[iSill 'lf ~ 
lill' ll.1HSSt'S. \o S<'illllllt'll[S rtl' a JllUI"t' 1'\:H]li'tl Ol'llt•J', ll.O 
iljljiVUJs lu lill' llÎ).!' lll'l' \itlll f'S Uf lirt' 1 JI i~ plUI1UPI' alone, 
\\ iiiJ ils jll'llllliSI'f' or !tOUl~' ~béll his lll'l'[l Ill!' IJ'llt' l'.\:­

]llï'SSilHl 111" <'\t'l'~ pa11·ioli1· st•lllimvnl HllltJitg lllt' Rui­
!.!<Hinns. This <''Jtla111s \Ylt~ Jl!l Jlltlilil'intl \\llJ'lJJy or 
llwl ttnlltt' ltHs tlar1·d lu [Pli lill' l·uunl1·\ IllE' lru .il; il 
''-"['luins lllt• l'uiJiily "r 1'\ï'l'Y atlenq-:: ln Plliig·llten Bul­
g<ll'inn '"jttiltlil' ltJIIIlitill. .. Il i~ l"u1· ll!Îs n'<lsun 'hal, 
\\ !Jal1'\t'l' lill' di\ 1'1"!-!ï'llL"t'S ,,n ttlllc'l' l'oints uï [nlt·rnJI 
Jl" ir·~. 1111· '' lHiiE· Jl<lliPLI is unik.l \\till ils rult•rs and 
I[S f!ïl\"E'l"lllllt'll{ 1111 lli1• t'SSI'IIIÎH[ HilllS of JJ\I'il ' J"lll't'if!ï1 
jill! ii·~. 

Coul'/usiu11. 

Tilus Hulga1·iu, ils a 1\·LJnlr·, lias t'or il lltil'd :inw 111 
lltis r·r•.nlun Hllit\\'t'tl llt'I"SI'II. lo '"'l.'Oillt' llH· inslrllllll'lll 
111" (i<'l'llHlll ·polit·~· i11 lill' St\Hlll-E:asl, mul ihal Bulga­
l·intt tliplnnwr·~. ~-tïl\l'l'ltlllt'llt, puldit· opltlton nn1l JH'U­
]tlt• h<l\'1' flllllltl IJtt'illSI'J\"f'S in él).!TI'I'illt'll[ Cl{ lllt• l'l'iliea[ 
momPnl. tu [ll'l'lltil autl rat·ililall' 1111· lll't'UJt<~lion 1.1· 
llwir ,·ounlr·~ !1~ 1111· (it•J·nwn LJ·onps, \\"Îlll n \ it'\\ lu lll•' 
inirruilou~ al-tf!Tt'ssion nf \\ 11iclt Bulg-aria":::; Jwig-hltours 
haw been lhG lïrsl 'ici ims. 

L'n1lcl' the eircumslaner•s il is tll)l sttrprising llwl 
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liJt':<t' IWi).!'lllllilll's L't•IHIIL il r,•,.lill,!..!' of IP;.tilimnlt• j,flln­
il<':<s and lllal Ill('~ <'Il\ 1sa;.n·d in il strict.]~ J'Pillisll~ \\n~· 
lill' Hulg<li'U:lll pl'tildt·ln nnd lllt· slt·ps llinl 1111·~ \\'ill IH' 
c\liiPd llJl''Il lu tnk•· 111 ordt·l· 111 1-rtlat·tl n.t.:ni11~1 n I'<'Jit·ll­
!.ion ul' lllt' mis!'tll'llltl!'s 111:![ Ill!·~ HI'P llti\\ t•llillll'lllg', 

t 111 Il1is ilCL'tllltll 1111· Hulg<nin.u twnldt•Jn is nol ~~ 
Hnlknn pruldc·m lHtl :1 j•t·oldl'lll 111' l~tli'OJII'illl sigïlil'l­
''HIIt't'. 11 is. indt·l'd, tllt'tllll't''' <li dt· Llwl <1 t'tilt tt ln •w­
t'Ltp~ ill,!.!' H Sll'flil'git• JtiiSl[Îitll td' 'i,ill'll Îlll[ttli'[illli't' slttll!ld 
ltt' ;t[Jit', fttl' ilS (1\\JI Jllll'JIIISI',;, ltJ Jl1é1kt· ilst•il' I'!IIJS[iillll\ 
llw lllsll'l!Tnt·ul nf n ptdit·~ td. ag,!.!T•·ssinJl. 

Till· lrauil' lt•sstllls tt!' liLl:' wn1· IHI\1' fut:, dl'lil1Jl!S­
Iralt·li !Ital llil' illdt•pt•!ltll'lll'l' tt!' H l'tlli!llt'\ ls.II!J[ lllt'l't'­
]~ ~~ l'i)-!'111 üllti\\'t'ti [t~ 11111\t'I'SHI :1Jijll'll\':11, il is, ilfllt\" 
nil, a dut~· (!\\t'tl ltJ litt· Jlilliun,.; ntllt•t:li\t·l\. Ttt l'ail 111 
llli's dUI\ i11 !ll'dt•f' !tt dt·li\t'l' tlltl'·s t'Ollllll'\, undt•J' \il­
riom; pt:,.,,._,ls, ,,, n Jlf't'tlttl<tl'~ i>"''t'l' stwlt its tli'J'lllilll~. 
t'lllnils t-rut•l !ïlllst•qlwLII'I's ltu!ll l'til· IIHtl ,.,,unln ~ 
llt'Ît!'llliUttl's nnd l'nr l·~uJ'PJII'. Eurupt• l'illlttt!l. "illliJlll 
il.!'l1tlt'ill!..!' []lt' lllll'd [1''-'Sli!IS llf llliS \\ill', J'tll'/-:ï'l l[lilt, 
lfll'(lll!:l'lllili' t'!ÎHlÎilitl til'i'Ullli tt!' L'l'i'l<till t'lllilll!'it•s. slÎt'll 

ns Hu!i-!<Jrin, llltit'st·nltiildt• Sillî't•I'Ïil!-!·s li<l\t' IH•t·n llli'IIC'­
''tl Ill) o]))l'l' llillioJIS, li!Jti l~tll'lljlf' lli'I'SI']f flil:-i !'111111' Jlt'(l]' 
Jo fniJillf.!' lllllft•!' []Il' lllfill!l()IIS \flkt• uf li11• \é!ZJ'-' IJI'CflU­
Sl', tlPJilii'I':Jlt•f~ Ill' lili'Ulli.dl t't·i!J', Yilil! ]iUSli·IUllS ÎJJ JlJiS 
llft•-nncl-tlr•;llli sll'llg"fflt• lt<l\1' IH't'll il<lllllt•tl rJY<'J' LrJ lile 
Hgpï'I'SSIJI' \\ illttilll lllf• Sll·il\illF 11l' il SÎ!lg'lc• !till\\. 

l~tii'IIJ>~' will ll<t\1' lt·nrJwtl nullilll).!' l'l'lill! ll1is sinis­
lt•r IJ<If!ï'cl) lliitl IIH!'i lll'l'iillr·il il il' il dtli'S 11til la)' il J,nwu 
<11111lllf.!' litt· fttl'l'IIIIIS] til' ils i'IJ!I'S J'til' fUJtiJ'I' ÎIJ[t•J'Jlrt[ÎUll::l[ 
nïrHirs liliil lill' IJIIlrïlt'Jtr]t•Jit't· td. sliilr•s 1s. ni"'''' aiJ, lh" 
tlul\ tt!' lllt' \\ lttllr· !Jrlll\ tri' ualitlth. 

To ltf' dt•-.:<'1'\ Ill~!' ui' lill' llfllllllll' or liltl'l'l\" !lili' llll!S[ 

liêl\t· sllu\\!JI>\ tlllt··s "''is lliilluJlt' is \\'tllliJ\-'"r il. Faill-
111!.! lllill. r·lt•JJII'itl:l!·~ \\ïstln111 slittllltl JlllJti.lSt' lill I!Ht,;•· 
\\'])() \\ "' '"' l't':'JIIIIJSJ!dt• (Ill' lill· f'l'l'llfhll'lll;lion or En-
1'1>]11' liit' l11sk uJ' lHI,lll,!.!' 1_'\"t'l'\ slt·p ililtl 1'\ï'l'~ jtf'l't':lltliun 
srt lliill, i11 lllt· J'uillf't'. lWI!..!<Irin JIIH\ nul ]11· '""'' nnv 
lllill'<' ll!iill t~lllt'l' !'IJII!IIf'll's.'lo lllilkt• .]!l'l'SI'[[' l'til' il l'tiiiJ'lfl 
ltlllt' lill' I!Jsllïlllll'ill tif I'I'ÎillittHI fi).!)!I'I'SSIOil ilj.!'illllSJ ]11'1' 
Ill' Î !.!' 1 il 1 Il Il l'i-'. 

.P. Pli'I;\J.._LIS 

-

M. R. CASEY EN IRAN 

J.~n·s dl' ,,n,, ,,:l'l'Ill Jltt .... ,o(Jt ,; Tr:ltr:l'ltll, M. Il. f'II"'Y, utitli'l'''' 
d'rial, eu t'OIII!Jli{JIIic du yriuéml (}uilulil cl dt·,\/,'· Crl\r'!J 11 ru l'lu,u­
nl'ur d"11/rc rqrl J!Or Le11rs Jfrljf's/é;:; 1/~'urJJ('I'f'tll r•f t'!Jtlpéi'lf/J·ir,· 
i]'!i'l/1/. 

('!'//[' )Jft{J/1) (/ ''fé Jii'Î\t' (/tl 1' 11/{J'S f{,• fi( réf'ep/ÎOII (/l/ fii//!IÎS de' 
Uw·ln·es. 

.\ !'lll'l'<t"IIJII dt· l'nnnJYt-'l'~aiJï' ùt:' 
JlitJ~s<li1t't' t[l' ~.\1.1. lt· r:Jwh PallleYi, 

~.\1. le• Hui Fnr·tltlk lt•r u tlèlégué S.E. 
!;:;mail TeYI11tlliJ' Bt·~ qui a présenté se<; 

l'l' l1c i l.o 11 1lll s. • \ L't•llt• 1 wt·asiun S. E 
\ltluslnpiHI El \nlt<IS Pat·lm, Prt·sù!Pnt 

titi t:ttJisl'il, s't·sl nussi l'l'ndu ;\l'Am­
I liis,;ill !t' d' 1 nm t•l il J(•l il'i li' :-i.E. .\ 1. 

\li'illmrtutl (<anl _\lllltnssntlt·m· tlïl'an. 

1·:!-!·ult·nwnl plll"ll'lll'~ Jtt'1'5tlllnalilés 

du 1111llldl' diJtltlnHlliqw· 1'1 l'uliliqu~ St· 

"'lltl Îll,-tï'llt•s <111 l{t',!..!ïsltï' nu,·crl ·'1 

1·.\ 111 ltUSS<ltlt•. 
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BIEN 

BIEN 

QUAND VOUS SEREZ 

ET QUE TE SERAI 

VIEUX . 

VIEILLE 

Quand vous serez bien vieux, et que je sera1s 
bien vieille, au soir, ·mais sans chandelle, car il n'v 
a pas de raison pour que nous ne nous éclairions 
pas encore à l'électricité, vous viendrez deviser avec 
moi comme autrefois, et chauffant nos rhumatismes 
à mon radiateur, nous remuerons .ensemble les sou­
venirs du temps où vous me ·conseillais de ne ja­
mais me marier, de cueillir les roses de la vie, c'est­
à-dire de vous prendre pour ami, sans attendre à 
demain parce que demain vous deviez rester au mi­
nistère jusqu'à près huit heures ... 

Je serais sans aucun doute une délicieuse pe­
tite vieille, du type pomme de rainette aux joues 
encore fraîches et aux yeux petillants derrière mes 
lunettes et coiffée de jolis bandeaux de cheveux 
blancs. 

Je nous vois très bien, dans la petite ville où 
je me serais retirée et qui me ressemblera, une de 
ces vieilles petites villes qui furent en vogue et qui, 
le temps faisant, sont devenues benoîtes; qui n'out 
plus rien à se reprocher et qui dorment la nuit d'un 
sommeil ingénu, ponctué par la voix d'horloges che­
vrotantes. 

Je ne regretterais pas trop de n'être pl us assez 
belle et, que vous n'écriviez plus des vers pour mes 
mains minuscules et ridicules, car premièèremenr 
cela m'épargnera l'ennui de les lire, et puis j 'aura1s 
appris qù'il existe un bien plus précieux que la beau­
té: la possession d'une âme sereine. On a trop mé­
dit de la vieillesse, et bien injustement. Il y a certe-> 
_des vieilles tourmentées de maux et de soucis, com­
me il y a des enfances malheureuses. Mais il en est 
d'autres très douces, très harmonieuses, qui appor­
tent avec la pai:x du coeur et du corps un bonheur 
sans doute un peu mélancolique comme une fleur 
desséchée, enviable pourtant. Après tout un lot d'é­
preuves, pourquoi notre vieillesse ne serait-elle pas 
de celles-là? 

CE!; sera dans un béguinage, dites-vous? -
Pourquoi pas. Le béguin que vous aurez toujours 
pour moi suffira à créer l'atmosphère sans qu'il ml' 
soit obligatoire d'apprendre à faire de la dentelk, 
derrière une vitre, entre deux pots de généramums. 
Et tenez, ceci m'amène à vous assurer sur cc point 
qui vous inquiète peut être: rien ne vou..; obligcr:t 
de devenir bigot ni cancanier, rien ne vous oblige­
ra de vous armer, pour aller ,11ux provisions, d'un 
vaste parapluie de curé de campagne, comme on en 
voit encore aux vieux d'aujourd'hui. Nous avons 
encore de longues années devant nous, et le progrè-> 
aidant, lorsque ce tablean sc réalisera, Je..; vieillard...; 
eux..:mêmes se seront certainement bien modernisés. 

Nous aurons une vieille auto fidèle, comme nolls 
as~agie, 1_m peu essonfléc mais toujours prête à nous 
servir, et vous la conduirez, à petite allure prudente 
-avec l'âge, les yeux tw sont plus bien surs ct les 

a tt. . Ras!liem 

reflexes se ralentissent - en laissant la folle jeunes­
se nous jeter au passage de ses bolides, des sourires 
de dédain, ceux là même que nous produignons au­
jourd'hui aux sexagénaires lorsqu'ils tardent à nous 
livrer la route. 

Quant à vous, retraite de la fantaisie, je veux 
espérer que vous serez aussi un bon vieux assez pré­
sentable. Vous ne pouvez certes me promettre de ne 
pas devenir colletionneur de timbres, ou pécheur à la 
ligne._l\Iais je serais indulgente à vos manies. Et com­
me vous n'avez jamais aimé raconter des histoires, 
vous ne me reppasserez pas celles que vous m'aurez 
racontées. C'est quelque chose. 

Il me semble que vous me laisserez bien tran­
quille et que je n'aurais pas trop à me plaindre d<" 
vous. . 

Et nous irons ainsi sans nous presser vers la 
centième représentation de notre anniversaire, voire 
un peu plus si l'on veut: <<Il ne faut pas)), comme le 
disait un vieillard spirituel à qui 1' on souhaitait de 
vivre jusqu'à cent ans, «il ne , faut pas assigner des 
limites à la Providence ... u 

Puis, un jour, pareils à Philemon et à Baucis, 
nous nous métamorphoserons, j'aime à le croire, 
vous en eucalyptus et moi en verveine, ce qui sera 
bien économique pour les tisanes qui remplaceront 
notre .café du soir mauvais pour nos vieux coeurs. 

DEUX MALADES 
Une nuit j'ai vu un rêve -- 1•eve que fantais je n' o'tt­

Lbhe. 
1Yous éûons deux 1ï1alades, chacun dans son lit, 

Jioi su." lUI j>altZ're grabat, lui sur lll'e couche de 
Lduvet 

Et toutes les rnawms aleutnu.r lui apparte·naie.nt. 

.l!J.otna.nt d'une mhne maladie, Pat1eii~'> étaient nos 
LPouls 

L'ago11re de la ·morL en même temps vin pour nous. 

Mais a'l..'alll d'{xpira lui dis-je:-- Elz. nwn seigne1!1' 
A qui de nous dett.'\' sont ces maisons, cette spteudeU1·.; 

PAl'L (1~EFTOS 

fTnuL du nèn-gT<'(" pm· \Ille E. Psarà) 
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LES AI LES 

.lu r·11111'' t/t• \il ril'l'llir'> J'(' !li .,i/1 rlr/11\ lt• Hn!J!'II -
Orir•fl( le Hui dl' .\ /Jr• llr~ l/1'\ rr Jlns.-:r ; CJI J'l ' l'Ill' d1• ., /J'Ill/Ji'' -' 
ti l"r'll(l ·ttiJU'IIII' IIi. l'nir ·i /1• ,\ut/1'1' /'llill ~·~·ulrr• fr • lutJi/ t(l'l'l ' 

1111 pi/oit• {)l'l'l '. 

HÉLLÈNES 

. ljiri~ S Sll/1 Ï/1 .'/11'1 ' /iull .'"1 •• 1/. /1• /!ni (i('OI'f.JI'S JI tfeSt ' l' lltf 
tft• f'rtl ' /1111 . 

t-. '. \ fr!'lll't• Hl'l.l~t'/' dtfl'll !"il dt ' I' IIÎ l'l '1'11lt ' lll l ' tlll'tl l' lllil · 

lion qu·une llDUYI'ill' t•st·adr·r il" hl'llt'lll ' s · P~l jttink atL\ 
))rc'•ct'•cleulPs <>l qu'<•ill' a Jll'r:-- pnrl ll\l't ' la IL\ .F .. l'a ­
Yiation Amùri cailw 1-'l l'A\ i<llion Sud-.\frit·aitw ù dt•s· 
llomllal'<lPmenls inlr·nsifs ('Ollli 't' dP~ positrons Ptlll ~;J I11i e :-; 
au D(·sPrl 1lr· Lrl'i'·· L '.\ vi<~i Îllll ·[JI'llètlt· ('D.I11Jll<· parm i 
t• l lc dl'S as tlP J'nir, qui st· sunl distingu<~·s ù plusieurs 
rupr isrs su1' Je l' r·onl tl'AIItaiiÎI'. R(•orgaLJiSét· plu s Lal'LI 
dans ](• .\l u~·crH l rir•nl. ll]ll' t's J'occupation nllr·rnaJICI,• 
ClJ r I'SCUJ'(a dr•s t'OIIVOÎS t'Il \ ](•l[ili'I'J'al1l1L'I ' t•l !Jéll'l Î!'Îjl ·l 
clans [OtiS lt•:- ('011liJrtls t'tlilll't' ii'S ron'PS d!• L \ Xt> ('IlL\-
lJîe. · 

S .. \1 . Ir Roi nt·ur-gt·s I l , ilYalll son tlt'[,arl ]lUlli' lt •-. 
Etals-Cnis. a ll' rlll ù rt>ntlrt· hommagP ù J'h(·roi~mP , ,·, 
l'alméga lion Pl à l't>spril du sonilïn• des jPlllll's avia­
lPUl'S hellènPs, Yisitnnt kur,; ltni"('" anmrt'•t·s au rrnnl 
de Lrhit· Pl t·xprimant sa haut,. satisfaction poul' les 

pro uPsst·s qu'i ls i:ll' t' tllll]llisst ·nl jt~urnt·llt•lllt'llt. 
Il Ill' raut pns jlt ' J'dl'P de '\'tl!' qu'au lllUJ1lt'lll dr ror­

ff•llSl\1 ' t[l' noll111ll'J. la JW[Ï[l' a\·ja[ÏUl\ IJPJièllt ' ~t'l'llllth 
tl'unt• ra.!.:orl d!ïcal'e 1<:1 H . .-\.F. dans :::;tlll t•fl'nrl t'Il nw 
tl ' al'l'èit' l' lt·s llalP-.\ uzis ù Alamein. 

L'. \ g·t'll!'l' Heu /t'l ' dans lill élf' st~s lnrllt•lins de celle 
,··puqut>, nwnlionnail lt•s clépêcl!es des eunespondan1.s 
mililair·t's tlisanl: L es al•itt lew·s ll ellènr•,· comlwt tent 
!/l'l'l' (j/'(/1/d S!li'Cè,· . lJCI/.1' choses ('(.11'1((' ( 1;/'ÏSl'llf les avia­
/t'UI'\ llcll'' "t' .,·. L11 haine mortel/ <> coll/l'l' lt•s . lll eJHands 
,. , lPitr lian ÏIIIJléfl t l''ll .t. Lew· coUNl{fC' t•s/ au dessus de 
lua/e dr·sn·iptinu, leur lllal'lellr·ulclll el !t'Ill' rwdnn• so111 
Îlli'OIItJHII 'ti/J/1''>, 111(1 / {fl'é fjllC lf'UI' I!OIIi/JI'(' CS[ }Je tif CC­

pcndarr/ ;J, )'ornli'IJ/ till élément militail't' de fout p1·e· 
lilier ord1·c·. f..A•s at'Ïttlr·w·s Hf'lli'nl' ., s ' éla 11 ren1 r<Jnln, 
1'1'11/ll'tni de/!'(~~ /111 .\, r·c tflli étonuc l r.w·s camarades 
/u·i 1 tilt 11 i 'l'" r•s. 
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A El .illan~eln 

AUX C«IS "AERA" SE DRESSE DEVANT LES ITALO-NAZIS 

LA NOUVELLE ARMÉE HELLÉN·IQUE 

I,IIIIIIZ•· IIIIIÎ::; \ Îl'lllli'lli dt• :" •'•t'lllli••J' 

• ''l'Ill~ !Ill' la tir(•t·t· \'tdntï••tt::'t t'ttl <1-­
;.;t• )'\ Il'. 

l,ltilllZt• 111111:" dt• ,.:ilt'llt:t' lllill:" <111:-"Î 

'1111111.•' llltll:' dt• 1'\ltlt• Jll'i.'Jiillii!Îollf t'l d' 
llll<l:':"illl;,. lll',!.!ïli1Î:"iliÎtlll. 

.\IIJilliid'ltt 1, dt• 11tlll\'o'<ll1 1 :1• :"1111 rl1::; 

l'illlllll:' ~'J't'l':' Ill t'li• .(1 Il 1'1'1 olt• !.!lli'I'J'I' 

11, \ 1'1'i1n l't lt'II!IS:'t'lli l'ill'IJI't•. 11111' 1'1110' ;1 

\l iltllt'llt "''lllillll l;1 lt'l'l'l'tll illl.\ !l ulli­

\ Hl.l :' . l 'Il t• 1 Hll.!.!ïll.'l' oJ Ï l t• llt'> l li':" oJ t' li1 

(îr(•tï' l' titi \ln~ 1' 11-:Jrto•fll :"illll \l'Ill!:' 

111111111'1'1' Htl llllllltlt', l'lli'nl't' t'•Jllt'l'\l'll]t• 

par l't•pt'l"·.,, du l'indt•, tJIIt' 1 ;)1111· !:!'lï'•'­

tjlt•· 11 t':'i 1''1:' 1•1 Ile• lll'lti Jlil' t'•l1 t' iJ,.;:-'1'1'· 

'Il'. r:·t·:-:1 pour o·1•l;'1 d'iltllt•JJI':- rpt•· dt·­

l""" l'ill:"li'lll':' jlllll':' dt'•Jil. lt"" t'llllï'SI'flll 
danl,.; lltilliairt'.-.: lit' t'o·;.;:-:•111 d1· tt;lll:'­

tllt·llr•· dt•;.; dt'•lntl,- :'Ill' lt•::; 111111\'t'<ill'\ 

l':\jll.•111,- dl'" stdd<ll:" llt•llhll'" illl 1)1.':'1'1'1 

tir• l. \ l111'. 

1:111'11"11 Î:-lllt' dr• ( il'i•rï' r•l r't•ltl i tir• 1 1•:­

g~ pit• t'Il jlill'lir·nlli'l' S1111: rr·Ïtqoli::-; tl t'II­

IIH•tt:"I:!Sfllt' o•l Ir· lllillltir·, r'tllll'l' il\,,,. 

11 11.\, l'dl' illl ft'llill d'l•:l ,\liiilll'lll -.:t• Jll'l'­

,•ill't' la 1111~ J'it'lllfl tl•· la l]ri·r·t> ltt Jllll;.! 

lflf';)Jilt• •Il':' Uf 1'''1 ,.;;.;,•til'' llnl11- ilZI". 
1:·~·::; l·tlltl .1',;, .rat'l• t 1·.., q~t·· 11 

pro..;.., • lllo11dl'l ,. Ill' Inti\ 1 :1..: tl 1 ll.!.!ï" 

pll.ll ,•,•Il•• ill'lllt'l' IJII jll'll•l.til ;-;t'lit 

llltll:', lllfll!.!lt' :"011 I••IJI llPJlliJJ•', lllol• 

t'lill 1l1• \ 1•'[1111'1' l'Il \1 ·11111 l'. 1'•1111' t'•'[ 

Ir. ill'llli'l !Jill' ]t• nl~lll'l'rtl (lr.litilllill 

qtll l'(l)lllll<llldo• ldiiSII'III':" 111111 ·~ iii! 
l'J'Illli ,J',\Iilitlt'ÎII tlo''l'iill'ilil l'•lt11!111'111-

/lli'id: 11 ./ r u'/u;,'llr· prts dr• rlu r• 1'/rtirt·­
rf, ltii'JII !'/ ,;1/I'I~J'I'III!'/1/ If !Ir' fr•s {U/'1 t•s 

ftl'fft;IIÏ!fl/1' .' "til/ jJI{J'I/IÏ ·"'·' 1/lf'if/t•l(t 1'.\ 

lfl/r• Jr 1'1111111111/ldt• 1{1/ /J ... ,,,rfll. 

!.1•:-: :-'llirl<ll..; ll•·lli•n•·~ <Jill ''"lltl•nlli-

l't·Jtl jllllll' :1 til' piilJ'(I t•l !t'Ill S 1'11~ 1 1..; 

::;Ill' lt• :'Ill tit• 1'_\ll•fliiÎI'. dt· \lill't '• tlllill<' 

l'[ tl•· r :r, .. ,. t'llllll••lll•·lll oiii.ÎIIlli'dÎilt 

po(lr 1111 pltl..; !!ï<ltlti idt'·al, •·•·lill dt• ln 

liJH'J'(I• l'( tl1• iÏJldt jli')(I[(IJ)('I' .J1·" jll'll­

jdt•S. 

l.t•:-: fon·o-,.; lit lit Ill• Ill l':' l'llll1lllilDd{·e:' 

Jld • .J,•-.; t'hl rs 1•·1:-: •Jill' 1·· ( :ll.llll•'l r:at­
"l!l<t"-' ..: • t'tlll\'l'll'tilll :--illl::-; <llli'Ull tloJtilo' 
111' 111111\ l'il il lill'J'Ii'J-.: ,., ,.,,. lllillllli'Jïll1t 

di!.:llt ':" 1 !,1 l'>~llftcilll'•' tjlit' J,• llil.UI 

1 IJI!ll dii•I••Jllt•Jil BJ i[:IJlllÎijtll' ll'lll' l't'•­

"' · \.J. Il "t'lilÎI lllll'l'l'll.'\ dt• tat·unlt•!' 
it·i d1•,.; o·jiÎ:'tHil':' :.rllli'ÎI'Ii\ do• l'ill'lillt·-

,. ; ,.;Ji·tH', 'i"' l''"' :--1111 111· ptt•t'Ï:-- l'nil 
1 , • .., d\ '!!'t•,.; t'lllll'lill':-- d:11h lt•,.; illll!.!':" 

1'111'•'1111..;. 1l1 J'itlf'llllt•IÎ•• l~IIÎ ltill'tl:-';,. 

j11t11 t' 11111 lt•:-< il\ illli-)Hi,.;k:- 1'1llll'l11ÎS. 

l11 :.!. ·lill' qut no· L't".:"'' tl•· dt'•ttull·,. "l d · 
Jl""'''i' do•..; llllllt':":-. do•..; 11'-!ïl•'=' ll;ltplt•J-

11 '"''"· <11·" 1·''"1';.; til' T:--F. 1'[1-:. tl•· 
l'ttli•·JHillnt·l· t·tlfttl qut Ill' •·omplnnt nt 

f;tli!-!ïll'..,, ni inl•'lillll'l io•:-; ill'l Î \ ï' loll-

.l"ltl-: illl\. lil'l'llllt\l't':" li).!ïlt':-' il \ ï'l' dr• 
tllt·is 1· 11 a11 t1 :-; l' 1 r or 1 i lï ani:'. 

\ \ï'l' ..;on :'tllil'l'lt• glorit• lJ \ l ';l m t• h•·l­

lt'> Ji o· l t nns p n J:I t''l' tl li J III I' Ili il iH·· nt l' ll l sur 
lo· su l tlt'·::-t•J·I iqut• l t• l'll ii\I'Îl'il tl t• lll\ 1'-

1•·;.; •·1 1 Joo ln lll' i l'l'" . 

Lire dans notre prochain nuW~éro 

TI{QIS LETTRES DU FRONT 
par le SIJD'I Lirolenanl J.M. 

il\'1'1' lll11'1'JIIIi'lili-.!1' jdlll[ll!..!'l'èlJI IIÎ IJ III' Sl'l l Sêli Î tlll ll l' l . 



Le Miui..;lrc de la tillt'l'l't' .llllrt·it\llitt 1 ieu/ de rét,élf>r· rJu·uu tttllwcau ter­
rain ,.,. 'alleri ··age /l'(ln . .,H,·talllr· a été· t'flll.'ilruit, JWr le génie Ul!tél'ict.ûn, e11 
Nouvdle Uuiuée ti 011 lt•s lw111l'urdier · t'l le- ella.~ eurs tllltrricain · font df• 
1'at•agcs au.r forces llÎ])JIIIIII' ·. 

Le aum'ier · Jabrf:quant le · fanteu' {tt. il. tte H> itt. pout· la délnt ... e eôtière 
de !'-armée umb·it:(litlP. Pf1UI' fJaguoeJ' du ft•mp. tu• qNittent pa.· lf'tu· travail ,; 
l'heure dtt déjeune1·. litt ,, Vittlfuin n agon» ron.duil par une emJ)/oyéfl de l'u­
me; meule d<m l-e atèli:et ' et di lt':tbue ti pm·l fe tepa diff;rent tnel 

suecuZant . 



tltl'l' tt ru Ill/t' tdlt• njl111'JII'I' tl'lllldi'Ï­
rsou·c dt• l"nun''·'inu no::;ie l'fJitlrt' lrs 

1'/ t•Jjll'l/1 '1' Jill///' ft'.\ 1'1/Îillllll.' t'/ ill-

1111 J/. fltii'I'!J lluJJiitlls !tl ft'' tll;clara­
/1 Jll'lillll'lltto~l d uidt•1· l'llrllll;l, Hu .,sl' 
Ill' 1'/ ,,11./'ÎI'I/111 !ti .\.\!;,, 1) l'l ' 1/111-

'" 1111'11/.\ )'1'1;1/Îiittlll'' dl' !tt J'nll[t• 

, A ng e 5 d 'Espoir 

•·•·.·.· 

Le• Cargo• de la VIctoire 

-~. 

l Ill' jt/c /111/1/t'/'I'UIIIJHII' dt• 1 III'(JII\ 111/ll'r/1'1/ÎII' /1'111/.'fJIJ/'/t•l// Îllll/'llt'//f•-
lllt'/1/ Il 11'111'1'1 '.\ r 11/mtlirtllt' 1'/ Ir• /11/l'tll 'flfl ' dt'\ 1/1111/llinus dt•s/Î/11;1., ri/11 forcPs 
t'llflliut/11111/n l'If III(Jll'lt'l'f'l', t'li Uus,ÎI'. t'/ au .\luyt•n-(JI-ienl. 

Le Gf!nfe Scientifique dea Etats - Un•• 

/ 111111 1'11/1/1'11/1'/' fn /'I;SÎS/111/1'1' ,ft'\ ill'WIIS f t•., IISÎ/11'.'' c/!'s J'r/•n•, \\ 'riyfl/ de 
/1 1(!)/n/1. lllljllltl'(/'/ti/Î ll/1 .\1'/'I'ÎI'I' t/r• f'/•.'/Jif. 11/1/ t'III/S/1'1/Î/ /'(' J'III'IIIÎtfll/i/1• 111/llld 

-- Ill/ lit' .\ Ji / 11., {Jf'lllll f s du 11/IJIIIft• -- j)llll l'tilt/ 1'11/1/i'IIÎI Ill/ 1/I'Îtl/1, (;l'ti l'l' 1/ 111/f' 
1111/l ' lil/11' 1111/f'l'ftllll/ 1/ 11/lt' rilt'\.\1' t/1• '1110 lltÎ/It•s 1111 }lf'll/ t'llllil'llit•r /11 Jll'l'~­
\/tl/1 tf'11Î1 !fil!' JIUII/'1'1/ 1'1'/11'/11///t'l' {rii'ÎII/1 Jil'/1 /1111/ \'Ill/ l'li[. 

Jl 11te. {' /1(11 1{) 1\ltÎ Tr ft r!.' époll\t' d11 \l arël'lut l ('hitwis t'si une udiiiÎI'tl­
ll'irc dt•s "Ti{]I'C., l'nltwlsu lfll.l'l l · 1111!1t'!1c '' I II!Jt'.; tl"l'~poi.t·u. 1.-a l'Q~t·i tiJJI'i•.; 
une I'ISÎfl' ft l a flll Sl' d'ot't { t•s (ll'ÎI I il'lll'\' 1/ ll féi'ÎI'IIÎIIS. l'llffli(Jl;S l'li (' /IÎ/11' 1'11 /oll / l/Î-
1'1'1/Il'il f fll' tllt l l a dh· f,ru ·a l inn d t• l n !fll t'lï't' !1111' l t•s 1~ 1 11 / S- l'll is, pl'l'llltl'/1 1 l clll' 
t'n i Jl ll l/1 ' I r•,· /Jrtsr•., II Ï JI/IMII'S. 
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QUELQUES VUES SUR L'ACTION DES HÉROIQUES SOLDATS RUSSES 

Ftt~ilir'J'.\ /1/(1/'ÎII.\ )'lh\1'\ ((J'lill'.\ r/1' fils If, 1/llfi/1111/IIIJIII' J!ll//'11111 1/ r•llf.,ll/ ,,., {Ji)( tf, rlr· lu rnl!fil. 

Sr,[dl! l s ru.,·srs rtidnn/ / ,., 1"1!/'1111\ ri r·u,•illrr lu 111111'-'"" 

Sn lrl !l l s /lu ,,,\'1'.\ r) l 'rt.,stll t/ r/ 11 J'l 'til l/ 1111/' rl 
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AUTOMNE 1942 
Stalingrad ne fabrique plus des tracteurs 

comme jadis 
au temps heureux des statistiqu•s 
mais pèle-mêle aujourd'hui 

1 

des géants environnés de toute les formes du tonnerre 
des poèmes stratégiques que les professionnels de to~s 
les pays mettront de siècles à déchiffrer 
dt: désespoir en quantité suffisante pom que la guerre 
smt sans appel 

et par-delà l'horizon 
les commentaires inspirés que les observateurs mili­
taires puisent dans leur dernier whisky 
les ils tiendront, les ils flancheront, les paris toujours 
ouverts pour les dames 
les je vous l'avais bien dit 
les concierges de la guerre 
les subtiles spéculations en Bourse à chaque nouvel 
immeuble redevenu Soviétique 
à chaque nouveau pont jeté sur la Volga 
à chaque voile levé par-ci par-là sur la vérité en rui­
nes Yoilà que Stalingrad tourne au placement de père 
de famille 
quelques héros de plus dans la balance et la clôture 
sera triomphale · 
la relève des nouveaux morts par les nouveaw.:: riches 
est enfin assurée 

aujourd'hui soixante-dix-neuvième jour de la batail­
le de Stalingrad 

on dort dans les tanks ·mais on se bat dans les mai­
sons 
on se bat à chaque étage du No. 21 

on jette les baignoires par la fenêtre 
quand elles ont fini de servir de tranchée 
on saute avec son usine, avec sa rue, ,avec sa vilk 
avec ses idées 

les dépèches de M. Harold King font fureur 

mais Stalingrad se demande ce qu'on lui veut 
ce que les journaux du monde entier lui veulent 
ce que l'histoire et les truqueurs d'histoire lui veulent 

Stalingrad n'a pas de fonds secrets 
et tout s'y passe à fleur de peau 

GEOHGES HE\El~ 

PARIS 
Une ligne de coeur, la ligne d'un vaste horizon 

de coeur unit tout homme à la France. 

Paris incarne 1a seule harmonie immédiate et 
profonde entre l'homme et le monde ambiant. Cet-' 
te ville d'un caractère mondial possède une telle 
puissance magique de réceptivité· spirituelle que l'é­
tranger n'y est point frappé par quelque charme 
innatendu, mais semble se trouver dans la réalisa­
tion. la plus éclatante, dans le mûrissement le plus 
lummeux des promesses de la joie. On peut consi­
dérer Paris comme un véritable phénomène. Il est 
au centre du monde comme un immense diamanl 
dç chair que les siècles ont taillé dans une forme dé­
finit:ive. Le charme de cette ville unique dans l'hi:;­
toire de l'humanité est tellement familier que cha­
que yoix, comme dans un roseau, y trouve son écho 
fidèle. Tout y est reflété par le sens merveilleux de 
l'harmonie. La grâce et l'esprit le couronnent. Une 
expérience d'une richesse sans égale, un goût sûr, 

-une logique surprenante, font de Paris le censeur du 
m~nde. Tout artiste voudrait tant y faire sa répu­
tatwn; car celui qui triomphe à Paris gagne le suf­
frage de l'humanité tout ~ntière. Son nom chante 
comme une mélodie dans les âmes. Son image hal­
lucinante est celle d'une déesse solaire. L'étranger 
y fait le miracle de la connaissance de son monde -
intérieur. Qu'il cherche le plaisir, la joie absolue 
d'une enfance retrouvée, une a·mitié sans nuage, 
tout contribuera à la réalisa ti on de ce rêve. ]'ai ai­
mé, le premier jour même de mon séjour à Paris, 
cette tristesse féconde qui n'était plus un tourment, 
cette tristesse de se trouver seul parmi tant de visa­
ges nouveaux mais d'être aussi puissament attaché 
aux songes d'une vie promise. Il pleuvait. J'écou­
tais le chant de la pluie sur les toits. Tant de secrets 
chuchotaient dans ce bruit monotone. Mais déjà le 
périmètre de la ville ardente m'entourait. Une smf 
de feu brûlait mon âme. ]' ouvrirs la fenêtre et la 
pluie tomba longtemps dans mes cheveux. Elle em­
plissait le creux de ma main, et j'étais comme un 
enfant de légende, d'un ancienne légende dans la­
quelle un pauvre jeune pâtre aime la fille du Roi ... 

ÂHSf:NE YERGATH 
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AHMED RASSIM 
oa 

Des résonnances particulières de la lungue fran.çu.be 
e.rprlnaant une pensée étrangère 

U n jeune Essayiste en quête de thèse sera peut­
être un jour tenté par le sujet smvant: Des ré­

sonnances particulières de la langue française cxpn- • 
mant une pensée étrangère. 

Après avoir traité in abstracto des rapports de la 
pensée et du langagr, de leur opposition, d(· leur in­
fluence, de l'intervention du facteur milieux, elu fac­
tenr hérédité ... ; en un mot, après a voir soulevé tout 
le pTOblème psychologique, historique et philosophi­
que de l'expression, l'auteur de la thèse devra l'illus­
trer par des exemples concrêt , réels. L'Egypte, cntrr; 
autres, lui en fournira d'intéressants. 

En effet, durant ces cent dernières années, cette 
«Terre du Nilu.a été le théâtre d'un phénomène spi­
rituel que l'on pourrait analyser en deux temps: d''.l· 
ne part, fusion en un moule unique d'intelligence dis­
parates, originaires de toutes les contrées; d'autre 
part, expression en langue française de leurs création::: 
poétiques. 

Eclaircissons. 
D'une part, l'Egypte, de tous temps, a été le car­

refour de l'Orient. Durant le siècle dernier, par k 
perfectionnement et le développement des moyens de 
locomotion, elle est devenue le carrefour de l'Europe 
et même de la Terre. De tous temps aussi, de cette 
contrée chargée d'histoire un charme ensorcelant s'est 
émané, qui a retenu et fixé bon nombre de ces pas­
sants. Résultat: en Egypte se coudoient des hommes 
venus de tous les points du globe: juifs et levantins, 
arabes et italiens, français et turcs, suisses et armé­
mens ... 

Cependant, - et c'est là que le phénomène de­
vient particulier et intéressant, - au lieu de façou­
ner l'Egypte, tous ces échantillons de races diverses 
ont surtout été imprégnées par elle et ont formé> un 
produit humain unique, un ((type,, aux traits çaracté­
ristiques bien marqués sous lesquels les singularité.; 
dues aux différences raciales ont presque totalement 
disparu. 

Ce produit humain trouvera, a pcut-êtœ déj8 
trouvé, un ~laree} Proust qui en donnera l'analysP 
exaustive. ~'empiétons pas sur son domaim·. Bor­
nons-nous à indiquer l'une de ses caractéristiques ct 
nous arrivons ainsi.à notre second point: Choix, p,u· 
ce ((type,,, de la langue française comme moyen d'ex­
pression poétique. Il serait intéressant de cherrh~;;·r 
les causes de ce choix: cc sera le travail de l'Essayiste. 
Il fera bien de relire à ce moment La Défense el Jllus­
t?'ation de la Langue Française. Puis il pourra com­
mencer la partie vraimC'nt originale tlc son oeuvre ct 
étudier les résonnances particulières de la langue 
française exprimant cette pensée étrangère. Ces rl>­
sonnances, il pourta les étudier dans tous les genre:-. 
litt~raires, car, dans leur apport, les écrivains égyp 
tiens d'expres!?ion française les auront tous abordés: 
la philosophie avec E. Forti, Papadopoulo; le roman 
avec Out-el-Kouloub cl Demerdachia,JeannvArcadw, 

Cosséry; l'histoire avec }lax Aghion; la poésie avec 
Ahmed Rassim, J. R. Fiechter; les «pensées,) avec 
.:\Iauriennc, G. Doumani Bey ... Et la liste pomrait 
'allonger indéfiniment, devenir une véritable biblio­

graphie. Mais je m'arrête, sachant que j'en passe 
certainement d'excellents car je voudrais un instant 
m'essayer au travail de notre futur Essayiste en étu­
diu.nt de son point de vue la dernière publicatio11 
d'Ahmecl Hassim: Dans le Vieux ]ardùt. 

T out d'abord les défauts que Rassim n'a pas: 
celui qui s'exprime en une langue étrangèr.= 

fatalement s'accroche au mot rare, précieux, à L.t 
tournure recherchée. Plus royaliste que le roi. La Pré­
ciosité est loin d ·être déplaisante. Au contraire mais 
ici c'est une préciosité spéciale; une préciosité qui 
tombe à côté, sonnant faux: La Préciosité de la Pré­
cieuse Ridicule ... 

Il suffit de feuilleter une oeuvre d'écrivain égyp­
tien de langue française de second plan: ce défaut . 
saute aux yeux. 

Ce travers a un corollaire: l'obscurité. La lan­
gue française, si pure, si claire, devient soudain nua7 
geu e, compliquée. 

L'n autre gros défaut des écrivains égyptiens de 
langue française : au moment où leur intuition passe 
du stade émotion au stade expression ils redeviennent 
brmquement étrangers à la chose égyptienne: ils ne 
sentent plus les choses d'Egypte avec une âme égyp­
tienne. 

En résumé, un étranger qui a mal assimilé h 
langue française sc croît obligé de parler précieux ; il 
s'exprime obscurément et l'expression fausse l'émo­
tion: Total: oeuvre ratée car le poète, au mornenr 
où il crée, prend les défauts du français sans en sai­
sir les qualités. 

~c pas avoir ces trois défauts est déjà une vertu. 
C'est celle d' Ahmcd Rassim. Sa langue, naturelle et 
claire, c'est un français très pur. Et l'âme, cependant 
reste pleinement orientale. 

Voilà les considérations que notre Essayiste ne 
pourra manquer de faire. :\lais ce ne sera peut-être 
pas tout: il sera tenté, en étudiant l'oeuvre du Poè~e 
Egyptien, par un autre problème: celui de la Beauté 
classique. Comment l'artiste l'atteint-il? · 

Parcourons uEt Grand' IJlère dit encoreu qui, 
avec uEt ZoumboJ!l dit encore" est pour nous la par­
tie de l'oeuvi·e la plus émouvante. 

((Et Grand' mère dit encore ... ,, cc sont les souve­
nirs qu 'nne vieille grand' mère raconte à son petit­
fils bien-aimé. Ses idées ne sont plus très claires, leurs 
liens ne sont pas nécessairement ceux qu'impose la 
froide logique de la raison; la logique du coeur diri­
ge histoire, souvenirs, pro\·erbes et conseils ... 

.. j'aime ce garçon car il ressemble étrangement 
,, à une des jeHZillC$ de ton gYand-p_h-e q11i me d.éteSc­
(( tait. 

(( 1Vous c;llons dix. 
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« ] citais le plus jeunf?. A11ais-je dix-sePt ans 
« alors? l> 

Et c'est toute la vic de harem que ces lignes évo­
quent avec son atmosphère, son charme et, aussi, 
ses intrigues, ses jalousies: la femme mùre, «aux 
yeux di_vins: deu.x 6mera'f&.des)}, jalouse de sa rivale, 
plus jeune que sa propre fille ct qui essaye de la ren­
dre sourde en criant très fort, ou qui, pour la déni­
grer aux yeux du «Pacha,, attribue aux fards l'éclat 
de son teint ... 

Après avoir esquissé la scène, la vieille dame con­
clut: «lette 1:1.11 morcea]J_ de pain à qJJ-:Ï te )eU~ JJ.!le 
;bierre,,. Vanité de la vengeance, indifférence au mal 
qui nous est fait gratuitement; appel à la véritable 
charité qui consiste à demander pardon à notre erme-

.Bonnes feuilles 

LE PETI·r 

mi du mal qu'il nous fait. Suprême sagesse que la vie 
. donne aux grandes âmes seules. 

Cette scène, la première du livre, montre à elle 
seule, comment le poète atteint la Beauté classique. 
Elle est parfaite parce que tout à la fois particulière et 
générale. Particulière par son atmosphère qui la si­
tue exactement dans l'Espace e~ dans le Temps; gé­
nérale par les lois psychologiques et morales qui lui 
servent de filigrane et qui s'en dégagent. 

N ou5; aimerions, pour notre propre plaisir, 
analyser amsi, page par page, cette oeuvre ex­

quise. Mais alors ces lignes deviendraient la Thèse du 
jeune Essayiste. Telle n'est point notre ambition. 
Pour finir, formulons un voeu: avoir un jour une 
édition de Rassim illustrée par Mahmoud Said. 

JE"" n ViVANTE 

·'\\-.-- ----

LIBR_AIR_E 
v 

(Suite) 

De retour après une absence de quelques jours 
à la campagne où il était allé enterrer un frère mort 
subitement, Oustaz Ali trouva qu'une marchande de 
légumes s'était installée dans la boutique voisine. 

La femme possédait une forte charpente. EH8 
portait une robe foncée qui moulait ses rondeurs dP 
lune et faisait ressortir la fraîcheur de sa p'e:au com­
me l'ombre du crépuscule mêle la douceur du soir à 
la couleur des fruits juteux. C'était une de ces brune-; 
au regard brûlant. 

«Le poivre se vend à l'once et la chaux au q uin­
tal.J> (I). 

Le petit libraire s'éloigna en traînant le pas c'l­

vant de lui souhaiter la bienvenue d'usage. 
<cMiséreux avec ztne démarche de prince.)) 

Il s'éloigna car elle était un peu comme un grand 
arbre que l'on ne saurait contempler de trop près. 
Le recul dont il avait besoin, ü l'eût, de l'autre trot­
toir. 

La nouvelle boutique ne possédait qu'un étalage. 
Il y revint à pas lents. 
<<L'oisif aime à faire lè juge.» 

Les tomates posées parmi la laitue avaient l'air 
de roses perdues dans un champ... Les courgettes 
étagées se suivaient comme une armée gravissant 
une colline ... Et les choux-fleurs, sur les lentilles, 
rappelaient ces nuages livides qui pèsent sur le dé­
sert. La marchande animait cette végétation d'une 
flamme intérieure. On eût dit que les plus belles éme­
raudes du monde avaient été réduites en poudre pour 
être mêlées à la couleur des petits pois. 

Avec le soin subtil d'un peintre qui tire des cou­
leurs les symphonies visuelles dont notre coeur a be­
soin, elle savait faire 'chanter' ses primeurs et toute 
son imagination semblait être concentrée dans ce dé­
sir. Or, ce trait toucha le libraire qui ne pût s'empê­
cher de penser à ses livres qu'il manipulait, lui aussi, 
avec volupté avant de les étaler délicatement dans 
sa vitrine. · 

l f Ln J'r'IIIIIIC ht .. II/U' l'.'i/ p[u,· prfrir'l/.~1' 1[111' Ir! 11/1111t111' 

Il s'approcha de la porte, entra chez la vo1sme 
et dit : 

- Je suis le libraire. 
- Voulez-vous quelques légumes ? 
-Non. ~ 
- Alors veuillez accepter un café ? 

« T 011 mari te désire bien portante,· 
tes parents, .riche,· 
et tes voisins, ~énéreuse.l> 

Et c'est ainsi que par une joll:rnée de chaleur, 
Oustaz Ali ingurgita en souriant ce breuvage brûlant 
et amer qu'il détestait ... 

Le petit libraire n'était pas' homme à s'éprendre 
d'une marchande de légumes qui a un sourire pour 
chaque client. 

La femme était belle, mais ... 

«Méfie-toi du cheval qut~ se laisse seller par tout 
le monde, el de la fiancée qui sourit aux passantS.>> 

Il était pourtant sensible aux lignes de ce corp<> 
massif et rayonnant. Quelque chose le so:J.levait de­
vant les chairs de cette femme qu'il admirait jusqu'·· 
aux plis moites qu'elle avait aux poignets. 

<1Méme fanée, la rose garde son pm'fum.>> 

Et puis, elle exprimait par la majesté de ses har­
monies la nature triomphante et l'abri idéal. 

Mais le petit libraire était un timide. 
Toutefois il lui arriva de surprendre son propre 

regard à raresser les hanches de sa voisine et traîner 
malgré lui sur sa peau veloutés. 

Il s'empressait alors de détourner la tête pour 
ne penser qu'à la femme qu'il aimait... Car il aimait 
une femme lointaine comme un astre, de cet amour 
pur qui ne compte pas la durée ... 

Comm,e c'était un poète, il n'y avait aucune dif­
férence pour lui entre la lune et son ret1et dans l'eau, 
entre la présence de l'aimée et son image sur un bu­
reau. Pourtant il confiait parfois, à son cahier, sa 
peine qu'il acceptait du reste toujours en souriant 

i\ II~IJ-:1) Ht.SSIM 
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VOUS? 
Je ne sais pas très bien qui... je voudrais vous 

a1mer. 
Voici qu:e le printemps met des parfums partout 

Je songe vaguement à d'autres odeurs que je ne con­
nais pas : des tilleuls en fleurs avec une senteur blon­
de, des châtaigniers en fleurs à Paris, des lilas en 
fleurs à Vienne, des pins au soleil en Toscane ou en 
Grèce. Dès qu'il fait printemps je songe à des forêts 
profondes, à de l'eau qui court froide .et claire. 

Voici la mer pl us bleue, et la brise chargée de 
sel, froide encore ... Voici l'appel du large, l'instinct 
migrateur, le ((wanderlusb qui m'agite ... qui balaie 
tout ce qu'il y a de casanier ct de stable en une fem­
me. La mer, le vent, l'aube et la nuü sur les solitude:>, 
et le bonheur des membres nus et de l'âme libre. 

Venez. Je ne sais qui, encore ... 
Venez. )l"ous partirons, sous l'envol des voiles, 

vers les îles merveilleuses et inconnues... très loin, 
sous la Croix du Sud. 

Toi, enfant rebelle qui m'aimes éperdùment de 
tout le printemps de ton amour ... Toi, pour qui je 
suis merveilleuse comme une fée des contes de ton 
enfance ... Toi, à qui je puis faire tant de mal ct tant 
de bien à la fois ... 

Toi, enfant aus i malgré ton âge, avec ta jalou-
sie et tes lubies ... Toi, homme à l'amour Yiolent, ar-

. dent, passionné .. . 
Toi, visage même de l'Amour ... homme que j'1i 

aimé de tout mon amour. .. Toi, qui n'as jamais per­
mis au doute ni à la mesquinerie de ternir Je joyau . . 
que nous avwns conqms ... 

0 Toi, enfin ... mystérieux et tendre ... Toi, ivre 
du vin de jeunesse et d'avenhu·e ... 

Quel amour vais-je connaître? Auquel me livrer? 
Che\'alier de jadis, avec ton humble vénération? ... 
Homme qui t'affirmes maître ct despote demain peu;:­
être ... 

Ami doux? ... 
Camarade jeune qui sais rire avec moi? ... 

Quel amour vais-je connaître? quels yeux vals­
je aimer? 

Indécis, couleur de m<'r, d'océan; pupilles clila­
tées d'angoisse? ... 

Gris. Dorés de rire, parfois. Parfois durs comme 
une lame d'acier? ... 

Bleus. Du bleu le plus bleu au monde. Profonds 
et quiets comme un lac de montagne. 

Verts, d'un vert animal, plein de soleil et de 
lueurs; de force et de rire. 

. Quel sourire? Quels cheveux? Quel visage a ur(! 
l'amour que je désire? 

Qui sera celui qui saura se taire devant mon 
coeur troublé, rêver avec moi mes grands rêves d'a­
venture, voguer avec moi sur des mers lointaines, 
marcher au coeur des bois? 

'Qui saura me bercer, les nuits où j'aurai peur) 
çhanter les vieilles chansons que j'aime? redt:vcnu 
enfant parfois ... 

C'est le printemps enfin ... et voici, je vous at­
tends, vous que je vais aimer. Je vous pressens, voi­
lé, debout panni l'odeur des arbres, de l'eau, du venr. 
Je vous attends. Les roses s'ouvrent. Venez. Emme­
nez-moi. Prenez ma main dans la vôtre. Comme deux 
enfants an regard clair nous partirons au gré du vent. 
au gré de l'aventure. 

Partons. Je serai douce. ~ ous irons sous le ciel 
avec simplicité. 1\Ion corps est souple, vos bras sont 
forts. Je serai tendre. Je vous bercerai, si douce­
ment. .. 

Partons. Nous reviendrons un jour. Nous au­
ron une mai..,op accuemante où il fera bon vivre; au 
jardin de l'arbre nons uivrons le cours des ans et des 
saisons. 

Plus tard nous aurons des enfants qui ressemble-
ront à tous nos rêves ... qui vous ressem blcront. 

Vous? 
Je ne sais qui, encore. 
Vous que j'aimerai demain ... 
Voici que le printemps est né. Demain c'est lf 

bonheur. .. peut-être. Je vous attends. 

1 HAHI.<ITTE 1 lEilBA:-.:E 

QVANZA 
A l'avant du navire. au-dessus du sillage 
Futur,;' ai grat•i ia de.rniàe marche 'étroit,-:: 
Et j'ai levé 111011 visage, 
Et j'ai joi11t nzt::~ mains inutiles --
Dans l'Indéfini cam· he. humide et moite 
Etaient les Inconnues hautaines, 
Battantes comme des coeurs fébriles. 
Ou folles et rapides comme des douleurs 
De coupure; St étranges et si lointaines 
Que l'Idée el le Révc, cts deux couleurs, 
Ont essayé de les joindre à travers les récits 
De la Matière,· mais le Corps d le Réel, javés 
Impuissants. sont ?'estés incontpréhe,nsifs, 

Et les ont eutra'lJés. 

Ma nta1'1/e pensée est un voilier sans voile, 
Et sans pûote. et sans boussole; Aucune main 
Ne le gUide. Jfais dans son Ciel, une seule Etoile 
B1·ille et suffit, car elle se nomme: Demain. 

JEA:'>IINE GAHABEDI AN 
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QUELQUES POÈMES DE JULES BORELY 

JE ME TIENS COMME UN MOR.T 

fe !Ile ivens comme un mort sur sa d,ou.ch'f ét'{Jnd·u; 
Les mai1~s jointes, les yeux fermés à la lumière, 
Et 1'etù-é de tout, caché sous ma pf-lupière, 
]e sollge à ce bouheur qu'avec toi j'ai pe1'du. 

0 cl1i,ef-d'oeuv.1'e d'amour, chhe petite fille, 
Si je regarde en 11201: j'y v· ois nos jo mis passés, 
]e 11evois tous les lz'eux où nous somme passés, 
Jloi toujours soucieux et toz toujours gentille. 

Ces jou.rs vécus à deux, que sont-ils devenus? 
Inutile bonté, dévoueu'tent inutile: 
L'éclat de tes travaux, la tou·rbe d'une ville, 
Les bons et les méclza·nts s'en sont-ils souvenus? 

NOVFMBRE 

Je me suis réveillé, re·voyant l'aube blê1?~e, , . , 
Corrm~e un homme au t01nbeau, so'udatn ressnsctte. 
Je ve111aù de dormù·, ins'ensible à moi-même, 
Et j'entendais m,on6,er les crz:s d:,e la cité. 

Lamen~able rumeur, plainte en l'air di~persée 
Ai-je pu te hair! Tai refe1'nté les yeux, 
Et je suis revenu, la paupière baissée, . 
En1er dans le chemin qu'ont ouvert nos adwux. 

AMIE, OU DONC ES-TU 

Amie, où donc es-tu, 

Plongé dans la nuit sombr'e 

Où je m'ensevelis .en me voilant les ypux, 
rappelle ton visage: il me sourit ~ans l' ?mbre. 
Mais toi! toi qui languis sous un etel radteux, 
Dans le même moment son.ge.ant à 1ws adieux 
P'b.eurerais-tu, chèY<e âme? et des larmes sans nombre. 

JE R.EGAR.DE D'ICI 

j e 11egard.e, d'iciJ le seuil de ta dempure: 
Ce jardin, ce perron .. . 

Les passerai-je .encore avant q we je ne meure 
Ou serait-ce ces vers qui seuls les passeront? 

0 POÉSIE 

0 PoésieJ aide-moi de ton aile 
A surmonter ce monde ensanglanté. 
Elève-toi 1 puisJ comme t hirondelle, 
P.as&e la mer, pas Sie l' imm.ensilé 1 

Ma douce amù~ .. habile au loin l'Egypte, 
V ole, au matin, vers le soleil !Je va nt! 
V ole v1ers elle ! 

-- Elle est toute petite, 
C est une fée, en dirait une enfant, 

Elle est ·modeste, elle est sage, elle est bonne, 
Et son courage égale sa bonté; 

Sa loyauté lui fait une couronne 
Qui de l'or pu1' aveugle la bea~dé. 

0 Poésie, enflamrn.e-moi de joie, 
Que l'Univers me deviJenne riant; 
Si cette guerre est celle que je crois 
On y ve.rra renaître l' Ori.ent . 

D.éjà je vois la légè1'e Espérance 
Passe?' rapide au-dessus des tombeaux, 
Un -Feuple Jieurez.ftx chante sa délivrance; 
De tous côtés brillent mille flambeaux. 

0 Poésie, emplis-moi d'allégresse, 
Enfle ma voix, agite mon esprit, 
Et que ma main, soumise à cette ivresseJ 
Aille, ignorant 1nême qe qu'elle écrit 1 

JE TE DONNE CES VER.S 

Je te donne ces vers, ce bouquet de poèmes; . 
Quand je ne serai plus qu'un rêve dans tes nu;t~, 
Si tu m'ûinies toujo2trs de l'amour dont tu m a2mes 
Qu'ils d.emeu?'ent pour toi ce qu' ~ncore je suis. 

renfermais dans des .mots qz/ emportait mon haleine 
Et que tu trouveras sur la page imprimés, 
La foi que je te voue, et, mêlée à_,m_a p~ine, 
La délicate fleur de tou.t ce que J atmats . 

.J L'LEs B oRELY 

28 OCTOBRE 
Trois heures après mintàt ... L'ombre du traitre infâ:.. 

[me 
S'avance en glissant comme u.n seTpent froid. 
Soudain dans les ténèbres un c<NON ! )) éclate en flam­

[mes 
Un tonnerre l' aécompagne, formidable, gronde et va 

Ebranler d'épouvante au tréfonds ciel et te~1'e 
Et le ((NON!» fulgurant rayonne dans la nuz~,somb1·e 
Q11ti s'en fait un diadème et s'en p~re toute fte3'e 
Et l'écho le répète œ~t loin, des fozs sans nombre. 

Sur les sommets rocheux co1nme au fond des ?'avines, 
Et les Ames accoU1'ent dans un frémissement d'ailes 
Et de leurs tombes s'éveillent toutes les om,b1'es divi-

[nes 
Des gue1'riers de l'H ellade qui sont tombés pow· E lle. 

Et sur les C1mes des monts, devançant l' a·ube, i1n­
Lmense, 

-- Glaive Divin, terrassant R eptiles, Ma·uvais génies, 
Un c<NON 1 » en lett1'es de feu d'mt bout à l'autre 

[s'élance 
De tous les coeurs vaillants dJun même éclaù· jailli. 

E. P sARA 

( T radu ir du néo-grec par l' au reur ) 
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LES HÉROS DE BiR-HAKEIM 

Chronique de la ( ro l x -Houg r 

SECOUR.S A LA GR ÈCE 

Lt• dt·stin du jli'LIJiit• !.:l't'<'. ,.;t tlt//'1'-

11\<'111 lotll:ht\ [181' I<'S di'<'ls dt• IH ,!.!'li!'J'­

J'f', <1 sttst'tlt'· Lu s~•np<tlht<' tlu 11/lllltk 
<'lllit•J'. Parloul l<·s tll'gantsnli<IIIS ti<' "•!­
tours ,.;p :-:unl dl'ot'l't··,·s sptlltlant··llll'/11 
'"' lutlr·r <'llllif't' ln l'nlllill<' <'Il <'11\'11\tlllt 
dt •s vivrt•s tians t't' pu~s. Pout· raci.lilt•J' 
lt' il'niiSJIOI't til' CI'S 1'/l\lli;: l'i fllilt'tlit· 
puur t'U.\. lPs sauf-conduits llL't't'SS<llJ'<':S, 
,,. <:otn. tnt. tiP la < :rol.'\-nnttgt• :1 (11'1/t'­
\ï'. il <'llti'I']Jl'ÏS le-s d(•/llH/T]1<'S qui ,.;Ïtll­

]llbèlit•Jll auprès d,•s PubHllll't':S ht•lli­
g·t··Jï1lllc•s; ]Hl/' li':; .:;nin:; dt• !'il IH.:,··~.r:l­
llltll il .\lhPtlP:O. il H l'ail ]'/'!ll't'•dl'/' :'1 til 
:'lll'\'t•illélllt'l' til' la tltslril,ttlioll c·tYil,. 
g'l'l't~Cfllt'. <: elll' l;\cltt• n·a <'l'::;st'• "'' <'rni-
11'1' tlt• 1/lll!::; i'll Hlll/S . 

• \ujnui·rl'hui. le· (:flmtd<t s'i'>l<ittl 1-!:t'·­
nt'·t·r·ttsl'illl'lli tJ,·.t·laré jJJ'èt <'t lttllJ'iltr 
J:).(l{][) tollllt'S Jr JJltl jill/' llllliS, la d/•]1\­
g.aliotl du Comîlé JniPJ'l1<llionul en 
(]/'PI'I' :'l' fl!'t'•pan• :·1 ilSSI//'t'/' lit cJislri­
]Jtllion du pain ;:1 la Jlnt•ltt· d1• IH popu­
l<tilltll tli•llr'•nique. I[Ui tt't•sl pa:-: npprn­
vi:->itlllllt'•p par :"s J'l'sSttlll't'c's Hf.("I'irnlc•s 
ritt pa\·s. Près df• trots millions tl<' 
!fJ'I'i'S /'1'{'1'\ï'Jill[ f!it!SI, ]lill' SIJII t'/lt/'1'­
llliSI', 1:-1<1 f!Tammt·:-: tlt· J'Hill l'ilnqt/1' 
jonr. L<l Croix-Houp-l' Stii·dtJISt' 1·i tt·s 
aultl/'itt'•s dt• la nHHilll' sut'·dtJist'. qui 
Ol11 dl'>,j;'i ]1<11' lt• JHISs(• l'OIIii'Ïiilli'' /-!ï'·llll­

d.i~ /111'111 ;) élSSL//'1'1' le lt'i111SJHII'I tlt•s 1'/l­
VOiP- dP :weours, t•X'c\<·ulr·J·nnl r·P//1' rois­
l'i <'111'01'1' IP lranspul'l dtt lll1'' c·Htlndii'Jl 
l.t· stJt'nnîl dt· travail <llllfl/1'1 la lJc'>lt'·­
galioll l'Il (il'èl'l' du c:lltllilt '• lnlc·t 'll<llin­
nnl "'' la < :roix:-·nougt· do il fniJ't' 1'<11'1' ,.t 
qui !.!'l'ilildirn f'tll'tll'<' ill't·t'•s l'ilt'I'Î\'1·,,. '"' 
{'r' IJ!t'., rPncl nt>cessailï' l'aup111t·ntation 
dt• Sll/1 jii'J'SIJJlllf'i. 

!•:11 l'llllSt'•lfU1'l1CI', Ja J)t··~t'•!.!Hiioll dl! 
c:otni it'• lnlt•lïHllionnl. dt• '1;1 Llïti\-

A L'HONNEUR 

L1 (,1 ;11.:1'1/ / 1/r•ld/11/1'1 11 ,f,;t/11'1;, t/1/ //lill/ du lrfJI/-

1'1'1'1/1/111'/1/ Nri/11111/llfllt', /t•., lu;ru,· ,ft• 11ir-[[((fll'iut. .1 
.\tJ/1 11/'IÎI'/;1, 1/11 1'1111/J), /t• (;(;lll'lltf . \ft'./'1/lltfl'l' {ll.f /'CÇU )Jill' 

lt•, lt•IIIJII''. Fl'llllt,'//1.\t ·' l'tuuiJtt/1111111''· \'uil'i Ir• Génr>rn{ 
1/r.rour/r•l '"'1111111 tf,.s uuilt:,, utr:t'ttlli,h•s r:t rl'Lnfrm/e­

rit· 1/i;Jilnu/ t/,•1'11111 /11i. 

. Ill, 1!/1/'.\ til' {1/ )JI 'ÎSI' : (ti/'1/II 'S, Ir• (jr;l/él'lll ll!•nfllt{r'J ' 
r/l't·nrrt Il .\lilitnin•,· J'rrtll('lti' rJIIÏ ... ;'étnii'Jtl tfi,li.II{JIU:.,. ri 
/iir f/n/,l'i ''· /.r (fl1111'1•tl llr·roudt•J•déromll ! lill '''''!!l'Ill 

not/!.!'<', ljlli il t'•lt• Jill/ 1 ··t• Ù 11/lt' <fU ÎIIZïl­
llt' dP /llr•/llJr/'1'~. "l'l'il {'()/l/ji(ISI'I' tflll't'-
1/il\il/lJ "'' ,.,.,,,,,''"~'lili:< ~~~·~dtl/:' l'l 
suts~c·s. l.t• ,·ltd i/l'lllt'l dt• h 1 Jt'•lt·~•t­
lillll, \1. Hnl"·t·l Ht'tlllt'l. t·illt\t'tl ,;tii"­
..,,'. 1' !lill i Ill Il' l' 1. ( •il '1 11 "' i lt'• "t' ï JI'('!" 1" 1' Il 1 

dtt l:tlll1i l' dt• Uit·t•<·linn, d'assurer les 
: ,. iilit•ns dt· ln lklc'·;.ratiun a\'ee les Au­
lt,, ilt•s, tandi~ q11.11 il]'Jiartienùra à la 
!:oinmi:-::->ilt/1 de• (it'"!ioll, prt'•;:;idée par 
.\1. t'oui .\lill/tl. t'liu\ 1'11 ::;uedois, <.lt~ 
"111'\l'iliPt' ln dt:-;lt·iiHtliotl tlt·::- \·int•s . 
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Au Caire j'ai habité à côté de la plus élégant~ 
des quatre cents mosquées de la ville, celle. des 
Awlad Enan. Je n'oublierai jamais la douceur de 
J'appel du ccmo·t/ezzin,> à l'aube, du haut du joh 
minaret, véritable dentelle de pierre et de plaques 
en faïence. Sa voix douce, flexible et mélancolique 
comme celle d'un rossignol descendait du ciel pa­
reille à un baume. Jt> ne manquais jamais de com­
parer cet app~l à la prière (salât) calme et plein de 
lyrisme- aux fracas de nos cloches qui nous réveil­
lent rudement. 

C'est cinq fois par jour que cet appel se fait: 
r; La prière de l'aube ( el-Subh), au 'moment où 

à 1 'horizon oriental se dessine en ligne blanche l'au­
rore qui cowmencc. Peu à peu l'aube s'élargit, de­
vient plus diffuse et gagne en hauteur: c'est l'auro­
re. Pendant ce temps le fidèle doit faire sa premièr"! 
première. Cet espace de temps expire un peu avant 
le lever du soleil, lorsque le bord supérieur de son 
disque va être tangtant à l'horizon qui le cache. 
On admet généralement gue l'aube, - en arabe el 
Fagr, - apparaît lorsque le centre solaire se trou­
ve à rg ou 20 degrés au-dessous de l'horizon. 

2) La prière de midi (el-Zuhr), c'est à midi 
vrai, au moment où le centre solaire passe au méri­
dien du lieu. C'est à l'instant où l'ombre d'une tige 
verticale projetée sur une surface horizontale, at­
teint sa longueur minima dans la journée. 

3) La prière de l' aJ?.rès-midi ( el-Asr). La défi­
nition de cet instant est curieuse: C'est l'instant où 
l'ombre de la susdite tige est égale à celle de midi, 
plus une fois, d'après les Chaféïtes, ou deux fois, 
d'après les Hanafites, la longueur de la tige. Le 
chaféïsme et le hanafitisme ne sont pas des hérésies 
mais deux écoles d'exégèse également orthodoxe:; 
(Sunnites). J'ai démontré dans une communica­
tion à l'institut d'Egypte que c'est l' Q:.Sr chaféïte qlll 
est juste. Il coïncide avec le milieu. iz.ré.cis entre mi- -
di vrai et le coucher. Il m'a été impossible d'établir 
comment les chaféïtes ont pu découvrir cela, sans 
l'aide de la trigonométrie sphérique. 

4) La prièère du soir (el-Maghrib) se fait à la r2c 
heure arabe, c'est à dire à l'instant où l'horizon ou­
vert est supérieurement tangent au disque solaire 
déjà couché, en d'autres mots à l'instant où s'éteint 
de dernier rayon du soleil. 

5) La prière. de nuit (el-Isha) est la dernière ct 
se fait à la disparition totale du crépuscule rouge. 
On accepte généralement que le soleil se trouve 
alors à IJ 0 30' au-dessous de l'horizon. La diffé­
rence entre rg" 30' et 17" 30' des deux crépuscules, 
du matin et du soir, m'a été expliquée par Idris bey 
Ragheb par le fait que l'oeil est plus sensible le ma­
tin après le repos de la nuit,'que le soir après la fa­
tigue de la lumière du jour et surtout sous les climab 
tropiques et avec la manière de vivre des Arabes de 
l'Arabie. 

Dans le Coran il est fait très souvent mention 
de la prière, mais nulle part il n'est indiqué l'heure 
précise pour chacune des prières canoniques. Ce 
sont les premiers grands exégètes, qui, se fondant 
sur l'exemple donné par le Prophète, ont considétt' 

sa pratique comme un éclaircissement officiel de la 
question, ou comme l'explication pratique· des indi­
cations vagues du texte sacré; c'est ce qui constituè 
la «tradition». 

Si, sur un cadran d'horloge mécanique arabe 
divisé en 24 heures, nous marquons les heures des 
cinq prières pour une date donnée, nous constate­
rons que, au bout de quelques jours, ces heures se 
déplacent sur le cadran, parceque l'heure de midi 
vrai se déplace. Comme la longueur du jour physl­
que (lever-midi-coucher) devient très petite au sols­
tice d'hiver et très grande à celui de l'été, l'heure 
de midi se rapproche ou s'éloigne de la r2e heure 
arabe (coucher) ainsi que l'aube et l'asr. En soumet­
tant au calcul cc déplacement j'ai eu la chance de 
découvrir la loi suivante: ((Les dép)ace;m.ent$ de;; 
instants des prières de l'aube, de midi et de l' asr, 
pour une latitude donnée et d1eux dates diffiérent-es 
smd, en temps a.rabe, entre ell'e~ com111e 4: 2: r; la 
mênte chose s'applique aux mêmes déplacem'ents 
poy,r la même date et deux latitudes différenCeS>>. 
Sur la base de cette loi, j'ai trouvé facilement -:.w 
système de sonnerie des heures des prières musul­
manes que j'ai appliqué avec succès à ma pendulê 
franco-a ra be. 

Chaqur Vendredi l<r prière de midi a lieu trojs 
quarts d'heure plus tôt la prière alors est suivi~ d'un 
sermon, du haut du JJJ,.inb..az. (chaire) qui est riche­
men tomé de lambris et d'incrustations. Voici tex­
tuellement l'appel à la prière lancé du haut du m.iua­
ret par le mu'ezzin: ((Allâ hou akbar (3 fois); 
acchadou anna lâ ilâha illa'llah; acchadou anna 
Mou hammedan rasoûlou'·llah (2 fois); heiya alssa­
lâh (2 fois); heïya ala'lfalâh (2 fois); Allahou akbar 
(2 fois) la illaha illa'llah» (Dieu est très-H aut; je 
confesse qu'il n'y a pas de dieu si ce n'est Dieu; 
je confesse que Mohammed est l'envoyé de ];;)igu: 
Venez à la prière; venez au culte divin; Dieu est le 
Très-Haut; il n'y a pas de dieu si ce n'est Dieu). 
C'est le credo de l'Islam. La pureté rituelle exige 
de se laver avant la prière, dans le désert avec du 
sable. 

Celui qui prie se tient debout, déchaussé, devant 
un petit tapis ou une natte, le visage tourné vers la 
Mecque. Il porte ses mains d'abord au lobe des oreil­
les, comme nous faisons pour écouter quelqu'un qui 
nous parle de loin, puis il les étend un peu au dessous 
de la ceinture et, en se prosternant, il prend les pos­
tures minutieuseDJent prescrites. Naturellement à 
chaque position, correspondent des récitations deter­
minées. Le plus souvent c'est la première sourate dti 
Coran, qui n'est pas longue et joue le rôle de notr>" 
oraisop dominicale; elle s'appelle El-Fâti ha (l'on ver­
ture) et elle est conçue en ces termes : «Au nom d.r­
Dieu, clément et rniséricordieux. Loztange à Dieu, 
maître des 1nondes, le clément, le miséricordt:eux, le 
juge dbt monde au dern·ier jour. C'est To·i que nous 
adorons, c'est Toi dont nous implorons le secours . 
Di1-ige-nous dans le d1'oit chemin, dans le chemin de 
ce~tx que Tu combles de Tes bienfaits, contre qui Tu 
ne Tt:rrites pas ei qlii ne s'égarent point.» 

Après ·la prière le musulman tourne son visage 
d'abord au dessus de son épaule droite, puis au­
dessus de son épaule gauche pour saluer les deux 
anges écrivains qui inscrivent ses bonnes et ses mau-
vaises actions. G. L. A 
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Lt>s JltJilllll·t·li:O:t';; tloltilli111ts. qut• l'illtltJSlJ'If'l ltll'D 
('11111111 d tttlll't' Yll!t• \1. Tltt'·uil"l't' t:uzzikfl. Ill' t·t'~:>t' de~ 
l'l'tttli,l!ll~'l' flllè\ in;;lilu ion=- JdtilriiJII'o]liquro~ t·l aux tlt•s­
llt'•rilt'•-; tif' .n 'iro, slllH disl Îll<'l in11 tif' l'llt'f' 1111 dt• rt>llgJOn 
1'1 qut =-·t,lt•li•rt·nl t•·ll·· ntlllt·,,. :1 plus tic· !ill.Oil!l livrt'S 
Jltollil'l·nl t'lllllltiPII i! s'ltilt·n·s;;t· ;, t'PliX qui :'ollli'l'<'lll rt 
1'011llllt'l1 il I'S!'H\'t' d'iillt;!.!'t'l it'lll'' :"IIU(Jra!lt'l';:;. 

t:·""l Jlftlll' ~·,•lï IJlll', lt• t:nii't' ynulanl lwnoJ'PJ' ses • 
p-t•slt•s t!t'•llt'lï'liX \ lt'Jll tlt• J<l'ilJlllSI'I' il' t'll<JIH!I'Illt'lll tiU 
Il1111t "" 1<1 l'Ut· \ 1"''' 1•:1 ""••llftil t'Il l'ttr· Th. t :nzziea. 

l ,il !'u!nnit• llr·lli•tlt' tlu t:ilÎI''' tl'nillt•ur~ Psi lïèrl' cle 
<'tllllJilt'l' tlüll~ sn11 st'Îil tlt•:-; ltit•ni'Dikurs IPls qtw •.\1. Th. 
t :n1.zikn. <:·,·si ptl!l.l' •·••lit IJlt'aux t•'rPnlr·s l'lt'f'lion~ tln 
t:oll;;t'l' tlt• la t :nmtlllillitlllt'• t•llt• J'a ,··lu ;'l llllt' fot'1l' mn­
.ÎIII'IIt'· \'lllW<llli lui ]ilïill\'1'1' l't•siJillt'. J'ul'fpt·lioll Pl ]p (!1'0· 
l'o1J<I l't'SIII't'l ,,,,.,. lt'tftll'l Pllt• l'••nloun·. 

Le• ,/ournall•tea d'llgypte 

Hôtes de• ,/ournal•ste• .-te Pal,stlne 

l ,t's .IULII'IJ<lli~lt•,; dt· .l t'l'll:'\iilt•tll, Jil'ulïlr•lll t111 st''.illtll' 
tlt•s jttlll'tlïlislt•,; l•:g)!dit•Jis. •1111 lll'l't•rl dnns lt':'\ IJLII'r'llll'\ 
dr• ~il Pti/l'stiue 1/lu.,·t/'(1/l't/ .\'!'lt's di l llS Lill!' IH'llt· am­
llÎ\IIIr't' !JIIi Ir•!' l' I'<IJ!Jit'lnil lt•s :-lil l lt·~ tl•· l<'tlilr'!ioJJ titi CHI­
l't', lill ,1]11-.l'ili[' tl'lltlllllt'lll' tilll'illll lt'(jlH'I jtlllsit•)JI'S 01'<1-

lPlii'S J•rirt'tJ! la Jl<lrtdt• tl<tlh IJIJt• illlllfl:::pll(•rt· tir• s~ ' lll]l;l­
!hi•· •·1 <1':11nilit'· r'tJJJJ'rnlt·rllr'llt•:-. 

Lt• Pic'·;.;id•·IJI "'' i'Hs""'·iullrtn t11·~ .ltHII'llilli-;l,•s Jla­
Jtosl il.llt'Jis, .\1. .Sv~>l Jll il lt· Jtl't'lllit•i' la pru·ult• t'Il lit'•lll'l'll 
SClllll;lilniJI 'a lllt'll\l'llllt' Hll.\ ('tllll'l't\1'1';:; tl'b~g·\ Jill' 1'1 ffli­
S<III[ IIJislo!·iqtJt• dr· J't'>DtltiiÎrill tl•· ln Prt•sst• d1• Pnll'S-
1 j li 1 •• 

.\l. \ . \'llr·n::; J,r, al·tac ll é tlt· P t't•ssr· :1 ln ./ eu•is lt 
.iaeuq; lrn tl 11isil l' JI 1'1·au<:nis les lll'l l t·s pnro ii'S cie ~:1. 
~ve1 Jand is IJIII' IPs as::;islan l s üJ>JilfwtlissniPnl avPc en­
lhnltsinsn tt'. 

Le S<énnlf' UI ' :\ l.a limôud AlJ u l F .a Jll , IJi J' I'C lPUJ·-pru­
pr i (·lain· du grand q uu Liü ien ara. l)e Al Mitu·i. , pri L en ­
sullP Ja paml r• t' tl ang lai s J'a isaul l'Mog-P d <' lu Presse· 
Pal esl iniPnu c• IJ LII pt• uL se compar ,• r· i't l a JH·cssr· <.le n'im­
porlç I( UI\I pays ri' ~ u r'OJW. Jl fél icita les joumalisLes de 
Pal••::;li tw pou r l'excPllc·n l t rava i l tru'ils aecomplissent 
jow·rwl<'llli'lll en ku1· elisant qui' la press<' tlr~moerati­
que n·n d 1111 sr· n ·ic<• (•norme;: ù la cause· d1·s na lions uni<'s 
"l r1u'unr· !-.trandc• [Hll'lif' rte la vit·loiJ·c~ JTvirnclra il l'cf­
r.,rt dr•:,; jOUI'IlülisJus. lJ t•S applautliSSI'lllPllh fr(·nr'liques 
couvr in·nl la lïn dt• l't•:-.. pa1·oles. 

T'J'L'S ,··mu dt'S jJUI'tJli'S dtalf'UI'l'llSl'l' f'i CUI'I l lii[I'S tl~t 
Prr'-sidt·nl rit• I'J\ ;;snc:ialion tl !;'::i Jnurnnlis1r·s \ l. ~vrot tl( 
de•::; t' tHifl't'l't'S p<llcsl inif'ns no ln· dirPt·IPlll' .\1. Stavro 
Slnvrittss sP l i'VD ù son lu11r " ' apt·f>s uv11il' t'XJtr imf1 uu 
IHinJ rit• ln JII'I'SSI' llt· ll t'•llf' ti' J•;J.!~ pl1' Pl dt• f'P! It· dl' la Grè­
t:t· n]J]lJ'illll·,,. s01 t!Têillllldt• pour J'allillltll' s~ lll)IHlllirjlte 
tlt• ln Jll't''-'"" l':tlt•slinit•Jillt'. dt•puis t'Pli•· illll11· du :!ROc­
ltdll'l' l !l'j() IJliÎ ,·,,.;;JII'il ]t• fl]tJ!ldt• rJ'llll J'l')ltlii\'I'Clll tJ'PS­

JIIl i l' l' 1 tl' Il 1 d i Ill i s ill l' ' H Il il lit l 1' " Il ' il 1 'Il 1 1 1 j Il li 1' j li s 1 Jll. ~1 
L'I'S jlltll'"'· 

\1. Sin\ l'IIi"" t<l['J"'la ,·,!.!alt·Jllr·n! qut• lt·s journali"­
lr•.: tl'_\lllt''Jli''-' tl•• l<i (lf'i•('t> ••JJiii•tï• lïdt'.lr•s il 1<'111' lti!"lnirP 
•·1 ·1 ll'lll's IIHtlllltJII:- l'llltlittllf'Jll JllHl/:lTl' lt• jocw lllf<lme 
la l'cllltt. lt·-; lllaladit•;; t•l Il':" PXt'•f'lllions sans uuml1I<'. 'a 
lullr· Jllllll' ln\ wloir1· dPI:' d(•nHH'nlii•·s Pl lt•s lilll'l'lll;-; tlr·s 
pt'liJtlt•s. l'ill' ln pllldinlli•HJ dt· di%aint·s rit• jrllll'llaux 
t• lantlt·Kiitts, don! lt• 11ragr• dt'•passt• tl1· l11·aucuup celui 
dt'S gï<llltls tJ•lltilJtlir·ns tlt• IR bl'llr· •'JHliJllt' de• la ]•aix, 
tl-; ···r·lillr·r•IJI jourtlPliPlll<'lll lt•s fJpJJ,'>nps q111 t·nnl.inuPnt 
j'ill' 11'111' Silt'l'ii'll'l' lt• l.'lllll'ü.f!'PllX l.'fll11lléll dt• lÏ·popf>e 
d. \llt<tJJit', dt• Iii .\lar(·dPine t~l tl<· 1 :rL'll' . 

. \ lill'" dot'llllt•·nlain• .\ J. S[<l\Tinns lil qt~r•ltjUPS pas­
."-~H.:•'" dt•~ ill'lll'ir';; Jilildit•s ]181" il ]11'1':-;St' r·Jantli'Slillt' 
dans lPStflll'i;-; st> rdli··lait le :-'1:ntinwn1 du Jll'UplP hëllè­
!11' Yi!" d \ IS dl';-; flll't'PS ti'UC!'LI]Xllitlll 1< dt• leU l':" ill11i:". 
{)p;-; llltllil<-l}-!ïlt's tlt• HllotlopP ju;:;qu·Hu p,.JoponnèSf' d 
t'Il c:rt''lt• lt·s pnii'iol•·s lf l'll,>nt·::: tl il .\1. Sin \ tïnos -se­
t·rnld,·nt lr•s ,intll'llillislt•s Jf PllèlWS Jnisnnl tl('s l'avages, 
t·lwqllt' jt!IJI· p~u;; pi'B II tb. dans lt• !~~ rnJJg-::; t·ntlt•nüs qui 
n l rtil.l'I'{• lt·ut· l'ol't't• sont lt>l'I'Ol'ÏSt;s. Ut> vifs Pl l'lll!JOusias­
lt:s 'applnlltlt;.;sPI111'l11s salut>rPlll le sacririct• dt•s HPllè-
11t's . . \1. ~l::Jvl·inns !Prminant dil qnt• lPs journalistes 
d"Eg~ ]tlt• n'ultltlit'ronl janHJi::; I'Jtospllnlil(· fn-tll'rnell·· 
qu'ils onl lrou,·,·· dan:-: ll'lll ' !ll'ttll pays t•l J'admiration 
t·t•sst•nltt·s 1"1111 il'l!l's p~an;:; eun;;;lrlJL'lifs l'i 1~·::< pl'ogrès. 
<H·c ·onJplis. Ht•nlrnnl "li l·~~.!')'Jllt• •'1 ]'lu;; lard tlnn. leurs 
pafrll'S l't'S.lt't'll\t':', il;:; ~·aJ·df'l'Oll1 Ull Sllll\t'llil' ficlè!t• 2[ 
;'•nlfHI\Illll tl•·;:; lllttllldinli)•'s inslanls passt'•s pnnni t'llX, 
dnt'ltrllll <lltlsl li'lll's meillPurs amhassadrUJs. 

\1 . \ 'ilt•JJsk\ II<ltluisil t'llSIIilt•••JJ l ltolll·t·u lt•s pat·nlr·s 
t)t• llttli'P J)ll'l't'i<olll'. 

\ 1 . .lt•ntl 1.11gol r···tlrll'lt'lll' l'Il t' l i(')' dt• .. /,a /lot lrs(' R­
(llf!i/11'1/JU'n :-iilllil t'Il ll t•l•l't'll t•l l'li lt'lïllt·;:; ,··ntllS Jtos jour­
nnlisît•-; tk Jliilt•slint• qui I'Hpplau<lil't'lli 1'lH1Utlt•nH'llt. 

\ J .. \ ltlll J.'illJt ;-;,• lt'\<.IIIJ l'llt'll!ï' llllt' f11is l'f'lllt'lTÎ<' 
en aralw les journalisles de Paleslüw ll•• leu!' hospilalilé 
··1 t''\Jll'llllt' J',•sptlll' dt· l•·s lï'llC!lllll't'l' dilth ln juit• un jum· 
Hu 1:nir·l' ··1 111111 t'llllllll•' aujlltll'd.ltui dans tit's juur;:; dir­
rir·il!·s ]'lill l' lt•s (lt't'tli'li;ll' <nt•c tnus lt•s il11!1llt'lll':' t'l ltlule 
ln ,.,,rtllalilt;.-

\1. l ~lit• l'o.lli IJil't't'li'lll' J>ruprit'•lliÎI'I' dt• J' f ll{rli'lltl7-
tcur l'l cllllallornlr•u,· tlu <t\ l isrin lt·.atluistl PJ1 L1'ran~ais 
lt•s lli' IIPs Jlill'tiii'S ti ll ~~··na\t'llr . \ IHtl l''nlli •·1 t>Xpl·ima 1'11 
ntèlllr• 11'111]1,.; ;'1 .\ 1. \ lli' llSl\\ ln grnlil ud•· dt• lut 1s li'S .inur­
nnlislt·s Jll'(•st•llls pnllt' stiJl in:<~s;-;nltlt• Ht·li ,·il."· ,., son nl'­
l'nltililr'• flll'llllllnnl l'c'Sj)Oi1· d1' 11' YIIÎI' dl' l l tHJYI'tlU l'Il E­
!.!'\']11 1'. 

'· t :,·Ji,· l~t·ll•· l't'lt· tl•· l't•swi' 1'1 dt• IÏnJtolligt•n,·,, "'' lt•r­
llliml 811.\ rlJIJIIH.lltliSSt'llll'llls dr• la lrt>s lltill1lll't'USI' assi3-
1Hnrt• ··1 '""" l••s .itHII'i1<Jlislt·~ passl'n·nl i1 1111 ltuiTc•l ma­
;.:nilïqut•. L·· l> ll'l't'lt·ur dl' a " J>nJP;:;Iillt' llluslt'alt· 1 
\ t'""" \1 . l li1zin •·1 st•s collaliurnl!'lll',.; fai!"Hit'lll lt•s hon­
neurs dt• lil 111nison ê1\'t'C nutunl dP t'lll'tlialilt'• qut• tl'Rf­
fa hi 1 il·l1. 
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CHRONIQUE DES LIVRES 
OSCAR WILDE.- Churmides (trad. de Mlle. 

Elizabeth t'sara.) Alexandrie. 
\ 'l•it:i ('llGU!'C till ilvl'l' qui jli'OV\1' lill<' lt•::; Vl'liiS U!'­

[,~[1L'!' rua igTt' 'la I·al'alt· qui ;:;t•\il tle pat le mondt', ·Goll-
1 itlUt'lli ù ,··cri l't' pl ;i llllnon•r a po(•f-ie . .'\olrl' üXt'('llt·n-
1• udl;l ]loralricç el amit•. la [IOt'll'SS<' ~JlJt> IWzaJwliJ 
l'~cnlil. 1ltlll::' nns ll'cl•t'lli'S list•nl ici souve!ll les \'l 'l'S 
lHll'lnllltÏI'llX l'l les lt·aduclimb d't• poèmes m'u-gT<'üF 
\ 11'111 tlt• IJ'ailUil'P ,(ÎIIII'IIIirft•,,, d't );';CHI' \\tlÜt' lt• L:élf~­
ld'i' -illllf'lll' de la ((Uf/{{1/tll' de lu. fiNJ!c ·de Headingn l•]il'l' 
n \'lll'n·!J(• par Lies vrrs srmptt'R SRtlS lrahil' 11: lex­
i•·, ,'1 illltllH'l' ]'f'S l'HJ'êWlt'I'ISiii[\II'S dU •püèil' daiiS Llll 
lllnnilt· cil' l1eaulC~ ~,:1 de ll'geudi:'S, J'a1san1 revivrn tl1w1'­
rnunit'IISI'fi images dt• la rn:.IIHllogit• gn~<:CJllP, Jllspir·ét·: 
par l'tmJOut· }!0\11' ln JIUILU'<' t•l la i'<ll'l'<' inl.,uissalilt· cle 
la ltr'éllllt~·. 

\uus fl'llcilonc: \î\t'Lllt'Lll \JlJ,• f:<~lJS<ll••cllt .l'sara 
pour CC'! ·dfol'l tJlll dans;,.::-; molllt'lll"' tliflïcilt··:o 'JUP lltlll:< 
)IU::-!'IIll!', p-;{ jlfll'lit'lllit'rt•IIJt'lli ltit'll\t'llll. ::-iE\1. 

EDGARD FORTl.- Entre deux Guerres. Tub eau 
de La littérature contemporaine (Jiorus Editeur.) 

L'till\ tël!!t' d'Ed!!ill'tl F'tll'll t•SI un diJt.:lllll•'lll dt• 
[11'1., .1 \'l'l'SPI' a11 dt\ssit>r ,qui SP pnnfl<·'I'H viii') dum; 
letplt'l 011 l'll[ermera p<iLIJ' la pus[t'•rilt'· la sullllllt' tlt•s 
\iJif'lii'S pJli]OsOpliiljlll'S l'{ Jil!ét'HÏI 'I'S rejlJ't'•::-;PU(t\I'S ]HH 
l't•Jllt'l'-dt•U'\ g·ltc'l'J't'S ('ll [•'t'UilGt'. 

1 )11 tl\;' sa\u·ail t'Olll]H.ll't'l' l't'lie t''JIUqUe qu'il lllll' fù­
lt~l: nl1 <:. enclll'\t~!r,•nl lt·s \·(·gt'•l;tlions k:-- plu:-- dl­
\t'I'St'S tlnns un ruisnÎin<'lll<'lll utl d••s pouss•~es sans 
l<'IHl"nwin, mais non sans t'IJHi'lllt'. s'cnlncent it dt•s 
fr"rHlabnn::-; plus majt•slueust·s donl L'aveni1· nuus tli­
ra "' elles mt'ritenl dt· \'Ï\ï '<'~ tilt tle ,·ieu.'l: trui1l'S \t'r­
dis:-;t•nl l'll<'tll't' sans c;lllll('il<• Pt If•:- jeunçs pullSSI'C: l••s 
,., •t'Ill ·J'l' 1 H' nt. .. 

l~tlgartl F~>rl i " su s·~ n·connailrP el nous y trui­
ti•·J·, :. <'tlll[>~'l' dt·::c ;lllt1t•s, :. ti(·Jinli!Pr des tluluaines 
tl 1sl iiH'is gTflct• ;\ un ~·wJn1 nw dirndeur padaiLe.meut 
<tf.H'lll'<.,: il il su aussi. ltnlll'i'ois, t'llllserver ~L la pl'oduc­
lwu tic• l'<qH·ès'!guc>t'lï' lt• L'Hl'<lt'lèrl' qni lt1i 1·sl I'SS<'ll-
liP! dP tlin·rsit\• lilll'l'llll'lli vc'•!!c11ati,·e. 

Pui;;, ,·, lln1c'·l'it·ur dl' c.ltaetlllt' tl~l:o coulJe::i ain::;i 
tïHJsli'n(•Ps. il a l'l·usc:i ;'1 quatific•J· <l'un mot, d'unt· 
phrast•. rl.llnt• lurmult·, luujours décisivP cl suuvPnt. 
ilt'LLI't'llSt· l'au!Pur uu l'11uvragc tlu'iJ nou pl'éseute, 
l'u!-f'l', l'nnlr.aint ]1HI !'Pspan• · !Jü!ivt•ment. 

Toul cc• lnl\'i·lil- dont t:t·s qllf•lq·ues mots Ut! Jlf'U­
\'I' lll t!ttllllt'J' idt;f' t•,;l fait nnc une volonté rl'oùjec­
livilt'• <·unl'ornw au dPs:::l'ill gtt'•n(•ral de ducumcnt.alïon, 
d·c·IHWipïli'll1PD! qui mènt• Il' Ji\'re; mais quand par 
IJasanl l'ttulPur nuus livl't' Jl<'liPn:lf•nt ses goùls, -­
pur <'Xf'lliJdl' qu<1nd il pnrlt· dt· \tauriac - cl'llt• <11'­
t·<·ntnution .sUJ' sa Jli'Ojil'<' Jli'I'StllltHt/il(• augllll'lllt• lln­
!(·J<~1 tic • L'l'S Jlélé2'PS. 

* * * 
La df'uxièmt· 1•arl il' tlu il He est c.unslilut'•p par un 

,-,;~:ni stu· la philosrqduc· t'lll111'In]tUntint•. 
Lïmporlm1c.e tiL' la [)l'llS(•p iwr·gsomrnut. de· Sllll 

itiiÏllf'Jll'i' l'[ .[p SPS ]II'CiiOilt!'('lllf'Jlls f'St l11ÎSt' ell /tlllllt\-
1'1' d ' illli~ Til!;Oll srnllll'•lil[lll' lllllis SCI'UJIUieust•, juslt• 1'1 
c·ulll]l:i•/1' nvec· <;r·llt• P\'<l·t·!ilurlc· dano; ll' Lrail qur tlt' 
s'o]tlit•Jll qtu· pel!' 1111c• lo11guP l'rt·~·quc•nlaliun tic•,.; llld-· 
rli•ks ,., dt•::) prol>lèi111'H q li i IP\11' Sfllll ramiliPI'S. 

1\ V l'l' la nJènw "'Wü!'i l(· Pt ln mênw aplitudt· da us 
l'illt'lllïtlaiùlll Edf('éll'd Forli llilliS lll'tiSSt' r•nsui!P lill ln ­
ldr•au dt• la phui•JSUjdli~· il'nujt~ur·ci'ltui Pli t'•lu tlinut ,.,_ 
dt'·a li&niP dt• BruusciJ\\ lt,!', lt•:-: l'l'dll't'CllPS cnusid(•J·aiJie::. 
de•:-; so!'iolop-ut·s franc;ais ~~t dt·s pltilosnpllt'S-Ilis!oi'Ït>ll:-i 
d'nU lt•ls l[lll' Féllllï' t•! Fncilltill, l'l'ssai mt'•!npll~ stqll•' 
tlt· !.1· >"t'llllf'. 

flour lt'J'lllÎtlt·r, 1111 l'ilJlJirtwl!l'rllt·nl Bt·r.!!~ott-Jlrnusl 
qui s.· rr;\i,k plt•itJ tl't•n,;t•Î)-!11t'111i'llls (>clairt'issauls sur 
J,. 'p iJilc>stiJilli' t'olllilli' sut· lt· romancie1·. Si différents 
qu'ils snit•itl pm· li•ttl' nalul'f' f'! p<n lt'ur J'ormatwn !Pur 
f'Sjll'i/ C:tlli[UÎ/>lt• t!t• jll'llilli\llli'S l'llll111lilllS: :·êiC'{Îtlll lill 

1e.mps sur .la vit· ,,,. lèl CtltlsciPun·, Jn Jlt'·Jlt'•lriiliun de 
notrt'. moi JIHI' 1<1 ti11Jt'•t• \'t'Gue·, .ln mt'·moit't' l'! lt· ' jeu 
lltySi.C'l'IPlL\' d1• SI'~ jiiWS!'S, lll1iU1(1Ull I[Ui Jll'l'llll'i cl'ap­
lJI'llÜE'l1tlt•l' IP ,.,;,,/ dnllS sa tolalilt'• q>Ut' l'inlellirren­
ce reduit. \luis Pl'liiiS[ HGI'Ol'd<' t't ct~l!t•-ci un ]IIIU~·oir 
t[uc lui dt'·ni<' BL·rp·stllt ... t·:u Ju·t•r, till<' st··rit· tl'apt•J·<;us 
tlo~ll la vnii'Ul' tl·,.ll"I'Ï)-!ïlt'lllt'lll ""! n11c:si iut!isc·nlaJ, 1,• 

qu allachanlt•. 
ETIE:>\NE MERIEL 

HORUS SCHEI\OUDA- phania.~mes, Editions 
Horus. 

. L·n voluntr· de· I'O 'c'·sit~s JuxueusemenL présenté: Le 
SllJl'l dt~ ces pnt'•mt·s: Ullc· larg-e· t•vneal ion des ddires 
el tl~~s ma1·asmP::: tJUl' l'J't'PI1t IPs slu[Hifiants- paradis 
af'lil1Clels t>l •·n!PI'S lî'His su1· Ja c:llail' t·l dans lt• Ioud 
rii'S ànws lt•s pliasP~ !l'une voluplt'· «'XHsp(·rl't' el in-
salisf.aile l'<.mal~ sr• d'tl!l lroulilf• plus intellectuel: 
dimt·, saus la l'nt. sï·parpille t'l [Ps i!·oulî'rc·s l<1 leu­
leut ::=- t•nJïn, ta c:t'•J·r··ni!(· l'E'\'ient clans une foi implo­
ranlt;". Enlrt• lt'Illp~ lill<· u<lSi::; uti h· lotllïllt'JI! ]ll'rsisl':' 
ma1s SI' J'ail nwi11,.; Jli'I'"<IJllll'l: Turni11'Hl1. la lllt·illt·ure 
pul'iiP tlu lint•. 

1: \ tlHlil l;'1 lliU!ii•t•t• ;'t puPSit', t'.I'S[ indt'•nialdt~. 
Crl'les Cl' t'und~ ·tl clt'•j;'t t"·lt'· t·xpJuilt; OlJIJ't' llli'S'lllï' par 
/l's ltas-J·omaullltll<':-., pal' lt•s snus-l,nu<lt·!niri<·ns. par 
iJiullinai. ( /~/ llUIIS rlVlJIIS t/flJ1<.; "jJfiiUI[rt~'/JII'S" {'a1D1US­
ll1US!Jllèl'l' qui lt'lll' l'Si t'itPL't' dt• \uil dt• \\'rd]IUJ'g"iS, 
lt·::: sorciL•res, iL's st'l'jwtlls, lt·s squl'ldlt·s I'!G. lous le 
t!éfilt:· hall'!anl dt''-' Jïp<lrau,s dt· la Culll'st• it l'<lldnw . 
l)uurtanl l~ sunC•albm<· a montré dWC LlUel bonheur! 
<.:umnwnl <lt• JHLI'I'tls Llièmt·s purnaiPnl èln· cumplète­
m~nl I't·nuuwlt'•s p;:u· aiJ'ranchissenwnt total des JlUis­
sonc·r~s tiJISf'lli'Ps Pl onérait[lH'S de L'i.me ... Horus Sche­
nouda qui tloi t pti\ll'lanl connaître les sunéalisles -
ne serait-C<' qtu· pnr tes imagPs rlt· Fouad 1\anJPI pour 
t<Phantas1nes" n ·<'n ln.l pas dans lt·m· jr11. Si 11al1u­
crm"es qui' soiPnl lt·s l'l'pr<'•sPn!aliuns qu'il ulilist' il 
l1's laiss~ Sl' lit'J' JIHI' lllll' log-iLJUI' cunscit'lli!• qui it's l'Ait 
surlir du tlolllüilJ(: ullm-put'lil[lll' des l'l'V<'S tlli ~lies 
snnt Jlt1f's: dt· plt1::-: st·s nolalinus sont pn•St!'lll' Ioules 
visuP!les; StiJl t'•moi I'P\'èl volonlit~t·s dt>s formes -élo­
quenlt"s: (il' lugiquP::< vic:ualisation, cl c~loquence ont 
tuujoor:- t·onspirt'• JHlll ,. t•mpèclln Jp poème 1lt· fn;mir 
Pl de panteler nu 1·~ lhmt• LlP la souffrance qui ra di-cté . 

L<'S üélirt•s tl,• ltorus Schenoucla ne quit1Pnt ja­
mm s la tl'l'l'l' tl 'm.;spz llau t pom· se laiss~r c•n lm1ncr dans 
la rondl' elit fanlasliqu<', pour SL' laic:sn i1·is<'1 par J,~ 
m,·lsèrn ct opl;l'Pl' p.ar magie. 

!;auteur ('si sans clou t' ll'U/l prt's <'lll'tll't' dt• <.,, 
qu'il a voulu c. !Hmtl'l'; i.l a cmalrs'0 Sl'S émois av<'C une 
ac11ilé arlmirn.!Jlt• t•l s<ws s{•chPJ'r•ss<· muis Lltllll la pot'·-· 
sie s·accommlt· ]!l'li; il 1w nous a liH(· - c'esl, déjà 
d'lm grand pri:\ 1/ll<' la ft•rvrtu· [!J'niolHlt: qui le pos­
st>Llr sans Llt'•n1tllt•t· nsst•z CP ricüe l'loi dl' Yit· da11s l'al­
!'itimit· suhlitni:-nnlt• du nni pnènw. 

\lais, il d(·J'nu/ dt• cf' dt;règlenwnl dt• Jwns(·e el tlP 
\Ul·abh·s t[u'tm <•ùt sullll<lilt; pou.1· illustr·l'r tll's lllil­
mrnls a11Ssi IJ'Ollldt•s t'aulc•ur, gr;.h'ç tlll ll1tHIVI'lllPn~, 
,·, la cadt>ncr• de sPs p<'llls \l'l'S. gdict• .'1 l'alwndnnce des 
l'ot·mtllc•_· ulilisc'•!'s, di'S mots rxprt•ssil's n !'\ll lltHIS l'l'll­
drr" St~nsi]Jle lu sitll't;l'ilt'• tiLl lourlllt'lll qt1i 1111spin1. ln 
IÏI>\' i'C' illl·<" rit'lll't' !'l t'tillllllllllicalivr· t!unt il l'ul <'lllln·.nst'•. 

FtrtiH!I 1\nrn <•l r;'nffit·nw, I!HllS lt·s i llus[l<llinns \le• 
IIJli.J.!.!JÛilS II/ L'Sil {'ariis!t• jiOt'it• l[lll' SI'S [ll't'lllÎi'I'S l'SSlliS 
nul l'ail 10111 tt•- Slltll' <1i1ncr~ u t'llll't', ltli , ilnns Il' je!l 
i[llt' J>l'nposnlc'lll '""' sujt•ls l'hni::;is pal' lt• j>ut•k. Il s'af­
Iranctï/ snns amllut!·~·~ rlt·::; rrg!Ps qu'il llnpu:::<· un in­
tf'!lt•t'l dt·sst'•t·ltanl: il luLIIïlt' lt• dos étll.\ tlil'it·.,.s du rt'·l'/ 
p(IUJ' lri!tU'PI' tians lill<' r<'-lïï··alillll pm"·liqtlt' .t•s (·IC·­
t.nt•uls IJlll' rl"lui-<ï l'nurnil. 1l <'ll fait unt.: <'spècc d'a­
Jnnlg-Rmt• ilÙ SI' liJ'ilSSl'll' ;'t l 1Ui'lll' .itlil' ic's Jlllll'l'!'llliX 
Jwllllt'int'•s dt• ,.,. qtri rut Jliilll' lill llltillll'll! l<t il<illllL"' 
dt• l' c•\111St•. • 

ETIENi'\1·: i\IEHIEI. 



• 

2R 

ECHOS et NOVVEL.LES 
Au.r Légation& Royales de Grèce J't't.'ll JIBI' !-1. \1. l•· Hui Fnn1lll, !t'l' Pi par· 

S.l~. \lou,.;l;i]diil \ii!Jn:-; l'iWIJn. pn\si­
dt•nl du l~rlllsnil. Au Caire 

S.E. \J. IJinlJlJ'i J>appa~ 
1'/uu·(Je 'f'IIJ'/rlil't'.' tlt· r;n>t·r· 

Lt•S !ltlllllllï'LL\ êlllll:-. !JlH' ('UlllJllt• t'll 
t<~gy]!lt• S.~: . .\1. UinlÎit •i J>appils HJI­

Jll'Plltll'iJill il\'Pf' i!l'éllld plil!SIJ' SH llll­
TllÎiléliÎtlll t'llll111lt' t.;[lBI'l:!ï'• d'al'rilil'l'!' dt• 
·llt•l'ct' illl ~~ilÎI'f" t'Il ,,.;nplili't'T1lc'lli tl•• 
S.l~. \1. Uimilri ~~ap,.;alis lranslr·!'f·· ;i 
1<1 1:11111' dl' la Ht•illl' \\lllll·lmtnt· d·· 
Il o l.n n tl t' h Lu nd J't•s. 

L t' ~·tlll\'•'l'lll'lll•·nl Htl\ill tlt' pt~tl\ïtll 
fairt• 1111 nwillcuv t'!Juix, s11rlnul .laJls 
lt•s l11ulllt'llls rï'Ïiiqllt'" ![lit' lîlt'·llt•llts­
lll!' lrH\t'J'f;r• acliH"llrmt•nl l.n tllllllinn­
lion dt• \Ir. Dimitri flapp<l:- :'1 l't' haut 
flU=-'It• l'illlS 1iltl\' IIIH' jtJslt• l't't'OI11JH'JbP 
t>l utlt' '''~''onnaissnnet• t11•s !lnmrnsrs 
r,l JlOJlllil'f'll:'\ St'l'\'icrs ljll il (1 l't'lld\1;; <1 

S!Jll pn~;; rlnns ltiiJs lt·s Jl"Sit•s qu'li 
IH'CllJirl tii!T<ll1[ Sil [ll!l_lftlt• t•[ rl'tll'illt'll­
:;::p l'HI'I'Ît'>l't' oÙ iJ tll'\l'ltijt]lil ltill.ÎUUl'.-' 
tJJtt· <Jt·ll\ïlt:· un ln!'["' tttll' tn!PIIigt•nc,• 
qui :ui \Hiun·nl !!' I'I':'Jll'cl l'l l'atlmi­
ntlintl t!Ps t·ilo\t'll':' llPllr•Jlt•:-; t•' l"ami­
lir'· unnninw dP·s r'•lrangf'J's. 

.\ott:-; :-'tllllllli'S SIII'S qtt't•ll J.:;,nïllt• 
r~ussi il sHlll'él dunnr·t· let lllf'Stll·r· tir• 

:-;l's t'.\t't•llt•lllr·s qunlilr;s Jllllit' lr· IJii'Jl 
t!P ]Î]I'Jll-'lliSlllf' t>J I'Ollil'ill\lt'l'fl ,'1 I'I'S­
St'l't'l' ilnvnnlagr• lt•s JiPll:< d'Hlltilir· r•­
\tslntll f'lllf'l' ln (irrr·r· t•l n:;.nplt•. 

A Koulbl •. IJev 

s.r~ .. \1. .\lllélnasf' 11. i>ulilis 
11isltï' dr· (irt'~c·r· it Tnl-io n été 
hôln pendant ljtll'lquPs jour;; 
de se rendT'P à J\ouillill'llt'\' IJÙ 
nornmr'• Envm'r' E:drarll'diJHltrt· 
ni RI l't' Plc'•n i Ji<;lr"lll iR i rr·. 

r·x-.\li­
nolre 
avnnl 

il PSI 
Pl l11 i-

:--.~. \1, \1!1. P"li i 
.\1 inis/n: dt• Ul'i't'l' 

Trèt.' c;ulll!ll t'Il l•:~on pli', il a lnisst• 
rl~s nmitir'·::: llltaniJn~·s ri u11 inoui.Jia 
lJ[~ SOUVI'llll', gt'ÜCI' fl SOll iit'IÎ\Îir'', Sllll 
affiill1ililr'• r•l ;') Jn tlr11iltlt'r' dr• ;;otl t'it­
raclèrr• . 

. \ part st•s rH't'ltpaliuns tlqdtlllli!li­
'lllr'" i: lt'<l\ïlll)it tl l't'S::iPJ'Pl ]t•;; Jil'llS 
tl'ülllllit'• r•xi,.,l.tlll t'llll'P la ( it'èCr1 Cl 
I'Eg·~·ptr•, p:1r la pulilicalion d'ou.na­
~~·:o 1 n\,.: 1111] tll'l;lltb l'dilt•s ]'ill' ln :-;o,•tr·­
lP H1r\ulr• tl•• !i•''IJ!!l'iljihit• :->titiS lï·gid·· 
rle S.:.J. Ir• Hnt fi'unarl If'!'. qui lïltllln­
rélil de• ':'1111 illllJIII'• Pl dt· ~m1 t•slinw. 

Lt• pl·oft•;;sr•ttr Pl1tlipP sa~unr· .;1\nit 
l'f'llllu r·ompll' H'i mr'me de l't'S ouvra­
ges lmporlatils , Extraits r]r's flrc·lliYt'.; 
l,anl du g·omt'l'lll'llll'nl ti:p·y)I!Jr'" qtlr' 
cellrs du r.rnti\ï'J'lWmPnt hellr\niqur• ri 
tl••,: t'lllllllttlllilttlr'•~ hf'I!Pniqur"' qui ,·._ 
claiJ'ilir·nl d'till Jour llOU\t'Htt I'Jlislut 
l'l' dPs l'l'lill ions tJn•t'o-Eg~ plit•npn•'" 
au pot ni dl' 'Ill' social r>l ,··r:tlllllllliqut• 
Pl plu~ sJH.'t'iillr·nwnl ntt l"'"ll dt• '11 · 
d i pl n 11H11 i q Ut·. 

·:\[. Polills p1rl•lia durant son sr'•.i•Htl 
en Eg~ piP tilH' rStlilion hilm~w· rlr> son 
monttmr·nlnl rJll\l'itgP l'hisloin: ril' 
1'11ellln i'''J e ri' Egyplc, q 111 pour la 
prrmiè•t•r• rr1Js montrai• ;'t llllts ,, .. ., 
point tl~> \'Ill' l'at·li,·itt'• rlr•s 11PIIi•Jlt•s 
dans ln \nllt'·l' rltr \il. 

Au cerriP . Il TJiJ.!fln il rlr~plrt\il. t'lill\· 
1111' prt'·sidr'lll. ln m•\nw aeli\ il1• r·11 l't'­
t'Pvnnl dPS ,;1Ti\ë1Îll:;:: Pi trarlisirS r'•­
i!'<lllg'I'J'S dt• rw,:sngt· 1'11 E,1.rypll' il\,.,. ln 
plus cortlinlt· r·nurloisir·. 

\1. J>olilts r·sl Ir· tll'\'t'll du Qï<lltd \t­
r·nlm; P11lilts \linislJ'I' iiPs _Ùr<lit'l':-; l'> 
11'311gtol't'S r'{ . \lll!JDSSHrll'lll' rit• 0J'l'l'l' it 
Par·is fll'J·sonunJiL(• dl' mnrqur· ï't 1n 
.S.D.l':. "' dont l'l<:grplt· sr· t'RJIJH'ilr• n­
\Pl' rlmoliou J'nl'liun ltiPnl'nisHtlll' lo1't' 
rit' la l'rlllfr'•J'I'IIt't' Ill' \lnnlrPuX. 

La ."it•uutÎIIr' l~yyplien]le dont \1. 
_\lhélllHSP PnliiJS rn! llll colln]Jillëllt'tll'. 
r1r lél prnn1irl·t' llt•un·, suulmitf' ,·~ [',\. 
minl'nl rliplomalt· p!Pin Sllt'r't.,~ ;, ~n 
lllltl\'1'11,. 111issinn. 

l>tll'illtl "till s{•jnur au C:ttirt• ~.!'~. \1. 
.\lltilllilst• Pt~ltlis n r•u l'lwtlllt•\11' tl't'lrt• 

S.E. .\1. \·a~sili lJt'tldt·Hm s 
.\finisln• d1• (;,.,,,., •. 

La l..égaliull Htt~ëtlr• <dr· lll't'l'" ù Bu•·­
llu"-.\\ n·~ ,.i••11L dt• publit•r .;.uus le tl­
lr·r> uei .\/Ï,[a!f/'11 (;J'il.'rJIIl> lill tna_g-niJï­
QUe volume rlalb lt•qur'l -it.• r\·flèl;· 
Ioule l'épnpt~~· dr· 1'.\l,llanll· t•l lr•s é\'t~­
!lPlllC'llls ~Il' la Jl<·.,·inrlt• qui l'a pl~Ct-'­
d ;e. L'oun•agr• t'Il r[lll':'linn ,·st Ull 

lt~ mnc ù J'llt·llndr· llt'·rnïqut• •d unt• 
fuBligalion dC' l'll.alll' Fas~·isie. Pa.1· 
•des cloe'ltmenl~ indulaJJl,,s •'SI déYOI· 
lée la duplieité de J'll.alit-· l'l !ïnJàml•' 
dr la 1plus otli·f'll~l' ag:grPssion Q'l•' 
l'histoirv ail t·onnur•. 

\os pins sin·L·tt\n•s IPlir·ilalions :1 
S.l<:. \1. \-assi!J Ur•nd!'amis, l'actif t'l 
,·,n t'l'!tiq ur• id p lt~Tll<l l t' lie llèn t' qui llt' 

laisst' passf't' a Ut' 11 n r> uccasion d · èlr·· 
utile à :sa l•·i..llrir• pa1·tonl A•Ù il l'a re­
'prt\!'n'nlr- H\'1'1' 1111r> itH'otnpar·able .-lis­
tinclion. 

* * * 
lks llrtll\ t•!lt•s dt• l{ilt'llliS- \\ l'I'S llllUS 

''JiJit'l'll!lr•nl qtll' Il' 1-!ïlll\'l't'llt>.ment ·Ar­
!.!ï'lllin Yir·nl tl'ulï't it· •:n'•tJr'•rr~usPmt~nl 
~(\.()110 lullllt':-; tlt• lilt'• Jlllll.l' lt• jWll[ilt' lJC•­
t·oiqtlf• dt• ln (iJ'i't'l'. Cr• p:r>sl1• t;l11tlllYanl 
Illilll 1J't•, rl'unt· l':lt,'tlll 1'\ itlt•nlr' IPs :'r'llii-
11lt'lll:' du Jit'UJdl' .\rgr ·lllin 1'11\'t'l'S la 
llrr\t'l'. llllll St'lllr•mr•nl dt'[lltis l'élll)H-' dt• 
:!'\ t lt·lt~ll\'1' 1\ liO till inlr·ll••r·lltr•l::- »1 arli­
"anl">, prnlt'lflti'P" t'l nrislul'l'alPs prnft'•­
r!•rt·nl lt> lltllll dt• la llrèt't' ll\'l't' l'~'SfH'L'1 
t•l yt'•nt'•rnlirJil. mais tlr>puis plus lnng-­
lt'lll]•s l'llt'tl!'r• l'[ "lll'l11ll 1 d•·puis l'ani­
' t't' :1 Hu•·t·rt"-.\~ï·t·s cl.• J'nri ir dipltlmalt· 



\1. \'u:;:::-;ili Drnürnmis, qui IlL' llH\Jll[tu' 
<llll'lllll.' Ol'l'HSÎOll JlUUL' l'I'Sl'lï'l' Jps lil'll:O 
tl'ullli[i.(• e.-;:islant rnln; ll's dt'lJX peu­
plt•s. Les IIPlJÈ'n es n'ou!JiiPronl jamais 
('(' ljlll' !t• jli'Up[C' .\nrrlllill Yii'JIÎ tlt• [ai­
l'l' pour sr,uJ.agPr th' Ja faim lt'lJl'S cmn­
palriolc·s tians la d<'lr·t•sst•. L'ofirr 
spuul<111<~e dtl g-ouvernPmPnl 1\rg-entin 
11lOiliJ'l' lllll' [Oi'S (.'!ll'OI'I' (jlll' JIIRigï't'• la 
lom·nu•Uli• l[lli Sl'Yil i"LIJ' Ir• molldl· Jr·s 
\akvrs spirillH·Jlps eî mor·al<·s dt•s peu­
plt•s n'on! pu dis]Jfll'ailrt'. t:t· g•·slc est 
Lill l'l'l'lllÜUt'[ JIOLli' rhttl11èlllllt• 1'11lièl't' 

'l''i ]'t'li! ~ ndr, malgl'l; la :::nu\ëltfi'J'it' 
de J'lwut·l'. un lt>ndt·maiu !JU::>t·· sur lill'' 
:iiH•J'tt'• p' lll1t' juslict• ,··quitnldt• qui St'­

l'tilll ta t'nst· nw.raJe dt•s JJ<tli<l!Js !'[ tl•·s 
jl('UJIIPs dl' J'après gut'l'f'l'. Ln 1'0pullli­
que t\l'g<'lllÎJlL' par sun altitll(lt• t•nwrs 
IH IIJ·L'('t' tloiî êln· pinet·.,. JlaJ·nti li's 
.uTandt·s n;Jtions qui u·nt.ll pHs ouldié• 
l'iillltllil'lt•llt• lt>t'ùll dt• lïtt>llntl••. 

\un" lll' l'';union:-; !eJ'Jllillt'l' ces 
qut•lqut•s lipïlt'::o c::.ans J'I'Jlt!J•' till Yihrani 
hom fllcl/2t' it S.E .. \t. \'as~i~i lkndntmi:::­
~ï<h'•• a l'nl'llvilt\ dtiljllt'l lt• g-oll\ï'l'Ht·­
nwn/ .\J'i!ï•nlill decida tians ft. :.>'t lwtt-
1'<',.; t'l'i:t.'flrfl'f• -- t:htbt' LIIIÎIJIII' dallS li'S 
i1Jttlnit's tliplomaliqw's -- ,., l'l'tl J'rlil:i­
lt•J· \ i\'t'llll'lll. 

Au Consulat G~néral 

:VI .. VIichel Sakellariad 1s 
Consul Génér((l de (fri>ce 

Les Hellènes d'Egyplt• out accolllJiil­
gné avec grand reg rel à la gare elu 
Caire le Consul üénéral üe Grèce et 
_\.Jadame .\1. Sakellariaclis tenant :1 leur 
lémoignPr lnulP !Pm· s~ rnpalllit• .·! 
leur gralilude pour 11'\11' ~:n·nlllless<·, 
leur tacl el lem· affallilil,·· chtr.aitt ks 
quelque~ années q.uïls r·.,stè•r·t'!ll par­
mi e.ux. 

M. Saknllaridi.s élail loujuun; sliJ' 1<1 
IJrèche pour ajder la palrit• r'n g'llf'J'J'r• 
soit par des dons en aJ'gPnl - uJr,•rl.' 
par ses ressortissanLs - donnanL Lou­
jours le pl'emier, !'ex<'mpl<' ''11 ori'J<:ll!l 
la moilié rlr s~s proprse r'·moluntPnis. 
T1·ès aimr'• Pl l'slirrll'• \1. SakPI!ariarlis 
J'ut Ull l'onc!ionnairr• intt'>gï'l' l'[ l'tl)ll­
pl'Mlensil' e.t son passa.g-1' t'tl 1':1-n·p' ,, 
Jatss·era un excellent souvenir. 

Mme \lnr·ie Sakellnriadis. :::n digt!t' 
i•pnvs<• ftll anssi lllll' t'•!-!·(•J·i,, ]'lllll' Ir·~ 

LA SE:YIAINE EGYPTIENNE 

malheut·cux l'l lP~ tlt>sllérilés dt· la 'if' 
et dans -certaines circonstances leur 
Providence. ~r compLant ni fatigues, 
ni cléboirs ell" lraY.ailla avec rnLlwll­
siasme comme Pr•ésiclenle d'honnc•uJ', 
pour le plus grand hiPn cle la " P!ti!op­
tohos)' eL des (!Abeilles». 

La Semaine Egyptienne <ru i ftll' lw­
nor(·e llP leur amilié leur souhait(•. 
dans -leur nuuvrlJP mission :'t .J(·rusn­
lem, le plus l'ranc succès. 

S. 8. \1. H. UaJ'l'f"<lll 
(;hargé d' flft'air·es cie Franfe 

.\J. U. {j·ot'Sf', IJÏJ'Pdt'LU' ~ill !::ii'J'VIt'i' 
·de ,P,ropagande el Llt• ~)r ~s~L' ~~ lu t>,··-
1égalton l•~g~1pliemw de la t<ran t·,· 
Colnl,all.u.nl.e a r•(·CI''In'lllenl eunvit· ~t-~ 
memhres dl' la Hresse au Sheplu·r~n.l' 
(]QU'i pour y JJ'P.ncunlrrr :\1. H. Ciar­
re.au, Cltarg(· 'd',\J'l'ain·s ùc France l':i 

!Russi·c, •qui fil un saisissauL lahlt·a;J 
(le l'Jtér·oïS.lllO !'[ dt• fat,né.galion till 
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·peuple russe el Lle se:; clteJs. ,\1 . G. 
Jouve, ancien .cone~pnnùant de l'A­
gence Ha.v.as à Berlin (·lait. aussi pl'é­
s·e.nt à celtQ intéressante réce.ption, 
qui se _prolongea .for tlarcl. 

Le Dr. Taha H&tsael• B~y 

en Pale•llne 

M. Taha H11sscin Bey 

Ut• passag-t• <,11 Pall'stinP où il fut 
l'llùle elu Gonv1eJ'1lemtmL J~ D;r. Tah•l 
Iluss~in bey ,a fai l à la ndio de Jéru­
saleim une conf.én•ncc des .plus inté­
ressantes sur tt L' Rg\·ptc 1eL son in­
fluence· sU'r 'la litl-é!'alu1rQ Araben. 

Vn noble ge•le d.'Herrlol j 

.\1. ~~douard ltt•J'J'iol. \laire Je. Lyon 
1•1 Prt'·sidt>nl tlt• la t:hamhre des Dépu­
tL's, a renv.on·· au \laréchal Pétain sa 
tlt'-t;oralion ,t;, la L(·gion Ll'Ilonnem· qui 
lui avait ét(· J'emise par Clémenceau, 
<'Jt 1917 . .\f. lJi'JTiol a accompagné son 
gPsle d·utw lcllrP au \laréchal clans la­
'1 tt elle il llt'clat'l' q li l' tlernièrement, 
dPux Fl'anc,;ais, lur'·s sur li> l'ronl Husse, 
t·omhaltanl pour tt•s Allr'mancls, ont 
J'l\'11, H li J't·' pnsllHilllt', Ja l,égion d'­
l! tJUIWUr . C:t•tlt· rr'mi:'f' dPs médailles 
aux ramilles ayanl (·lé [aile rn j)llésen~ 
t'l' il<'::; armr'•t•s .\ :Jt·mandPs, t[LIÎ prést·n­
lalt'lll lPs armr•s, ln L'ollst;it>nce d'un 
Fnln~·ais !lt' pt'iil l'ndlllPliJ'P. 

A la L~g•llon ..:u Chlll 

.'\·uu::; sommes ll<'lll'l'll\' d~· pub'lier 
t·i-tlessous ,l1c kxlt· ~du .\Jt>ssage au 
peuple chilien 'Mtn·ss(· IHll' ti.E. Dun 
,Ju an Antonio 'Hi•os. <'ll prt'ncinL poses­
siun de ses fonc:,tinns dl' Prt1sidenl rk 
ln R(•pulJliqtH' 1!11 .Chili. 

".f't•nlre>).ll'l'JH!S, t'll il:.-\::'lllllHil: :1-
j.JOH\'flÎf, mw ltlclw t! 't! nt· i·mportanc.· 
Il i s 1 ori Cfl . .ll', lü c lw tt tl 1 • j'lt' n l <' n tls n•m­
plir .a\·ec un<' scrr·in<· l'ermel·é, afin tl•· 
pouvoir jusliJ'ii'J' plt-illt'nl<'lll la coll­
fi èlllCt' 1(!11 C' ll1 '1111[ •t' X\jlJ'i lllt '''l' 'Jllt•s Cllll­

t·ilorrns. 





lt• \ilil'lll' l't'::;pril tl1• dt;;t·tplilll' 1·! h• pH­
IJïol i::;Jll\t• dt;sinl(·rt"::>::;t'• an·c .l'::;qut·ls 
lt•::- l!oll1Jlll',.; tlt· 1'.\J'llll'l', tl1· ln \la.JïJlt' 
1' 1 1 li' 1 '. \ \ Î <li i llll n Î Il::; 1 iJ lit' 1 '1' Il:-.., d ll 
1:orp::; d1• L<tl'rillillii•J'S du Cllt'Jt, ri\'<'Oil1-

lliissl'lli '''lll' dt~vui1· ·1·1 llll!Hli'I'Lli l'1·::; 
I·J ndiilll!l;; ll<lli11!1Rii'::;. 

Il l'Si,·, Jlt'Îlll' IH·Suin dl' di l'l' dU!\::; lt•,.; 
t'il't'ti\J,.;Innc·,·::; ne utt>lil'" que· 1~· J'l'dc•t'­
lillll!lc'llli'lll [J'l'illlÎIJU1 1 du jli'l'Slll)ll!'} 1'1 
du malt"J'Jt•l d1• la lki'I'Jl;o;c• \alHmnlt: 
t'till si iltii'I'H li!'!IJ• Jll't'•cll't'll)mlitlll ]'I'Îillll/'­
cliail' pour ·.1• ilouv,•rtH·nwnl. 1·:11 l'l'Id. 
1 l'i'[II'Jc•Jl('r' de:-; Forc·r•::; , \1'/llt'•l';-; 1':-il c•ll 
I'IIJJt'IJII!l dil'l't'lll' rlf'-i'l'lllrainl·!llt'Jll ndl'­
qunl du l't'l'"t\llll'l'l r'[ tk la qu<:dl.t' Jlln­
cli•J'Ilc· tk I.<IJ'mt·nwnl l'i lï·qui•pt·lll,•ul. 

l .t· litlll\t'I'Jlt'llli'lll n't,•nknd pus 11-
Jttilc•,· t:iUil lH'iioll it lill Siii!J)l'<' 11illi'Ul' 
ndminisiJ'itliJ': il a l'inlt•uliuJt dt• ;;,• 
c'rlll1!Jtt!'II'J' t'rl/llnll' lill \'t'J'tlnhlt' flrlU­
\t'l'll!'llll'ill \atinl!al. t'11'sl-;'!-tltrt• qu il 
t'"' Jt'•:-;tlltl a \ iYilït•r ,olJit•::- }p;-; t'l'liuli's 
olu ,.,,1.]'" dt· la nntiotJ ··1 i·, •'lll'tllJJ'il!!·••J' 
}(! t'IHIIti'I'HIÎnll ,lt• illl!S J,•:-; t'Ill)\ i'll:-i. 

\td rit• Üt•!lHll'/ )}lt' d11il t;l/'1' I'I'!!Ît' JI:! l' 
i'l'::;prit d,.llll!ltanilt'· tt•l d1· ,jtl::-lit't'. Lt• 
IIÎ•'Il tk :a ··ttllr•t•li\ tlt'• tll' ]'t'til t'·il'l' nl­
't·itll qll•' ).!'J'Ùt'l' au IJïl\tlil •·1 tllr•~··n­
nulll lt· J'I'!\O!lt't'l1\i'lll ;'t llit'll tl'arnhi­
!Jtrll:-; ,., \'CIS mal d·a~Tt'·ttlt'l!l;;. L:•s di!­
i'll'till.'·-. tlt• lli•[J't• t'••pOf\llt' Sflll\ l\Oilllil't'll­
:-t'"' r>l !-!'I'H\1',.;: t•\lt•:-; 't'\il.f••Jll ]•lilll' !r-:­
lï'l'tJlldlï' lill ll';'ltl'Î 1 dt• "ill'!'il'lt'l' dt• d ' 
al tl 1 t'•!.! i< 111111. 

A la Léga lion d~• 
Etats-Uni• 

S.E.\1. \l exanr[r:r 1\t,rk, u ol'J'Pl'l tl­

lit' ltrilJ!anlro t·én·pllllll, honut·t'·•· dl' Id 
jli'I'SI'IH'r tlP fi.E. \lti!ISIR[ihël !'1 \nit<!;; 
Pal'lJn, !Pn:·sitlent t111 Cnn~ei 1 df's \11-
nisll't'S, it la L·éo·a[itiil dr·s l•~lals- l i lll:-i 
ù l'il('f'asion ,du pa::;sai!'t' nu Cnit'r<' dt· 
:\1. V\.'en rlel \ Vil'lkil', l{.r•JII'r;St'lliilJII 
JII'!'Silllllr] rill iPl't'•sidr•Jl} }{flO:-il'\'1'11 L'Il 
missitlll. 

Al la L~11atlo~ de Turquie 

S.l•:. \1. \tllllall Tithti' Sr•\tllr'll all('ir•n 
S•·n•'·l<tll<' (l(•n(·ra l .\ djoinl du \linisli•­
,.,. Tut'r' "''" .\l'l'ai rt>::; Elri'ln~i'·l't'::;, qut 
n t'•lt• rt'•t·•r·mmr·nl Jllllllllll; \linisll't• 
'Plt'niplllPllliniJ'P t'Il b:gyplt· a pr(•SI'!l[t '• 
i1 S .\1. lP l{o i l•'aroul, 1 sPs IPIIJ·c•s d~> 
el'èancl' ave•t.:~ IP (·(•'r'énwnial tlahilut•l. 

(iuPiq ttr•s jours après son <11'riv·(•p lt· 
:\lini:;;lr•c• fll'l'ril unr• œf.cr•ptiun ;'t ltl(d,·l 
rlro •la IJt'·gali·on Pll IÏ1111llll'tll' 1\t•s 1111'111 
]JJ'l'S •dt• ln t'O]IJUiP ltllï[llr' t'!\ l~u·~ Jllt•. 

.\ l'llt'r'il;'lllll E!.!·él 1P!lWIII du \.\t>mr· 
<tllllÎ\1'1''-'llll't' dr· 1:1 Ht'•pu lllitJlli' lurqu•· 
S.l·~- \umnu Tahir St•ynwn, le sympa­
lllll(li'' 1'} r!l'liï rnl!lislrc• tlt• Turquit• J't'-
1'1'\'itll p!li~ÎI'LII'S pt•J'~!Illllillilc'·~ t'•g)jl­
lii•llllt•~ 1'1 (•l11lll!J:\'1'1'~. 

llpp•l pour la Grèce 

\lnd<tlllt· Fnmklin HotlSt'\1'11 n \111-
ldi(• r·r'·t·r·mmrnl un t\mouvRnl appel en 
l'it\'1'111' rlu "fîJ·Pt·l, \ •\ "at· Hr•lil'l'". llun!" 
c'l'l nppl'i ~~11~ ùc>manrle ù Joutr,s les 
rnnlilll's am(•ricainrs tl't;t·ontrlllisr·r r't' 
(}ll'l'll('::l JH'U\if'lll ]'lill!' ['1'11\IJ~'I'I' ;'t l'l' 
l'ntld;; tlP SI.:I'IJL!l'S. 

LPS 1'011/~{I(JCil.f' I'OIIIIillls tfllf' /ri 1 ;,.i·r·f• 
ri /il'I'Pr' r·nn t l'(! l es ltnlirns r•f r·nntt'f' Ir•,· 

.lllcuwud, 1111t, dil-t•llr• rr•lru·rit; indu­
/ 1 iJ a /J l l'Ill en t /' rt if,.,, s sir 111 1/ Il r• 111111111 e 
con/l'e, l'U.Il.S.S. ct tt'tljnul'd' Jw i J!lr1-

me les 8nldat.,, les 1/t,(IJ'ÎIIs et /r•s tii'ÎII­

teu.rs (J/'PI'S sr> /J(i/IC'IIt JlOII/' /11 1'1//1'11 

des l\atious { ' !Lies. 

Il la Lfl§•llon Royal~ 
de Yougo•l•vle 

L\ l'uct:astou tlt· l'mlnivt•t·s.ait'l' tl" 
naissann· tlt· S. \1. If' 1-\oi I)Ît'\l'l'l' ll , 
d arll·i·~ lt· Tt· Ut·unt tTiélll't· :'t la 1: t­
lt'·clralt• (il't·cqut•-tlrllwtlnxp dt• :-inini 
::\ir·ola~ au •lltili,·u de I'émuliun gt'•n···­
raiP, S. l~. 1'\ t\ lnt" Smilvanilclt l't't'r·­
nüc~nl ln l'olnnit· '\ tl!lg·oslan· dans lt•s 
sompl1lli'll:\ ~·Hllllls rit· lél nouHllr· Lè­
ga.lion tlt· '\ uup·nslilvit· au (:Hi l'l'. Ct• I­
ll' rt'•t'Pplittll l'Ill n·l!nusst"<' ]Jill' ln Jll't"­
SPlli'L' titi c'tii'P" tlipl11maliq•tll' t•l de 
IlOI1l]ll'!'l!SI'S )lf'I'::;U]IIlfllil,(•::; milllilil'l'"' 
Pl i.·ivilt·s rll';-; pit\:-; allitjs. 

'* * * ,\ l'tll't'il:-ittll .t•· ,a SI.Tltt~lllfl:-i• palrurt 
dt• ln l'<tntill•· d•· S.b:. \1. [Jj•lllii\'Îit·lt ,\11-
nisiJ't' dr• li! fJJ'lll'ili-!'ilJlilt• Ytlll_!.!'C!Sii!\'1', ,.,. 
d•·tllit•t it ~ti'I•·JI dilil"' :-:t•:-; app•trlt'lllt'llls 
un 'IJ't.•tïlil' ittlllllt' litt.'\ nomlll't'!IX nntts 
t[l!Ïl t't)lllp'•• d<ti!S lit l'êtjlllillt•. 

ÜUJ'éilll t'l'Iii• I'[HIJ'lllill![l' n'•·t;l'}dtllll, 
rllt'>ll· (l\1'1' IH'alll'tlll[l tl'af[allilîl!'• 1'\­

pliqun c·r• l}lll' l't'JH't·sr·niP ln it>lt• du 
Saint •'1 l'tlllllllr'lll t•llt• s'idt•ulii'll' elt 

Youg·us.a\ Il'. n\ï'r' r·t•llt• dt• ln f.nmillt• 1'1 
de\i~nl till•' tll't'ilSirlll cl•· rili'" l!·ndi­
l i 11llllt' ls. 

A l a L~gallon de c.~lne 

S.l•:.\1. Il' I:!Hir;.n • ti'.\frair•·~ rlc• t:lti-
111' l'l \ln11· Tan!.! \\ -u nnl off,·t·I l!It•· 
IH·illalllt• J't•t·r•piJOn it ln Lq.tHliun dt· 
C:llint• ;'t l'nt·t·asillll tll" la fr\[r ual ionalt· 
c·ltinoi::;,• tlt:-<'illllion tlt• la Hr'•pulll itj\11' 
t'Il [\Ill . 1.4t• lltl!))}li'I'LISPB Jll'l'SOlllléili­
lt'•s l't•lwttsstltt'lli ,·p\lt• rt'>uniou tlP lt•ur· 

* * * 
L1 • di:-;lin!-!·ut· t·lta,·g·t· il'n\'J'ait·•·"' ,],• 

t:ltlllt' t'Il l':~r~ pli', S.E. !P Ut·. Tntlf!' \\ \1, 
tf'llt lt'•moi!-!Tlr' d'un ::;1 \ïl' ini(•J'èlt'll\t'J'S 
lr•lllr•s lt•:-; 111:-ililullons qui pc·rJH•lUl'lll 
lu pTallrll'ttJ' ..;pil'ilut>lll' du pa~ s où il 
··si êlLTI't'·rlilt•, n l'<til it un dt• no:-; ('tllll'l't'­
I'I'S lt•s ittlt'•rr•f\:"Hlllt·" t\Jiclaralions ;-;ui­
\ 'rt lllt•s: 

" .Jt• t·,·nis qtu• l'l~gyplr l'ail tir· rapi­
tlt·;-; l'l'tlpT!\s tlnns '" tlomaiw· t·ullltl'l'l. 
.] t• Jli'I!St' Ull it'Tll}lS Ill! J'E:g-~·pit• t•} li1 
Cl!illl' jltllll'l'illll r'•I'!Ja!li-!'1'1' tkH pl'l'f"'­
::-l'l/1'" l'! dt•:-: c'·IL'\'t'S, ainl.'i !{Ut' Il' i'Hil 
rll'lt!i'lli'll!l'lli n:p·\ii\•• êl\l't' lis flêl~'::; tlu 
\Ill\ t'li-! lrit'll'. l·t·::;llt;l<' qw· la ,·ulln­
!HIJ'illttllt l'tlllttl<'ll•· t•nln• nos tlt'\1\ 

pl!\::; illli-!'1111'11}t•J'<l ()\Pt' lt• if'lll[i"'· 
11 Ur•plllt; dt• lltlllllti'I'IISI'S 111lllt;r•s l'l'­

lli\'t•J'Silr'• d'l•:J .\ m1· t'rlllljdt-', i<ll'llli ~~·~ 
,·,lutlifl!ll::;, dr•s l:ltilltli::;. Plusir•tll':-; tl•·s 
rliplt',tnt'•s d1• t't' t't•ulrc• islamiqut• 11r· 
1'11111' 11\ tlt'S JIIISit•;-; il1ljllli'l{!llis l'Il !:hi ­
Ill'. f:l'!'lilills lt'il\'<lillt•Jll ill! ltli!lisli'l'l' 
tlt•:-; ,\l'l'tl i l't'S 1•:1 J'illli.!t\1'1'::'. ,J,, Ill t' ;-;11 j,.; 
d'aillt•tlf''- ;tl 'nl'!tt' t.[Ptt'\ diplt'•nlt··s tl'l•:l 
,\.ï.ltitl· ,, ln l.r'•i!<tlitlll tlt• l:ltillt' . " 

A la Légation de 
Tcll~coslovaqu Ir 

.\ l'tH't'il:o:i.Ïilll tll' !.1 F't'•}p \:tli;IJWlt'" 
lt·l""r'IISIII\ ;:qtil'. \1. Szlitllln\ -:-;l<tl'!tll 

31 

r·I~CHgt'> tl·" \ J'fa lt·r•,.; d•· TdJt'•co::;luvaq ui~ 
a t·t•t;u c.llr;, lui, lt•::; tllt~nllli'I'S dt· La t,;ll­
Jonie lt:llt"cuslo\ aqut· t·l ll': !lrl]ll]IJ'\'ll.X 
amis cie la Tt·l!écoslonlt[Uit'. 

Lr· soir, :\1. Szalalnay-Sial'!to ]IJ'P­
nun~·ail une nlloeu li on r'•nwtlvaulc• oit 
il rt'lra~·_a i t lt• glot'ir11X pass(· ill' la 
Tcll'(·aoslovaqltit• t·l rt'·al'lïl'mail :c:on 
tlroil il l'ind<lppnclaut·t·. 

\1. sz:alna\ Slr)('l!o lt•J'IllÎlHl :--on dis­
t'lllii'S I'Ollllllt; SllÎI: 

./ r'l/1/ \i'/'11(/1/. ( l' fJOI;tl' l't } JJ'IJ)Jftl~tP i]P 
un/J'l' rP.,IIIï'/'1'/Ïuu lifltiull(({i>. 1'/l/J'I'l'O­

!JfiÎ/ 1'11111J1' ri /1'11!'1'1'' /e.; t''ni>/Ji'Ps rie 1'­
ltislnirl', 'f'lllllri il !Iii: Crrlll<ll't' reprrmî­
tra r 1 7,. /out dr J·ust'.' srm envi1'onné. 
/!eja, ,1/uuit/1 est /ru/1/Jr'. LI' jrnu·-rl'un 
11/I{/Îii ff{()/'ÎI'/1 l' SI' f h'l'l'l/, 17})1'i?s V YI!' 

l oii{Jiil' ltiiÎI. l A' joll l' dr• la lilu'ra i'ÎIJ'/1 
t·n/ll'nitre s·II JI}J J'IIt' i /1' t'li obulissnnt la. 
sr't'l'ilude rll'esdol'tl(f''· ,·11ors r·r !Jrrmil 
jl11/l'. /r-~ /JJ'IIS }J/1/SSI/1/fo; c/'11 /Ji'I!]J{I' /ché­
r·nsful'flljilf' JJI'SI'/'11/1//11111'(/I'IIIe/1/ SI/l' /I'S 

utrl!·tluuuf, lJ'esl'!lll'l''• ·'"' /c,· prn[i­
/1'1/J'' 1'/ le., _,·/Jin's tlt' .\lo/nr·!l. 

LI' ]JI'IIJI[I' tf'!l!lrnsl!H'IIiflll' renlrerrz 
r/f/Jt' /11 ?JI'IIIIdl' {fll/111/1' rft•:; )JI'II]J[I'S /i­
fllt's rit'iii.·r>, }JOli l' 1 ruilill uer 'o l'ir• li­
/Jn•. sdn· l't ,,ain!'. 

A la _Légation de B elgiq'!e 

\1. l.uuis Sr·Ju·\ \'1'11, qui l'ul Jll'~-'111Ït'J' 
!->t•t·t't··lHirt• tk ln Lt'·!-!·atinn tlt• B•·lg:iqul' 
nu Cain• jnsqu·t'll IU;~'J \'IPlll ll'aniYPt' 
dan-.. ct· p<lrs c·n qnnli1t'· dl' Cl!Rrgé d·­
_\\'[air ·•·s rit> IH lklp·iqttr•. 

Gri!ce- ElaiB·Unls 

. \ lèl :>Uilt• d'lill l\l't'OJ'd l't.'CI'llllllt'Jl[ 
lill t'l'\ l'liU l'lllr'l' }J•S (11111\'l'l'!ll'lllPlli"' 
.\lllc''t'il'ain t•l llt'•llt\llt', :-i.E . .\!. Uié!­
lllHlllilrou\;s, ·\lini·slJ't' dt• lit'ècP a 
\\ aslling-lun r•sl promu uu rang- tl'Am­
l,rtssatlt•ill' ·<liiJII't\s dr· ln \! <lison Rlnn­
t'l!i•. 

Une R~cepUon cll«>z 

M. R. Casry 

LP \linislJ't' tl. b~lnt dan::; lt· ·.\ lown­
UriPnl. el .\Ime liichal'tl Cn~t'\' ofl'riJ't•nl 
rlans !PU!' résitlrllt'l' dt• \fPna, lllle, l'é­
l'Cplion pour tlllt' qunrnnlniJH' dP hks­
sü:;; !lt-' g'll f'J'l't' ('[ tJ'iniÏ!'lllil'l'I'S, Clll r·OUI'S 
dt' laq[u•llt• it's invilt'·s plli't•nl rlt'• li vt'Pl' 
par JHaclio clt•s mt•ssag"L·s ;'1 lt·ur::; l'élli1 i1-
tlt·~ r'll GJ·Hndt•-BJ'I'lntrn''· l .t'i" HPpr0-
SI'Illanl.' dt• ln Prr'%t' a\ aic•nl (•i!<ll"-
1111'111 t'•ll·- r'otwit'•s it ln l't'lill inn,' rlll 
rtJliJ's rit' laqul'lli• la musiqur• tlt• l;;t t'él­
\ëllt•t'iP Rll\-aiP st• l'il t•nlr•ndrr• dCtns 
Lill!' st'•II'L'tï'on tlt• ~till l'l··pPI'}IlÎI't'. 

* * * 1 ,. l>in·t·l•·ut· tlt· ln t't'lt::;ut·t• ù .\ lPxan-
tlJ·ir· \1 . . \.(;, \\ ïJildit•lrl \1 l't'•uni, }p n 
t lt·l•illl<' aultlllt' dt! t'lll'i' '"'"' s•·n·il'l'"' 
rit• lii'I'SSI' ri t• '. \nil li\~Sndt• Bt·ilanniqttr 
\1. '.\1. \IHit•il, tlt• !H1Ssll~·r• ,·, ,\l ('.'ülll­
tlt·it•, lr•s tliJTt'lt'lll':-i t•l lt· 1'\··tlnl'if'\II'S r'!l 
!'ltl'l'. tlt• ln Jlrr·ssl' itll' <l l lilrint· a Lill tit"­
.it'lllll'l' nu t'<l~Îiltl t:ltnllt'\ '}lli ;-;p !•1'11-
!rnl!.!'l'il ln1·l li!J'tl. rlilib tlllr' nlliltl"Jllli.'-
1'1' tl•· r'fll'tliai't'• t'\ tl'nn!ilit•. 

l.n [11<':-'::'t' ,}'_\1,•'\HIIrll·ir• - il t•sl .Jli::' l' 

dt·'k uult•r- il lnl!t\t' r'll \1. \Yillldil'ld 
un l'tlli<tlllt!ë'll•·ur t'tll!l]ll't'•l!t•J!:-Ii' qui IÙ· 
l'ill' liili.Îillll':-> "'' rnr·ililf•J' ln dt'•liènla 
mi~.si"11 dt•s jlllll'lli1li:-;lt•s 
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Le Prof. L . Guicllard 

à Tel-Avlv 

L1· Jlrol'. L. üuil'llm·d, Ttlulait·t• dt· 
ln t:lHlin· dt' Lit:~··rl'llttl'l' ù l'llnivcrsilt'• 
Fouad 1. vien! d<' l'nin• ;'t Tù i-Aviv. 
sntts lt•s auspiCt>K du Comilé Local de 
la l•'ratH't' ComllallaJllt•, une t:tHil\~J'<'ll­
ce sur 1<VICTUH nunu PtH;'I' E DE 
LA LlBEIRT~-:,, t'll !JI'I.'SI'lll'l' tl'ttiW 
in\:; notnlln•use assislant'l'. 

Cr~pe 

:->ir l''lllltii'I'S P1•lt'H'. ü• e,·,,:t•lil'l' ëll'­
dn'•ldugU<' du Pnn:Ht•-t ,l'lt'lll t•sl d<•ct··ut."· 
I'L'l'l'tllttwnl ù .Jhusah·m, 11ù tl rt'·sidatL 
1kpuis q11f'lques anu(~t·s. Su nJu1·1 c•sl 
u tll' .pnl1· JHim· lu SeiPUt't·, ca1· sos dt~­
l'<lll \'l'dt;s scnsaliuml'l:llt•s el st·s (•rtt­
dtls lravaux cumplenl •pè:\I'Jllt ks 11lu.:> 
ttlll'OI'Ianh•s t:llnlt'i!Jutions it l ' ltisloir·· 
Ullt:ll'lltlt' dt~ J>ro~he-Urit•ul au cours 
d1•s l'illljlll1lllt• lli'l'tlit\l't'S élllllt't'S. 

* * * 
Notre excellent i.Uni el GullaJ.~urat~·ur 

lJemoslllène Pislis vient dt• nwurit· au 
Cail·c après une courte maladie. 

Ce journaliste tlc valt•tu· tJ!Il l-lail uu 
cles piliers tle l'équiJIL' du ,,,Juumal 
d'Egypl~n ne complatl l)Ui' dt>s nmis 
partoul. pour leStJuels sa mort préma­
turée constitue une JIPI'IL' tluuluurP11-
se. 11 avail fait ses débul:- lillt'·rnll'f'f: i1 
«La Semaine Egrptic>nn"''• put~ il d~>n­
na la mesurr de son lal('nl dans IP::-; t:•l­
lonnl's t]u .,Journal tlï·~g~ plP, illi!Jltl'l 
il élait. allaché t>l puur IPtjltt'l tl avall 
·éni l quelquPS repnrt.np·p:-; :<1'11:-a lltJ!l­
nPls Pt d'unP padüilt• tltfnrmalillll. 
Cou!'lois, mot!Psll' l'l pkitt tl,. tlt'•lien­
le;:.sc il larsse à lous t·eu:\' qui le' rtlll­
nurenl lt' souveuir tl'un lllilllll1L' dt' 
coew· Pl d'unP lwl!P ï'mlt'. ,\ sP"' p<li'Pllls 
Pplorés le Dr. el \Tmr Pis1is uLa :->P­
maine Errq1lif'nne» pt·t'·Sf'lllt• J'P.\Jll'f'f:­
sion o!P srs eonrlolt'•aJlt'''" '"" plus ,·,_ 
muP:-;_ 

•tudio Saroukllnn · 

\t•lls appr<'lHHJs <n'~<'~" un \' Il' plat:-;tr. 
!Jill' lltill'l' I'Xr'I']IPill .r·ollalHII'iliPUI· ~·'.a­
mi :\1. Snt·cntl\llan, lt· rat·wnlllt·islt' ld<·n 
1'11111111, il t'li lïtr·ut't'tiSI' itlt''l' tT"utl\ l'li' 
un Sludiu pnur purlrAils-f'li<ll'g"t' t•l t'at·i­
t'<tltii'•'S, <tiÏII do· -'rtlisl'nit'lt• •:t•s tltli1111I 'I'Ii­
st•-: olt•lll:llld<'S dt• :'t'" ;lllliS 1·! t·lit•JIIS 
l'ili'Z .\.Il .. \. \1. 'tT 1'111' !\nt·'-' t•l \'il. illl 
l:;lil'l'. 

1: l't'l'l'\ ra :-;1!:-' ,·]i.t·tll,; 11111;-; lt•:-; lunrl1. 
11111'-' l•o•;-; \ï'lltlrPdic; l'[ :;;llllt'dt:-; tl1· l!llt. 
.1 lit. >'1 tir• -,11. :'1 ïlt., (liJlSI >Jill' SUt' l't'll­
olt'Z-\ li liS Tt•l. ;-,{ROI . 

.\ l'<lllti Snrnul\ltan ttnu:-; '-'tlllliililritl~ 
lrntl Ir• -;ut·t·i•s q11 il lli>;J'ilt>. 

Si notre effort vous 
interesse soutenez-le en 
vous abonnant. 

Abonnement Annuel 
P.T. 125 

1 •• \ :"1·:\IAI\8 li:GYPTJENNE 

LA MVSIQVE 

l .a S<llt\llll ti'(lt'• ;111 ( ~ai l't', o!'tHllJnl' lllliiS 

le sêl\' tlll~ ious, t'•lait gé•nt'~1·alemenL une 
saison llllll'il'. L<' pUIJlic 4.Ui Cüll1lllt~ 
lill pullli!' :-:nol1, Pxigeaul eL difficile a 
satl:-:l'ëllt'P_ t'•latl <'11 voyagt", le·~ f-;alll'S 
tlt• ,·c•tll't't·i:-; t•lnit•nl d{•l-lt'l'll's l'l l'Ur­
l'llt·:-;irr· Slll1Jilltii111Jllf' dt• (it'Cip]>t, 
eumpust'· 1le 2:-J ntusti'WtH si je• llte t·ap­
pt•tlt· 1111'11 l1• I'IJii('t•t• PX<l.f'l, l'f'j)t't''Sf'll­
iail la sc•ttlc· uas[s mu. icale d'un<· JIU Il­
VI'(' villr• d(•sst•cllt'•r• dans lou:; lt>s st'IIS. 

lA' (;uirc n Ill t'Il chang(• di']Jtt is . Ln 
viii!' n sttl1i lt•:-; . ll<lllsl'otïmtliun" que• 
la g'lli'J'l'f' ntllt.,lll' nt'·t·essairPllll'lll 1'1 
tln11s lt• oltllllillllt' ntusit·nl c'PS lra!lsl'ut·· 
m~tlions tllll t'•lt '• sal11lain•s au plu.; ltaul 
dr't!T<'•. [ ' 11 J!llliiJc- Il till\ l'il li, ,;i(JIS Jll't'­
.Ïll!.!!'•:-;, olt'•:-tr•·ll\ o~·,.,.lilll<'t ' 1'1 JH't'•l tl"ap­
idattoltl ' lllliiS 1'"1 \i'llU tlï•:IIJ'Il!ll' .•[ 
t'fll111l1•' !1· lllt>llolt· l'tllit'!' t•:-1 rr'gt Jlèll' lt• 
J•I'ÏJlt·ipl' olt• Iii pnrtltii'IIOtl r·l du f'flll­
stii1JI11èllt•ltl' t'l' jiltldtt' lltili\Pé\11 qlll iltll-
1111' tllilt't• \ tl:r• llllll:-: a \illll tl"" lllilll­
lil'Pll .\ l'fllli'I'I'IS, lltilt.; iJ \illll 11111' SHI • 
:-:cm rl't'>lr' lllltsir·nlc> illl <:nil'l'. 

1.(1 jill! Jlat•J dt• !'(•,.: I'Oll!'t'l'ls flltl !;Il' 
dt!lltl •.; :111 \l11sir· l'til' \Il. \1111 Ft·lrl;-;-
11'111. Hn~ llltlt!olr• .ln:-"\, Litwllo• Tant in. 
lnt!il' ln )1'11111':->~1' du l~nit 't' ' n Pit .;on 
1111ol d ; llrt•. lks arlisl1'::< q11·,, 1<-s lll',!.tël­
ni:-alitill" il\<111'111 lfltiJtiUI'~ 1Pt111 :'t 1 , •. 
r·tl!'l, nnl dlillllo'• ,],·~ f'l•t·itnJ-; il\f'l' Il' 
Jollls !.!T;1111I "lll't·t'·.; .. \id<~ .\liam .;'p:-;1 
rail nppliutoliJ d tlii'J'c'·rt•nll'::' l'l'jli'Î!-'1'~, 
\l:tdt'llllti,.;,•tlt• l•:sl,r•twzi. vc·nur• rl'.\ lo­
'i111drll\ n ,.,,. llllt' t'l··v(o :nltnJt 1•l mè 
tllt' litlllln llrll'ltnllllt'l' t•l Tllrmc'·li n'on! 
pil:' tlr•ilHi,!.!lll.' <;(• ]tl'llr\UÏI'I' dans lt• i'il-
1111'11:\' 1 :t•nln· nnt'-'it·nl. IP ''"ll''''rl tl· 
ntu:-:iqtlt' allt'tl'tlllt' dtl!lnt'· pn1 lt• I>r. 
llll'"lllilll ~111 r'pilll'llt', t'li-ll ll'l]ltt·tl t•l 
ptallll a t'il tttt '-'ttt'l't\:; pnrtintll•'l' 1'1 t'P­
lui donnt'• pnt· lfo~nn Uotnn, llans 
Hir~]\r11Q11. 

LH ,·IJrlt'lllt.~ dt• ln Cnlltt'llrnlt• t·st ~ -·,!.!<l­
lf'Jllt'lll l'tl lrnin olt· ::;e ,[éwltiJIJ't'l' 1'1 
le·~ Ut'GillÏJ'PS .Ill' Sl't'Oll1 plu-:, ;'t J'il\'1'­
llÎr, int'·nli~nhlt•::-; t'Il EgyplP. 

Les t'Otnpn~ilr•ut·s tlr no1rt• 'il~t' St' 
;-;onl t'·~ornlt'lllf'lll l'nil t•nlt•nill'l'. l .n tnll­
siqttl' ;'~·rilt· JH1t· (]('J'alti r.uvt'l' qt1i nt·­
cnmpfl!fllnit lil pii•tt' r\P lllt'•i1Jt·P ·•Tul1ii1 
and llw Ang"l" c'•tail plrinP tl"ltll!lltlttl' 
Pl d'rspril, t'•t'I'ÎII' rlan- Ir::; lllt'Îlll'lii'P!-' 
lratlilioii1S tlf' l't'rnlt• mnrlrl'll"-

DPI'Ilihr·ml'nl lt• prr>mil'r ,Jnnt1111'1l­
lain• ~~~,pliPn. sut· lü fabric<1tinll du 
suc1·1'. pas,.;çül sut· l't'•cJ·<m du 1 :illi'·11lô 
\lisr. t•l il t'•lilil illuslrr' par utll' 11\lt­
sirptc' t'\ln'mrtni'nl su~nrrslt\ t', t'•nilt• 
p<H· fl l<'kmnn. LJ participalion cnm­
]))'Pllnil tmr lllt\(' t'IUt'l' rlan. li' mi l ~t'lll' 
si' lt• " C3int'•nwn. tllW mttsirpll' Pll plt•in 
flil ;t\'1'1' 1111 illil'l'lllf'ï.Z(I Ol'it•!IIHI, llllt' 
;-;\ï1lphnnio• drs milrhirws puissmtl<' 
tl<ms s••s ,.,-1111111'~ rlt'ralilaJlb, n'Pt' 
Tli<lnn_ r·ymJ,alt•s Pl '\Yinphont's, o•111'i11 
la musiqur pour tttlt' ,f'antnsinn lt'll\H' 
rlôllS llrll' pnlrpJ1011ie S\lt' 11111' m(•lo­
Jll1f' tlp·~·plirllllf' il\'f'l' Pl11l)ltiÎ tlÏllSil'ii­
IHI'Ill:-; rlr• Jli'J'I'llSSioll illl i !Wnl Îlj 111'1111'111 
,·,l!~·piif' n ~ t•l 1'11fin pluRÎPlll'~-' pt·lilt·s 

tiHtrches clt: la l>l tt s locale dos couleltrs 
lucnles. ( ~elle I'XJirric•ttc'f' a montré le:o 
11111) l'lb qut· JIIISsrdc• la musique con­
lrmpuraine d(' lraduirf' par Je J·rlllmc 
en employant. des bruits oJ·igi11aux ··' 
des maclliiH's daus · la partiliun, l'Pl­
J'url Gontinue, cle soult·nir un tlév<·lop­
pernenL el de Cl'éer avr:r r!P;s D10YP11S 
cwt·itlrulaux Pl oJ·if'nlaux unè a1lnos­
JdiL'l'l' 1Yl'i!Jtt<'ll!t'lll t'·!.!·yplit·nne rle.; 
plus rxquises. 

. Lr·s dl'~r.ls dt·s t·ompusilt•l tl'b égj}J­
It~ns mCI'I_tenl tl'r' l t·~ t'll('Ollragés. 
C est cerlamenu~nl unr des l'aisons 
pour lesquelles le «C:ntH'UIIl'S Brtsir­
Sll·uss" a (•1(· org-anist~. Tous lPs c·om­
po:>J!PuJ·s t'l • 'pn1ll t'tl nut'tl P<:[ compo­
sé en!i~rement de mu:-ltJUt· mtHleJ'n'" 
et a du I'LrP l't·rlunlll' t'Il no,·r·mbrr. Cnt• 
llOU\'PJlP tlf'livit(• lllll"it•rtJto esl l'Il !J'fiÎ/1 
dP sr' ILCf'SÎlli'J' i1 l'ltt~J'!Zuli o•l ,.Jl,.. atll'a 
sans <Ioule ses rt'·pr•t·r·us:-;iun,:; ,;ur 'ël 
saison d'lli\'Pt'. L1'S ,··loi[,·::; lncaJes Jll' 
llléiiHJUeJ·onl pns dr briller à cùté riE> 
cr·llr-s <ru'on nous t'J1\'(JÏP tir' Prt.IPslinr- . 
t ln Jl11tt~ <lllllllllt'l' au .\1\t~ic· l'or 1\ll un 
t'll!lc'Pt·i rlP Tl n:=-nrt flrrt.:ra t•l \larlPmoi­
sPtlt· \lait·oz!llt n'."'' !Iit'l\man eonmw 
n_t'l't1111)J8.!ml~ltr rlrml la première par­
Ill', t'~ii1:C:ill'l't r· .t ln ( ;IPI't', comprrndJ·ü 
1;, sut/,, !/~'~'' '/"'' of,. lli1'kman Pl Je:::. 
rltlli/,(J(/,\ !f/'('('f{IIC'> o]p HnYrl. l'n ron­
('f't'l donnt• par l't~rdwstrP J·ltrthmiqu.· 
<n'l'l' Il' <'11111'11111':' rlr· l111Sili1 !Jr~na pc;l 
··gnlt·mPnl slll' l" l"''f!"l'i111111H' dt• llll­
\'Pl111JJ'P. 

1:1•! rll't'IJt•sltt> l') lltllllljllt' qtti, l"rm­
~lc'•t• llilSB'ép l'llCII!'P. t'•lait lill ,L!'l'lllllll' tio' 
.J!'IIIWS <lRSI'ï. Jit'\1 1'0111111 J'ait 1!1Ciil1it'­
llall[ par·liP rlr ln '\Il 'SIC,\ \ïY.\, 1'.\ "­
:,;nc-ialinn JHtllr un" tltill\t'll1· ~·rlur·alitm 
musicale çu J<:p·~· plt•. qui r't>ll1Jli'I'Ild r'n 
"!'[J'l' Ulli' l'horalP, un grttliJI" dP \lu­
~IIJliP .\ 11('11'11111', 1111 '()iï•ltpc:ln' d'Pll­

fallfS t>l 1111 t·f;Ur·s dP IIH·orit•. f:PtlP as­
socif!lion St> propnst• puur la saison 
>l'lJi\·er dçs cnncPl'f" tlils ''l'XJ1L\rimen­
lnuxn pmu· la \laisun dt>s .\ rlistP::: Pl 
des manifPsla1ions multiplPs pour ll'o; 
lrnu]ll'S, Ir '\ fusi1· l'or .\ 11. la Raclio et 
tlifft'rrnls t'luhs. l~llr r·onlinur ilP rP­
t'rli!PJ' r]PS llllU\'Pfl\l'i membres el envi­
sa~·" un RYt•nir rlrs plus lwiÙant.::;_ 

LP:;: Yit: Playet'P, Ir 1Hll1\'t>l oJ·<'hrslr•• 
tln Yklon· c:111b. sous la tlirPclion tlP 
Gt•t·nld GoYrr. nnl rnfin acllr,-é le mi­
rack dl' cr{·rr un nrt'lwstrr lor.al. 11 S~' 
romj1oSL' en granclf' pnrliP clP musîcil•ns 
apparlenanl :1 l'<tl'lllt't· t·l ayant l'ail 
pal'lir, aupar<wnnt, tlP gt·antls orclws­
ll't'S c•n ,\ llfdt'lt•t·l't' Sl!lli invilc-·s d ·,- par­
lwiJH't· 1'1 lill I'"JIPI't' l'fll11llH' 1'!5Su1laf tl !' 
{'t'S t'OtJC!Illl's ile•;; l't'•Yt; lalions inattt>n­
tlut·s, ries lrtlr•nls it t SilliJl.~'lll111t's! 

Dt• louiP lHll'l lill!' adivilt'• nounllt' 
se Iail SPn1 ir. IWt• ::;\·si manifE'sl{•o' 
dans une saisnn tl't'lt'• t•l il l'nul f'ST1érrr 
qn't>llP conlinut•t·a ù sr• rlt'•plo~-pJ·, CJllt'l­
lt• aura rnfiu trml\(~ un so t rrrlil. ltn 
ptiltlic cnmpr(·llt'nsil' l'l unP (lt11mns­
Jillrrr pmpice. 

B. S c mFF FH 



~~========================================~ 

Qualité parf'aite 

Prix modique 

S. O. P . 
. ·. 

P APASTR·A11 US 

22 cigarettes 
P.T. 4 

CIGAHETTES PAPASTRATOS 
"UN DI:LICIElJX RAPPEL DE LA GRECE" 

H. C. No. 492-l 

Il 
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Cigarettes made of 
mild tobaccos, of 
the ''Agnnion" type 

CIGARETTES PAPASTRATOS 
"'A DELIGHTFUL REMINDER OF GREECE '' 

~ , 
~~================~=================================~· 
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